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La relève de l'Eglise en Amérique du Sud a débuté à l’occasion d’une 
eucharistique international de Rio de 
ace à une pénurie de prêtres, les pasteurs de ces fières nations ont 
humblement demandé de l'aide, sans laquelle le catholicisme malade succomberait. 
particularités du travail des équipes diocésaines du Canada que de 
cadres existants. Dans les photos, 
nee Ste-Jeanne d'Arc où se dévoue l’équipe 
es ue le gouvernement fait construire 


de $2 à $4 
d'une p 


édifices scolaires 


pour les pauvres, qui peuvent “acheter” un logis moyennant un loyer modique 


Le travail apostolique de l'équipe brésilienne 
de St-Boniface entre dans une phase nouvelle 


Le travail de l'équipe aposto- 
tique de St-Boniface à Sao Pau- 
lo, auBréail, entre peu à peu 
dans une nouvelle étape, C'est 
cette conclusion qui ressort d'u- 
ne interview que M. l'abbé Léo 
Verrier a bien voulu accorder 
à notre journal, à La veille de 
son départ, après des ‘’vancan- 
ces” au Manitoba, L'interview a 
eu lieu justement dans la co- 
quetle maison familiale, rue Ta- 
ché nord, où M. et Mme J, Ver- 
rier, parents du jeune prêtre, 
ont pu constater un des facteurs 
de ce progrès de l'équipe, à sa- 
voir le rétablissement de ja san- 
té de leur fils moyennant des 
voyages avec ses parents et des 
repas préparés dans la cuisine 
materneile, Les membres de l'é- 
quipe, en effet, étant adultes, é- 
prouvent des difficuités com- 
préhensibles à s'adapter au ré- 
gime alimentaire de ce pays où 
les menus diffèrent assez de 
ceux du Canada, Rétablir un 
peu les forces physiques de ce- 
lui que l'on reconnait être ‘‘chef 
de l'équipe”, c'est assurer enco- 
ré plus de progrès dans les pa- 
roissés “bonifaciennes” à Sao 
Paulo. 

Il y aura des changements u- | 
tiles à la base de cet effort, c'est- 
à-dire dans l'archidiocèse, L'on 
prévoit que la petite revue pé- 
riodique du groupe, “Echos d'E- 
quipe’' sera désormais rédigée et 
publiée au Manitoba, grâce à la 
collaboration d'un comité d'a- 


mis, Ce comité s'occupera en 
général de propagande et d'au- 
tres entreprises du genre qui de- 
vaient être remises à cause de 
la Campagne de la “Part-à- 
Dieu”, (Ii y aura vraisemblable- 


ment une chronique de ce genre 
dans notre journal.) 
Autres diocèses 

Autre élément le nou- 
veau programme: la participa- 
bon des diocèses de Prince-Al- 
bert, Sask,, et de St-Paul, en 
Alberta, à ce travail apostolique, 
dans la ville de Sao Paulo, et | 
plus tard du diocèse de Gravel- 
bourg. Les équipiers de St-Bo 
niface auront alors à jouer un 
peu le rôle de pionniers auprès 


aans 


| fallait 


! groupements 
!roissiens, Ste-Jeanne-d'Arc s'est 


| située dans ! 


de leurs nouveaux coilabora- 
teurs de l'Ouest canadien, Pour 
e moment, l'archidiocèse ne 


nombre 
cites à celle 
oeuvre, mais, dans deux ans, ce 


peut pas augmenter le 
de ses prêtres aff 


æ og jo d'un ge 
ue um e premi 
re dans l'avenir de 
toute l'Amérique du Sud. D'au- 
tre part il fallait tenir compte 
du personnel dont pouvait dis- 
poser le diocèse dans les com- 
mencements, des possibilités 
d'un travail en équipe non-ins- 
titutionnali sée, préférablement 
dans un milieu social le plus 
apte à fournir sous peu des vo- 
cations sacerdotales et religieu- 
ses, qui sont à la base d'un re- 
nouveau chrétien de ce conti- 
nent. Les enquêtes se poursuivi- 
rent dans la grande ville de 2.- 
600,000 âmes, à partir de l'an- 
née 1958. Au début, sur la liste, 
38 paroisses sans prêtre, La 27e 
semblait remplir les conditions 
prévues, Et justement dans ce 
secteur, dit ‘“Jardim Franca”, 
les directeurs du développement 
résidentiel voulaient stimuler les 
services religieux afin de faire 
valoriser leurs placements. En- 
viron 18,000 âmes, mais cela 
était raisonnable en comparai- 
son d'autres paroisses, sans pré- 
tre, de 40,000 âmes. Les inté- 
ressés ont fait construire l'église 
qui, par conséquent, n'a pas le 
style latino-américain qu'on au- 
rait préféré, Son Exc. Mgr M. 
Baudoux y a dit la première 
messe, prêché le premier sermon 
et présidé le premier baptême, 
le 15 août 1961. Ste-Jeanne- 

d'Arc était lancée. 

Mais on ne peut pas tout con- 
trôler dans l'évolution d'une 
oeuvre de ce genre, Bientôt il 
accepter aussi la cure 
d'une paroisse avoisinante (Mos- 


sa Senhora de Fatima) du côté | 


nord, dépourvue de prêtres, en 
secteur très pauvre, De plus, u- 
fin de mieux tenir compote des 
naturels des pa- 


dotée de deux chapelles, l’une 
dans la partie nord de ja pa- 
roisse, Ste-Rose-de-Lima, l'au- 
tre dans la partie sud, Christ- 


| Roi. Trois centres du culte, trois | 


niveaux de vie économique, soit, 


par mois et *°1 par mois, Par 
paradoxe, ‘pelle dans 
partie plus i », au sud, est 

ancienne usine 
tandis qu'à l'a 
nord, Ste-Rose a 


itre 


de souliers, 
bout, au 


construite à neuf, grâce à la gé- | 


nérosité locale 


la | 


été | 
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+ LA LIBRAIRIE LUMEN . 


Téléphone 233-3407 


pays | trouve avec une religieuse de sa 


communauté, Cette distribution 
avait pour buis de former des 
petits groupes capables dé vi- 
vre dans de petites maisons (ou 
même des logis) semblables à 
celles des fidèles et aussi d'in- 
tensifier l'idée de service don- 
nant priorité aux besoins de 
l'Eglise et aux principes com- 
muns de la vie religieuse, 


Il y aura maintenant 
changements, dès l’arrivée des 
nouvéaux équipiers sacerdotaux 
d'autres diocèses et de nouvelles 
recrues des communautés reli- 
gieuses. Les Soeurs des Saints 
Noms de Jésus et de Marie iront 
en groupe dans la paroisse St- 
Antoine, dont les diocèses de 
Prince-Albert et St-Paul (Alta) 
prennent la direction Les Filles 
de la Croix iront à l’intérieur de 
l'état de Säo Paulo, au nord- 
ouest de la ville capitale, à Cam- 
pinas. Les Soeurs Grises seront 
groupées à Fatima, les Chanoi- 
nesses à Ste-Rose et les Oblates 
à Jeanne d'Arc, Une commu- 
nauté brésilienne, les Soeurs de 
l’'Immaculée-Conception, se dé- 
vouera à la desserte Christ-Roi, 


Modes d'action 


Cette nouvelle redistribution 
des forces n'apportera pas de 
modificatwons importantes aux 
modes d'action que l'équipe a- 
Vait adoptés pendant les années 
précédentes d'expériences des 
plus variées, M, l'abbé Verrier 
a répondu ainsi à une première 
question sur ce point, à savoir 
en quoi diffère l'apostolat chez 
ce peuple, autrefois plus inten- 
sément chrétien, et l'apostoliat 
chez des paivns, Lequel est plus 
facile? Il opte pour l'expérience 
brésilienne, après avoir fait des 
comparaisons ministérielles avec 
un Père Blanc d'Afrique, Les 
Brésiliens ont encore un grand 
amour pour l'Eglise et le catho- 
licisme, et un grand respect du 
prêtre, Ce sunt des atouts de 
première force, Il faut cepen- 


| 
; 


| dant plus d'identification entre 
en moyenne, $100 par mois, $60 | 


eux et le clergé, dans la charité 
et le don dépersonnalisé et sim- 
ple. Les religieuses qui vivent 


| dans des demeures semblables à 


celles des gens, et même dans 
un logis, font partie plus facile- 
ment du ‘‘voisinage” et élimi- 
nent beaucouy de barrières, Les 
prêtres canadiens, pour leur 
part, s'efforcent de parler la 
langue populaire, même entre 
eux, afin d'intensifier l'esprit de 
communauté avec leurs ouañles, 
On cherche aussi, sans nuire à 
l'efficacité, à embrasser la pau- 


! 
n 


vreté des gens qui vivent au 
moyen de salaires de $42 par 
mois, C'est pour cela que da 


pratique de ja charité sous tou- 
tes ses formes est le numéro un 
du programme | 


Ensuite il y a le culte, consi- 
déré 
munautaure 
glises sont des centres de grou- | 


r mois, En bas à 


s, ni des dève 


doivent enseigner, En bas à droite, 


# 


Es 


(“Gropos”) de la 


l'enjeu 


x Maintenant, Las \ 
, personnes assistent 
messe dominicale dans chacun 


uche, l’intérieur de l'Eglise paroissiale à l’occasi 
ère communion, Là aussi il fallait “s'adapter”, car l'église a été cons- 
truite par des propriétaires de terrains avoisinants, sans tenir compte du style du 
Le rs liturgiques modernes, En haut à droite, un des dix 
ro paroisse autant de centres où les catéchistes 
de la lutte de restauration, les jeunes, 
c’est-à-dire les parents, prêtres et religieux de demain, Oeuvre délicate que de 
travailler pour se faire remplacer par ceux pour lesquels on se dévoue, 


Au Concile M. 
Cette 


| par Réjean PLAMONDON | 


ROME (CCC) — La troisiè- | 
me session du Concile vient à | 
peine de commencer que déjà 
on se demande si ce sera la der- 
nière, H est vrai, d'une part, | 
que de nombreux évêques sou- | 
haitent que le Concile se termi- | 
| ne cette année | 
1, C'est le cas surtout des évè- | 
|| ques européens. On a d'ailleurs 
1! l'impression que les organismes | 
|| directeurs du Concile souhaitent | 
| terminer le Concile le plus ra- | 
idement possible, Le cardinal | 
V isserant, parlant au nom du 
|| Conseil de la présidence, et le 
cardinal Agaglanian, au nom 
des modérateurs, ont tous deux 
| demandé aux Pères conciliaires 
de faire en sorte que le Concile 


Pères demeurant évidemment 
sauve, 
De plus, les séances quoti- 


diennes du Concile, qu'on ap- 
pelle ordinairement congréga- 
lions geènérales, ont été prolon- 
gées d'une demi-heure et le Se- 
crétaire du Concile, Mgr Felici, 
a demandé aux Pères de remet- 
tre les résumés de leurs inter- 
ventions sur les schémas consa- 
crés à la révélation et à l'apostos 
lat des laïcs avant les 25 et 28 
septembre, Et leurs observations 


| sis par le 


finisse au plus tôt, la liberté des | 


écrites sur les autres schémas 
avant le ler octobre, 
D'autre part, les évêques ca- 
|| nadiens que j'ai rencontrés esti- 
ment que l'enjeu du Concile est 
tel qu’il n'en faudrait pas préci- 
piter la fin. Ils savent que l’opi- 
nion publique serait profondé- 
ment déçue si des questions im- 
portantes comme celles qu'abor- 
|de le schéma sur l'Eglise et le 
monde moderne étaient étudiées 
à la hâte, On peut ici noter que 
le Pape n'a pas du tout parlé 
de ce schéma dans son discours 
d'ouverture de la troisième ses- 
sion, Certains théologiens croient 
qu'on peut en déduire qu'il y 
aura vraisemblab lement une 
quatrième session, au cours de 
laquelle serait étudié cet impor- 
tant schéma. S'il y a une qua- 
trième session, nul ne sait quand 
elle aura lieu, 
Cérémonies simples 
Les journalistes qui ont as- 
sisté aux cérémonies d'ouvertu- 
re Ces trois premières sessions 
ont été Se, Le la. sobriété 
et la simplicité de la cérémonie 
de la semaine dernière, qui n’a- 


on 


tensité, fait remarquer comment 
réunissent avec 


foule. Les Canadiens qui se trou- 
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Isième session 
seraz=t=olle la dernière? 


re, une telle participation de la, 


ne s'était guère trompé, Le Pape 
a déclaré, dans son discours 


vaient dans l'assistance étaient | d'ouverture, que le présent Con- 
particulièrement fiers de voir | cile doit compléter les enseigne- 


qu'un des leurs, Mgr Lemieux, 


archevêque d'Oltawa, était au | | 
nombre des concélébrants choi- | rogatives du Pape, mais s'était 


Pape, 
Concile des évêques 


ments du premier Concile du 
Vatican, qui avait défini les pré- 


terminé avant de pouvoir défi- 
nir celles des évêques, Le Pape 


Le journaliste français qui a a ajouté que le but principal 


écrit l'an dernier que le premier 
Concile du Vatican avait été 


! 
| 


du Concile actuel sera de ‘‘met- 
tre en lumière et en valeur les 


celui du Pape, et que le présent | prérogatives de l'épiscopat”, 


Concile sercit celui des évêques 


ner 


Mile Marie-Louise 


Monnet, de France 
net, le grand responsabie de l'unité europé 
e 20 septembre, la première auditrice 


(Suite à la huitième page) 


UE 


soeur de M, Jean Mon- 
enne, a été nommée, le 
féminine du Con- 


cile Vatican II par S. S. le pape Paul VI, Mile Monnet est la fon- 
datrice d'un mouvement international d’apostolat catholique fé- 


minin, (Photo NC) 


“Canadiens” de la ré- 
gion et avec les prêtres des pa- 
roisses du doyenné, pour vivre 
ce travail en commun, s'encou- 
rager mutuellement et perfec- 
tionner davantage tout ce qui se 
rapporte à ‘l’adaptation”, Ils 
vont occasionnellement “en 
brousse’ pour se reposer, tandis 
que leurs confrères de la 
“brousse” viennent ‘en ville”, 


des trois temples, 


Enfin, la foi, base et terme 
des deux autres activités, est 
traitée socialement, Les religieu- 
ses entraînent les catéchistes 
dans les écoles, ‘“‘grupos’”, pour 
que l'enseignement soit vivant, 
biblique, plein d'amour, Pour 
les adultes, en plus dus homélies, 


vait pas le caractère baroque et 
triomphaliste des deux autres, 

La messe a été concélébrée 
par le Pape assisté de vingt- 
deux évêques, ainsi que d'un 
abbé et d'un supérieur général 
d'ordre religieux, mais les théo- 
logiens, cialement les litur- 
gistes, ont été choqués par le 
rite qui avait été arrêté pour 
cette célébration. Ils se sont 


M. Léo Soenen, directeur exé- 
cutif de la Manitoba Association 


il y a surtout des réunions d’é- 
tude par couples, car la struc- 
ture sociale de la vie brésilienne 
demande que l'inspiration vien- 
ne d'unités familiales très fer- 
ventes plutôt que d’organisa- 
tions, même spécialisées, On at- 
tache une importance primor- 
diale aux cours de préparation 
au mariage, Pas de cours, pas 
de mariage, 


L'équipe est d'ailleurs con- 
vaincue que l’apostolat s'exerce- 
ra préférablement par les gens 
eux-mêmes à partir de noyaux 
bien formés et bien au courant 
des particularités familiales et 
sociales du milieu, On créera de 
cette façon un terrain propice à 
l'éclosion de vocations sponta- 
nées et solides, Ce plan deman- 
de des réunions régulières des 
membres de l'équipe, car tous 
travaillent ensemble pour 
rayonner l'évangile, lequel por- 
tera ses fruits dans les oeuvres 
d'entraide, 

M. l'abbé Verrier, qui a ex- 
pliqué ce programme avec in- 


M dd Ee | RM eu: 


De 


Afin de mieux “s'adapter”, il est utile à l’'équipier de cunnai- 
omme l'expression com- | tre la musique de ses gens, surtout des Brésiliens qui chantent tous 
de la prière, Les é- | leurs espoirs, M. l'abbé Léo Verrier chante “O0 
du pêcheur qui se confie aux vagues et aux vents pour nourrir | 
de | pements sociaux assez homogè- | les siens, Et après, la guitare gigotera aux rythmes d'une “De- 
ns, Sans que l'une où l'autre se ! nes, et la participation y est très |mande en ‘matrimonio’ on” 


étonnés en particulier que cette 
concélébration ressemble si peu 
au rite déjà établi par la com- 
mission liturgique postconciljai- 
re et à l'essai depuis quelques 
mois dans quelques abbayes et 
monasières du monde, 

Je dois dire toutefois que les 
{laïcs ont apprécié cette cérémo- 
nie si simple À laquelle ils se 
sont trouvés associés avec les 
Pères conciliaires, Jamais aupa- 
ravant on n'avait vu, à St-Pier- 


UN EVEQUE FAIT 
DE L'AUTO-STOP 


CITE DU VATICAN — L'é: 
vêque faisait de l’auto-stop pour 
aller au Concile: c'est un des 


Du côté de St-Boniface ce 
sont des volontaires, souples, 
fervents, aptes à vivre et à agir 
en petite communauté, M. Ver- 
rier apporte un petit complé- 
ment à la vie dure et fraternelle, 
celui de pouvoir jouer la guitare 
tout en chantant les mélodies du 
peuple, 

Et trop tôt, c'est le départ, M. 
et Mme Verrier, que leur fils 
considère “plus missionnaires 
que moi”, s'inquiètent de son 
bien-être, mais se consolent aus- 
si, “Combien de fils et de filles, 
une fois mariés et partis ail- 
leurs, peuvent revenir de temps 
en temps visiter le foyer pater- 
nel?” Le centuple évangélique, 
semble-t-il, revient non seule- 
ment à ceux qui partent, mais 
aussi à ceux qui les laissent par- 
tir, de bon coeur, Y aller dans 
le but d'aider les. autres à se 
suffire un jour et ainsi rendre 
inutile la présence de ceux qui 
sont venus aider, cela demande 
des fils et des filles dignes de 
tels parents, 


lien qui l’a pris à bord de son 
auto et l'a conduit jusqu'à St- 
Pierre, 

Cela est arrivé le 16 septem- 
bre à l'évêque d'Asmara, en 
Erythrée qui, ayant manqué la 
voiture mise à la disposition des 
évêques habitant dans le même 
hôtel que lui, avait arrêté une 
voiture de passage, En cours de 
route le prélat a appris que son 
chauffeur bénévole était M. 
Giancarlo Pajetla, membre de 
la direction du parti commu- 
niste italien qui, fort aimable- 
ment, a voulu le conduire jus- 
u’à la porte de la basilique. 
eux qui ont reconnu le leader 
communiste n’en croyaient 
leurs yeux. 


QUEBEC -— Le Conseil de la 
| Vie française vient de tenir sa 
session annuelle à Québec, Les 
membres, venus des diverses 
provinces du Canada et repré- 
sentant plusieurs associations 
canadiennes-françaises et aca- 
diennes, ont étudié notamment 
la question très actuelle du ra- 
patriement de la Constitution du 
Canada, Considérant que le gou- 
vernement canadien se propose 
de procéder à ce rapatriement 
avant la fin de l'année 1964 et 
qu'une conférence des procu- 
| reurs des provinces doit se tenir 
| dès le 1er octobre, ils ont pris 
| position sur cette auestion du 
ento”, souhaits | rapatriement de la Constitution. 
Voici quelle est leur attitude 
| générale: 

Le Conseil de la Vie française 


leaders du parti communiste ita- | 


for Equality in Education, a an- 
noncé récemment que cetle as- 
sociation s'est dotée de comités 
et se prépare à lancer ün plan 
d'organisation régionale, L'As- 
sociation se donne comme but, 
dit-il, de promouvoir la bhien- 


| veillance populaire à l'égard du 
| principe d'aide gouvernementale 


aux écolés paroissiales et d'ob- 
tenir cette aide, 

A cette fin, il signale la né- 
cessité d'une orgänisation effica- 
ce à travers la province. On éta- 
blira alors des unités ‘“Equality 
in Education" (Pour la justice 
scolaire) partout où il y a une 
densité suffisante de la popula- 
tion. Les représentants de la 
M.A.E.E, se rendront dans les 
paroisses et auprès d'autres or- 
ganisations pour solliciter cet 
appui important, 

"exécutif étudie à l'heure ac- 
tuelle la question des cotisations 
individuelles, afin de renforcer 


les finances de l'association, Les | 
détenteurs de cartes de membres | 


en tireront non seulement un 
sentiment de participation à 
l'oeuvre, mais aussi une raison 
de plus de travailler pour assu- 


Conditions du rapatriement 
canadienne selon le Conseil de la Vie française 


rer son succès, Les unités loca- 
les et régionales nommeront 
leurs délégués aux assemblées 
régionales et générales, Ces dé- 
légués choisiront l'exécutif, qui 
élablira la marche de l’associa- 
{ion. De plus, les unités régio- 
nales seraient appelées à four- 
nir l'information précise sur la 


pas | question scolaire dans leurs ter- 


ritoires. Elles se tiendraient aus- 


se déclare favorable au transfert 
immédiat de l'Acte de l'Amé- 
rique du Nord britannique de 
la juridiction britannique à la 
juridiction canadienne, à condi- 
tion: 


1, que soit révoqué l'amen- 
dement de 1949, grâce auquel le 
gouvernement fédéral s'est fait 
attribuer le droit, qu'il faut fai- 
re disparaitre, de modifier lui- 


même, et seul, les parties de 
l'Acte de l'Amérique du Nord 
britannique qui concernent le 


gouvernement fédéral; 


dement soit inclus dans la loi de 


transfert, qui prévoit nécessai- 
rement: 
| a) le droit d'initiative des 


de la Constitution 


2. qu'un mécanisme d’amen- | 


| Parlements provmcaux comme 


La MAEE annonce son plan 
d'organisation par régions 


si au courant du sentiment po- 
pulaire dans leurs territoires par 
rapport à la question scolaire, 
Le programme d'organisation et 
de recrutement sera lancé in- 
cessamment, 

Voici la liste des comités au- 
torisés et de leurs menbres, en 
date du 19 septembre: 

1, Comité d'organisation et de 
coordination: MM. B, R. Cole- 
man, président, Léo Landry, Ben 
Tobin, Paul Lukke, Raymond 
Bernier, Neil MacPhee, F, L. 
Jobin, Mme E, A. Trude!l; 

2. Comité de dialogue inter- 
confessionnel: MM. W, R. De- 
Graves, président, Frank P, 
Kennedy, William Stephen, Ar- 
thur V, Mauro; 

3, Comité de recherches et de 
statistiques: MM. Adam Giesin- 
ger, président, Roland Roy, E, 
B. Osler et Michaël Woroby; 

4, Comité de publicité: MM. 
Georges Laberge, président, F, 
L. Muller, Mme William Schick; 

5, Comité des buts et pro- 
gramme: MM. R. H, Melsaac, 
président, Louis Deniset, Arthur 
V, Mauro, B, J, Egan, Mme 
Mary Wawryko; 

6. Comité des finances et 
d'administration: MM, P. Ken- 
way, président, Michael Woroby, 
Frank L, Muller, B. R, Coleman, 

On estime comme suit la po- 
pulation catholique de la pro- 
vince: Archidiocèse de Winni- 

eg, 95,000; Archidivcèse de St- 

oniface, 66,705; Archidiocèse 
{de Winnipeg pour Ukrainiers, 
158,179; Vicariat apostolique du 
Keewatin (Le Pas), 12,800, To- 
tal: 232,384, 


du fédéral de proposer un a- 
mendement; 

b) l'unanimité des Législatu- 
res provinciales et du Parjerment 
fédéral pour que tout amende- 
ment devienne loi, 


Le Conseil a chargé un comité 
de poursuivre cette étude des a- 
mendements à la Constitution 
canadienne, Il n'écarte pas la 
possibilité d'une refonte com- 
plète de cette Constitution, mais 
Hi estime que l'urgent, pour l’ins- 
tant, vu le projet de rapatrier 
au plus tôt la Constitution, est 
de voir à ce que les amende- 
ments et les réformes à venir ne 
puissent porter atteinte à l'inté- 
grité du Québec et aux droits 
des Canadiens francais dans 
l'ensemble du Canada, 


Livres français 


et anglais 


Dictionnaires 


Disques 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
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” E æs intolences d'une caméra si et 
ln. 900-L'Heure du Concert 
Bureau chet à us 1015—Fenêtre sur scène Aer pme 


1030—Long métrage: 
“Le run où ‘Dr Krantz” 


LUNDI 25 SEPTEMBRE 
S515—-Ulysse et Oscar 
545—Quragan 
615—Nouvelles 
62--Moman de la science 
100-Lus travaux et les jours 
1320-Mes trois fils 
800—Histoires des 
5.50—De 9 à 5 
900—Bras dessus, bras 
930-Chasse à l'homme 
1000Le Gilorieux 22e 
1030—Un inspecteur sentimental 


MARDI ®5 SEPTEMBRE 


démenagé à 


830--La poule aux oeufs d'or 
900-Une soirée avec J.-C, Pascal 
1000—Actualité politiques 
|1030--L'Ecole des vedettes 


VENDREDI £ OCTOBRE 


515—Ulysse et Oscar 
dessous | SUCRROK 
| 615—-Nouvelles 


6.30—Roman de la science 
100—Vingt ans ue 
130—Denis la petite peste 
800—Lecierc enquête 


: £f Se 
È 


pays d'en haut 


515—Uiysse et Oscar 830—Cinèma international: 
545—Flèche brisée “Pain, amour et fantaisie” 
ureau chef de City Hydro, anciennement 6 30-Courier à iné |1eH-en Re fasouré ei 
e anc ourrier du cinéma ; ouche-ta 
Le bureau che Éfr à, ad 100—Caméra ‘64 | 1100—Cinéma: 


situé à 55, rue Princess, a déménagé au 5 étage 
du nouvel Hôtel de Ville, angle de l'avenue William 
et de la rue Main, 


1.30—Gendarmerie royale | “Pourquoi viens-tu si tard?" 


Air Canada met en vigueur 
un nouveau tarif familial 


MONTREAL — Le 25 octo- 
bre prochain, Air Canada met- 
ira en vigueur sur ses lignes 
nord-américaines un nouveau 


Les services et départements impliquées dans ce 
déménagement sont le bureau du directeur général, 
les comptes des clients, le service aux clients, le 
crédit, les caissiers, la comptabilité industrielle et 
la publicité, 


Etats-Unis, à bord des 
et des appareils 


Afin d'accommoder les clients, il y aura, au 


dans À at de 40 villes canadien- | re session du Concile Valicara Il 
nes et 6 villes importantes des | commencera le 14 septembre et 
jets DC-8 | dès le dimanche suivant, l'érnis- 

opul- | sion ‘A l'heure du Concile” ren- 


La Liberte uk 


Memære de 


Raymond Durocher, O AA |, 
Rornéo Bédard, 0 


| 
- latriote 


PAUL AE di de à CWNA 


\ Journat  ebdomdairætägie nié le vengredi, | 
* où numéro 689 dé 
ner vs à 


loven.smenu Kdemot à Winnipeg, 


lo Corgdion mean Ablihers Ltd. 


direcæ>ecteur, 
MI, , locteur en chet, 


Brunelk Lév-srévell odministroteur | 


Toute correspondante 
Wellia doit être amdiressée à 


reætalive 
Le 
619 vente McLermol Winräpet ! 


Redaction 
Man 


Ax cote Che, articles et nou 
mn liliberié et le Patriote 
en (M 67 56443) 


Toute currespmndance resæmtive au ADO à là publicite et 
mimeetheniniinlion La Liberté et 


& La jérance doit être idresmée 
Patriote 619 avesrue MDerrmot 


Autorisé comme envoi 


de 
Ottawa, et pour 


Retour de La série 
“A l'heure dus Concile” 

La série d'émissions religieu- 
ses “A l'heure du Concile” re- 
prendra l'affiche du réseou fran- 
ais de télévision le dimarache 
27 septembre, à 5 h. pm. Cette 


 L' le 
Winives sms 1 Min (Tél: SP 4-H415) 
Abonnements: 1 an, H5 3 emoi, Ho: 4 ESS noi 

à l'étranger: cum un HN dm deu 


M50, 45 mois 810.00; 
CURE 


Le Class atane Post 
Chimeant en D Nméralre 


nçais 
de Rac28.adio linda présentera une 
insicoiæsion pkiale intitulée “Le 
Gloriewwséieux 14", le lundi 28 sep- 
limbr=rzer, | 10 h, du soir. 


A æ «tit émission, de 
lits dR d'ame seront 
noyenæeæn de documents 
tés dessadies ivhives de l'armée, On 
Y Verr=sasrri quelques moments des 


série a débuté, comme on sait, péeens dalles livrées par le 


en 1964, avec les séances pxré- 
parataires aux révamions des Pè- 
res conciliaires, afin d'informer 
le public de cette “étape impor- 
lante dans l'histoire de l'Eglise, 

La troisième et avant-dermaiè. 


V Allæfl. lard dl du brig 
Dextrasss"marast, 


de amy Sal is des deux guerres 
nondiesiÆlials eau cours de la guer- 
ndeæ æ Coke, On entendra aussi 
ls dés Héchnions de Son Excel- 
knce Æ = k Pis général G, 
Vanier-#ser, (1 major général J.-P.- 
E Bet—isettithe, du br Pa Ve 
ier J.-A. 


À 9 à he . e L'Ileure au concert 
rez-de-chaussée, une section spéciale réservée aux tarif ge en classe écono- ue À ce 9 et "ou agen les téléspectateurs Sur! L1 = : mon 1064-65 de l'“‘Heu- 
jen éception des palements d'électricité mique qui offrira aux groupes | d'Air Canada, Le nouveau tarif|les faits ou événements mar. È 0 j- 
prono Avesnes. gp vs ; familiaux voyageant ensem fournira à un plus grand nom-|quants survenus à Rome au Nu sal tr débuiera le di 


d'eau, de taxes, frais de permis, ete, pour leurs affaires ou leur a- 
grément de nouvelles occasions | précédent d’ 
Les heures de bureau de City Hydro sont les ide voyager à bon compte par | des airs 


la voie des airs. 
| Le chef de famille (le père | mottra également aux femmes 
ou la mère) paiera le tarif nor-| d'accompagner leur mari qui 
mai de la classe économique, | doit se déplacer pour ses affai- 


mêmes qu'auparavant, Lundi au vendredi — 8 h, 15 
a.m, à 4 h. 30 p.m, Les numéros de téléphone se 
trouvent dans le nouvel annuaire du téléphone, 


groupe âgés de 12 ans et plus | 
paieront seulement 75 pour cent 
du tarif ordinaire, Les enfants 
de 2 à 11 ans voyageront à 
demi-tarif et chaque enfant de 
moins de 2 ans, accompagné 
d'un adulte de la famille, sera 
transporté gratuitement, 

Le nouveau tarif familial sera 
len vigueur toute l’année, tous 


les jours de la semaine, sur tou- 
5e étage, Hôtel de Ville, Winnipeg 2 | 


plus bas prix qui soit, 


breux avantages pour le voyage 
en famille; entre autres, l’assis- 
tance aux. mères accompa 
de bébés au moment de 
| béb 
te une imenis et d'ef- 
tes les lignes nord-américaines | 
d'Air Canada, 

Les familles pourront se pré- 
| valoir de ce tarif pour se rendre 


bébé, la lecture pour toute 
la famille, des repas spéciaux à 


adultes, 


Voici quelques exemples du 
nouveau tarif familial aller et 
retour, en classe économique, 
qui doit entrer en vigueur le 
25 octobre, en tenant compte 
que le mari paie plein tarif et 
sa femme, 75 pour cent: 


Montréal - Vancouver: 
nipeg ou rca de 4 
$220.50, une économie de $3 


QU'EST-CE 

que le 

PLAN 

DE PRÊTS 

AUX ÉTUDIANTS 
DU CANADA? 


.… consultez la B de M DES MAINTENANT 


La réduction de 25 pour cen 
dans le tarif offert aux membres 
d'une même famille voyageant 


d'Air Canada, 


L'Eglise est près 
des travailleurs 


ROME (CCC) —— "L'Eglise 
est près des travailleurs avec un 
coeur de mère et elle multiplie 
les attestations solennelles de cet 
intérêt affectueux pour leur 
condition. Seuls des esprits a- 


Les modalités du nouveau plan de prêts môniers des “Associations chré- | pour la semaine prochaine queant 
aux étudiants du Canada viennent d'être tiennes des Travailleurs jta-|aux détails, Il suffira pour le! 
liens”, moment de vous dire que 4’on 


publiées. Et votre succursale de la Banque de 
Montréal à les renseignements voulus sur la 
façon d'en faire la demande. 

Ce plan procurera des prêts bancaires aux étudiants qui ont 
besoin d'une aide financière pour poursuivre des études régulières, 
en vue de l'obtention d'un grade ou diplôme, dans une université ou 
une autre institution d'enseignement de niveau supérieur à l’école 
secondaire, Aucune garantie n'est nécessaire et le remboursement ne 
commencerà que six mois après que l'étudiant aura pris ses grades ou 
diplôme ou abandonné ses études. Jusqu'à ce. moment-là, tous les 
intérêts sont versés par le gouvernement du Canada. 


l'Eglise met en garde les tra- 
vailleurs contre 


des pratiques trompeuses qui, 


droits des plus faibles, de pro- 


proque 
mutuels.”” 


Dans une récente déclaration qu'il à faite au sujet de ce plan, 
M. G. Armold Hart, président de la Banque de Montréal à dit ce qui 
suit: “L'encouragement à l'éducation est depuis longtemps une poli- 
tique de principe à la B de M... Toute mesure concrète de nature à 
élargir les horizons intellectuels de la jeunesse canadienne sera tou- 
jours accueillie avec empressement et sympathie à la première 
banque au Canada”, 


La Tour Eiffel 


Les appartements de cet édifice 
ultra-moderne situé à l'angle des 
rues Braemar et Goulet pruvent 
être loués dès maintenant, On 
gl ah odaes /9 


Si vous aimez en savoir davantage sur ce plan, allez voir le 
gérant de votre succursale de la B de M. 1! en connaît tous les détails 
et pourra vous remettre un dépliant sur le sujet. Allez le consulter tout 
de suite, n'attendez pas 


A quelques pas de l'hôpital et 
du nouveau centre d'achat, tout 
près de la rue Marion, à moins 
de 5 minutes de l'avenue Por- 
tage, 

Appartements non meublés 
a er on msi $ 000$ 85 

chambre à coucher $100-$1 10 
2 chambres à couch, $125-$1 32 

Appartements meublés 

gorçonnière $ 95-5100 
1 chambre à coucher 5125-5135 
2 chambres à couch, $150-$160 


Un appartement meublé est prêt 
pour l'inspection, chaque jour de 
2h à5h.et de 7 h.à9h, 30, 
Chauffage à l'électricité, Air eli- 
motisé, Piscine chauffée, Sta- 


A BANQUE | 


QE } MANS NN CARS 


UE DE MONTRÉAL | 


BANQ 
La Première Bauque au Cauada 


tionnement à l'abri, Salle de ré- 


P.-S, pour les parents. Si vous avez des enfants à l'école secondaire, ps pe ue og r 
vous serez sans doute intéressés par le Plan de financement d'études 
universitaires de la Banque de Montréal —plan complet, avec assurance- | Globe General 
vie, qui permet de répartir le coût des études supérieures sur des périodes Agencies 
allant jusqu'à neuf années. Votre gérant de la B de M a tous les rensei- Pr ; 
znements, aussi, sur ce Plan | ss Wint En 

| peg 


Tél: WHitehall 34431 


To | 


bre de famiiles une occasion sans | cours de la smaîne. Elle sera 
runter la voie | divisée en trois parties, La pre- 
es vacances ou|mière sera une discusion, 
les visites à la parenté, Il per- | registrée à Rome, entre un évé- 


amme d'a 
fets nécesare au confort de | abord 


titre gracieux pour les enfants |pitre sur la Vierge Marie et 
— en plus, naturellement, des|d'un autre sur le rebour du 
repas servis gratuitement aux|Christ à la fin des temps, Les 


$420, | Leclerc et une équipe de Raciio- 
une économie de $60; Montréal-| Canada afin de présenter æame 
New York: $87.50, une écomo- | sorte d' 
mie de $12,50; Vancouver-Win- | latino-américain et de montrer 
[les principaux problèmes (age 

.50; | ment, répartition des terres), les 

Québec - Moncton ou Ottawa-|courants de pensée chrétiemme 
New York: $101.50, une écono-|et les différentes idéobgies de 
mie de $14,50; Edmonton-Mont- | ce continent que Pie XI] ap»pe- 
réal: $350, une économie de $50, lait “Le continent de l'spéran- 
1e”. 


le s'appli lement | sptembre au 23 octobre, j 
gd pi a ront lieu des fêtes et des céré- 


les services nord-américains!mMonies pour commémorer 


veuglés par les préventions les | avart 
lus hostiles pourraient nier au- | régulière du mois, et n'étant pas 
ourd'hui une telle réalité”, a | devin, je ne puis wous en i 
dit le Pape en recevant les au- | mer 


“Certes, a poursuivi Paul VI, |honorait hier soir 


es théories et | une fête intime, 


étant basées sur la négation de|te un réel mérite. Sans savoir 
Dieu, ne peuvent qu'aboutir à |Ce qui se passe dans tous les con- 
la négation de l'homme aussi, | sils, c 
malgré leurs succès éphémères, | lains cas le dévouement et 1 ab- 
Mais elle n'a jamais cessé et ne négation du Gramd Chevalier 
cessera jamais de soutenir les étaient vite oubliés dès l’'élec- 


téger ceux qui sont opprimés et | mort, vive le ro 
exploités, de prêcher l'amour| À 
sincère basé sur le respect réci- | quelques années avant que cætte 
des droits et des devoirs dé fête n'ait Lieu, 


|commentaires, Un 


lEt 


en- 


ge et deux journalistes sur les 
vénements de la semaine, Puis, 


È le grand journaliste aux In£or-|, 
mais tous les autres membres du | res ou pour assister à des réu-|mations catholiques internatio- 
nions et des congrès, et ce au|nales, Francis Mayor, lirera des 


conclusions de la table ronde et 


Air Canada présente de nom- | fera des commentaires, Enfira, à 


Montréal, en studio, le R. P, 
Louis-Marie Régis, OP, fera le 


ées|poiñt el parlera des répereus- 
’em-|sions des discussions ds Pères 
barquement, des couchettes pour |ConCiliaires sur FEglik cana- 
à bord des jets DC-8, tou- | dienne, 


Le premier schéma qui sera 
à la troisième sessionx de 
Vatican I portera sur l'Eglise; 


sera dolé d'un mouveau ciha- 


téléspectateurs seront renseigmés 
à ce sujet dès la première érnis- 
sion qui y sera consacrée, le 
27 septembre, 

Lorsque la troisième session 
se terminera, à la £in de noveæm- 
bre, la série “A l'heure du Con- 
cile”” se poursuivwa en présen- 
tant des films réalisés par Roger 


uisse du catholicisme 


Le Glorieux 22e 
Durant un mois, soit du 23 
au- 


le 


Chevaliers 
de Colomb 


Constil Provencher n0 2450 


Ecrivant ceci quelques jours 
la deuxième assemblée 


or- 
our le moment, Ce sera 


uelques 
Grands Chevaliers du passé, en 


L'idée, à mon sens, compor- 


j'ai oui-dire qu'en cer- 


tion d'un nouveaLz. “Le roi est 
ji," 
Provencher il se passera 
'mpor- 

nt, c'est qu'elle a lieu,une æan- 
née ou l'autre, Le sens de la re- 
conn a issance, si rare parfois, ne 
devrait pas s'atténuer, C'est bien 
peu, mais l'impression démenure 
que ce petit geste est bien ap- 
précié, 


emple 

Après l'exemple” donné par 
les Filles d'Isabelle, nous pou- 
vions constater la présence d’un 
“Après-Toul”, ainsi quecelle de 
votre humble serviteur en les 
colonnes de La Liberté ct le Æa- 
triote de la semaine dernière. 
Ça marche, ça marche, Serait-il 
résomplueux d'espérer y woir 
bientôt figurer un “Rigoletto” 
(ou est-ce Figaro? ), un “Batis- 
te”, ou encore bien d'autres seri- 
bes colombiens. Il y aurait peæut- 
être du vrai en l'idée que “moins 
l'on en fait, moins l'on déssire | 
en faire”. Toutes ces petëtes 
chroniques colombiennes créent 
et maintiennent l'intérêt que 
l'on devrait apporter à l'oeuwre, 

L'allusion, faite la semaine 
dernière, au Frère quise per- 
mettait d'arriver vers la fin d”’u- 
ne assemblée a suscité plusieurs 
“charitak>ke” 
Frère croit que le retardatæire 
était plus intéressé au post-maor- 
tem qu'à l'assemblée ell-mêæne, 
d'ailleurs, d'où venait-i2 
cette heure indue? Qu'il se con- 
sole du fait que sur quinze offi 
ciers, à en manquait ,,, enfin, 
plusieurs, ÿ 

Ça va beaucoup mieux cinez 
Raoul. A preuve äl fut mamdé 


= 


| à la hâte par le Grain Exchange. 


| 


Histoire d'empêcher cetie augus- 
te institution de fermer &s por- 
tes pour toujours. 

BISTOURE. 


opéra-M-m-biltt de 


nancherkehe !! septembre par la re- 


pésenæsaentln du plus célèbre 
ean-Phili 
Rimea ssæal, ‘Les Fêtes d'Hébé’, 

Pousseur li réalisation scénique 
ù D de ue des ‘‘Fêles 
dHébés ab" Pere Mercure a fait 
ppel [1 À Jun Babilée, danseur, 
mélæ Hédin it choréographe pari- 
sen, ! 1 l'in dés artistes les pius 
doués  æs d 4 génération, et à 
tuis Œ>  duwus de Paris, Claire | 
Sombe=2cber| Gerda Daum et Adol- 
f Ancemndride, 

La ma _: pirlt chantée a été con- 
fée à 6 à duurtistes lyriques ca- 
tdienstræns à courant du style 
chanté daté de cette eg ia Pier- 
mile Ai Akrk, Léopold Simoneau, 
déan-L_I--Loii Pellerin, Claire Ga- 

1, «7, il Quilico, Jacqueline 
lchar=18ard | Caroline Guay. Le 
mime se Jiqus Kasma remplira 

k rôlæl@le de Palémon, comme le 
7 ls lluillion du XVIIIe siè- 


ck. 

D'acss auly artistes, chanteurs, 
dinseuæyeeun (| nstrumentistes, par- 
ciper=reæront aussi à cette mepré- 
séntati.£hamtion, 

ÆE  Nwbngs métrages 

Le = e sindi 26 septembre, à 8 
h 30, ,00, ‘a Gloire et la peur”, 
fm db dequre de Lewis Miles- 
ne, = \ avt Gregory Peck, Harry 
43 M] AU «À George 
om ns e la guerre 
de CoæoZork 1n lieutenant améri- 
tin rex reçu l'ordre de reconqué- 
tt une ame bille dénuée de toute 
valeur—waar salégique. 

Etëæ$ à 11h. 30, “L'Année der- 
nlère = à Marienbad”’, fifm d'A- 
lin Re FX Romk, avec Delphine Sey- 
1, GE KG logo Albertazzi et Sacha 
Ploëttsff, Dans un somptueux hô- 
ll, uen homme cherche à con- 
vaincre-pocre in femme qu'ils se 
snt dB déj rencontrés, 

Le e tdmnche 27 septembre, 
© à, 3, “Le Toubib’' ou 
Doctemisteur Krantz'’, film d’Yvan 
Govar rer, ie Raoul de Manez et 
Anne-Marie Mersen, Un chirur- 
ln, 4 , rayidés cadres de sa pro- 

lonari@n, « kise entrainer dans 
un VE owo]l À nuin armée, 

Le ex = muni 20 septembre, à 10 
h 30, .O 0, ‘Monsieur le Maudit”, 
drame Sume policer de Fritz Lang, a- 
vec Ps Bolu Lorre, Gustav Grund- 
gneæm et0loWernicke, Dans une; 
ville d B d'Almagne, un maniaque 
silay paaqu à des petites filles, 
Pour Et = fait cesser les rafles con- 
{inuellemf Leslles, les chefs de la pègre 
dicideæaHent & capturer eux-mé- 
mes le le wdique, 

Leu + vadrodi 2 octobre, à 8 h, 
d, “PÆL* ‘Pa amour et fantaisie”, 
conéd= bédie de Luigi Comencini, a- 
ve Gin Lllobrigida et Vitto- 
ro deie Su, Un brigadier de 
gendar-1ssarmert prend son nouveau 
piste © » di un village de l'Italie 
du Suœrséud, || rmarque une jeune 
limmesme sumommée “La sa- 
gleri". ‘*#", mb celle-ci est amou- 
TOUS æ = du carabinier, 

E = à ll h, 30, “Pourquoi 
venst-8.iu s ard?'”, réalisé par 
Henri  i=i Deuin, avec Henri Vidal, 
Michèlésèle Morgan, Claude Dau- 
pin =  afuncis Blanche, Une 
&0Cates sata, qui lutte contre l'al- 
olisn=esme, rmcontre un journa- 
lle eæs et limour naît entre eux, 
Mais IL l'aule est en réalité al- 
doliquespque dl seul l'amour lui per- 
mellra _sæa dturelever, Drame psy- 
ctolosÆymegiqu, 


Au u Sxré-Coeur 


EH  linwde Ste-Anne 

Décès 
l'estétaest 1x regret que nous 
avons æs apps la mort de Mme 
Joéph «fohin Guertin, membre de 
noire + cngéjation depuis de 
nmbr=2oreuni années, 
Al si la linile Guertin nous ot- 
frons mes * noire plis sincère sympa- 
lie et best l'frande de nos prières, 


Souper “canadien”? 


Les æs phralifs pour notre 
super ‘ze poiwial (genre cana- 
den) = . voi bon train sous l'ha- 


ble dæ&b dixin de Mme Céline 
(Sally) wyy) Dmutels, assistée des 
dimes  &=s di h paroisse, 

æs bis sont en vente et 
loules  æs li prsonnes intéressées 
peuVeneresent ‘en procurer en s'a- 
dressarmeant i Mmes O, Forcier (tél, 
Bruce 51506), L. Alary (775- 
544) © oi N. Pelland (SPruce 
1130 EO3), | 
Verne n grand nombre et 
d'oubliblcpliez pu d'en parler à vos | 
anis. 


Aa,  Auliilis paroïssiales 
On æ a» tinià rappeier aux gens 
que less es irililés reprennent dans | 
la pare æmroi, Comme ouverture, | 
y amymaur le samedi 26 septem- 
ea  &Bhpm, la plus grosse 
nuire  æ rkrhtive de l'année or- 


St-Bonätoce, le 25 septembre 1964 


anisée le Club du Sacré. 
oeur. ‘orchestre “Fairlanes" 
fera les frais de la musique, Le 
prix d'admission est de $1,25 
le couple et 75e par personne, 
vous attend tous, par cou- 
pile ou en groupe avec vos amis, 
samedi soir, 1 y à du plaisir 
dans l'air. 

Les réunions de Parents et 
Maitres vont recommencer bien- 
tôt, D'intéressanis sujets de dis- 
cussions sont anticipés à ces oc- 
Casions, La date de la première 
réunion sera annoncée bientôt. 


Décès 


1 MME P, GUERTIN 

Le mardi matin 22 septembre, 
en l'égise paroissiale, le R, P. 
J.-M. Soulodre, O.M.I. curé, 


mourait à sa résidence le 
tembre, à l'âge de 79 ans, 
étaiemt MM. 


chambault et Jim Gregory, fils 
L'inhumation se fit au cimetière 
de St, Mary's, sous la direclion 
de la maison funéraire Desjar- 


Née Joséphine D'Escham:- 
bault, Mme Guertin vint au 
Manitoba en 1889 et demeurait 
à Winnipeg depuis quelque 60 
ans, Son , Phi , la 
cédait à la tombe il y a déjà 
deux ans. Elle était membre des: 
Dames de Ste-Anne de la pa- 
roisse du Sacré-Coeur. 

La défunte laisse dans le deuil 
trois fils, Norbert, de St-Bonifa. 
ce, Georges, de Winmbpeg, et 
Antoine, de St-Norbert: trois 
filles, Louise (Mme H. McPher- 
son), de Toronto, Antoinette, de 
Winnipeg, et Thérèse (Mme J, 
ge ot de St-Vital; un frère, 
M. Henri D'Eschambault, de St- 
Boniface, et 15 petits-enfants, 


re en 


R. J. Stanners 
. OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 


Téléphone: CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN, 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd, 


M. à joshon, QPTOMETRISTE 
NC Ole es 
Tél: WHitehall 3 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


Téléphones: Bur,: CHapel 7 
, Rés CEGar 3-25 


Dr H.-R. Du Charme 


CHIROPRATICIEN 
414, rue Taché St-Boniface, Man 
En face de l'hôpital 


Dr A.-E. Bourgeois 
DENTISTE 

344, rue Marion, $t-Boniface 

Téléphone: CHapel 7-4548 


Dr André-$S, Lachance 
DENTISTE 


Chambre 3, 113, rue Marion 
Téléphone: 233-7726 


Dr Edouard-G. Jarjour 
DENTISTE 


301, chemin $te-Marie 
St-Bonifuce, Man. 


Téléphone: CEdar 3-2111 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 


Téléphone: CEdor 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN: 


Dr P.-E, LoFlèche 
R.-G. LaFlèche 


B.Sc., M.Sc., D.M.D. 
DENTISTES 
709, rue Sherbrook Winnipeg 
Téléphone: SPruce 5-5446 


Dr J.-0. Joyal 


DENTISTE 


Téléphone: WhHitehall 3-2023 
413, éditice Boyd 


388, avenue Portage, Winnipeg 


Dr M. À. Mollot 
5 DENTISTE 
156, rue Sherbrook, Winnipeg 
Téléphone: 775-4270 


Dr JACOB 


DENTISTE 
et associés 


BUREAUX 


situés au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAN 


Angle Portage et Carlton 
Winnipeg, Man 


Téléphone: 942-8531 


Finbleman 


Optometristes 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 
Téléphone 


WhHiteholl 
2-2496 


te étage 
#75, ave Portage 

édifice 
Kensin, 
WINNI 


Li . 
Winnipeg 
Au pays natal 

M. Julien-P, Escara wage vient 
|entin de réaliser un rêve long- 
LE caressé: revoir son pays 
natal. En dépit d'ncœnvénients, 
| courigeusement prévius, à réa- 
| Piser un tel voyage, LE s'embar- 
| Quait en avion, k 27 juin, en 
compagnie de sa fille, Mme Ma- 
rie Roberts, pour la France, 


Arrivés à Paris, de s'y arré- 
talent pour quelques jours afin 
d'en admirer les multiples at- 
traits, et y ajoutant mme visite 
à Vrruilles et Fontaimebleau, 


De Paris, ils se nmettent en 
roule vers Lourdes, @ù durant 
Quatre jours ils suivent les pieux 
æxercies de pèlerinage à cette 
Vierge clémente, salut des infir- 
mes, 

De retour vers Paris, ils fi- 
rent . arrêt à ee 

'y passer quelques jours 
agrébles en compagrmie de ne- 
veux et nièces connus seulement 
par le truchement de la corres- 
porn. Ils se rendirent ensui- 

à l'Ile-de-Ré, foyer malernel, 
et à St-Savinien, pays natal qu'il 
n'avilt pas vu depuis 62 ans, 
mais dont il avait comservé un 
bon et exact souvenir. 


Pnfitant ensuite d'une ran- 
donnée au long du Val de Loire, 
ils y visitèrent les mombreux 
Châleaux, cathédrales, abbayes 
et autres sites hisioriques: Chi- 
mon, Loches, Chenomceaux, 
Chaumont, Blois, Chambord, 
Orléans, ete., qui tous sont pleins 
de magnificence, de grâce et 
d'hisioire, 

Après un autre séjouar à Paris, 
ils réntraient au Canada le 27 
aoûl, après un voyage-pèleri- 
mage de deux mois, enchantés 
de Jeur visite à ce pays de mer- 
veille et munis de photos-sou- 
venirs qui permettront de revi- 
vre longtemps ce beau voyage 
en terre de Franc, 


Lo Bible vous parle 


Les souffrances du temps pre- 
sent ne sont pas à comparer à 
La ghire qui doit se révéler en 
nous, (Rom &, 18) 


Grafton, Deniset, 


Dowhan, Mul doon 


& Perreault 
AVOCATS et NOTAIRES 


Editice Montreal Trust 
304 Electric Roilway Chambers 
113, avenue Notre-Dame 


(à quelques pas au nord 
de l'avenue Portage 


Winnipeg 2: Man, 
Téléphone: 942-3 135 


Clifford W. Brock 
CR., MA, LL.B. 


AVOCAT-PROCUR EUR 


Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 


750 édifice Somerset, Winnipeg 
TELEPHONE: 943-0626 
138, avenue Ærovencher, St-Boniface 


Robert Trudel 
AVOCAT et NOTAIRE 
de l'étude 
MORKIN HAVYES & THRUDEL 


Je étage Imperial House 
379, Brondway, Winnipeg 1, Man 


TELEPHONE: 042-7536 


Josph-N. Landry, BA. 


Avocat, Avoué et Notaire 


302, édifice Mclmtyre 
416, rie Main Winnipeg 
Téléphones: Bur,: WH 2-7125 

Rés: GL 3-8338 


Laurier Régnier 
AVOCAT ET NOTAIRE 
304 éditico Avenue, 


265, ove Portage, Wimnipeg |, 
Bureau: tél, WH 2-3924 


Maurice Arpin, CR, 
AVOCAT ET NOTAIRE 


De l'étude, ARPIN, 
WICH et HOUSTON 


207, édifice Contedæration 
457, rue Main, Wimnipog 
Téléphone: 942-6516 


François Avanthay, LL.B, 
AVOCAT et NOTAIRE 
Suite | — 147, avenue Provencher, 
$t-Boniface, Man. 


Téléphone: 233-5029 


Morcoux, Dureault, 
Bétournay et 


Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 
700, édifice Great Western 
356, rue Main, Wimniptg 
TELEPHONE: WhHitohaët 2-0038 
Membre osocié : 

6, MAURICE GELLEY 
Téléphone: 942-4803 


Edwin Fitch 
AVOCAT ET NOT AIRE 
807 Edifice Parts 
Winnipeg, Manitoba 


Bureau 947-1883 
Résidence 253-5704 


R-C. CHAMPAGNE 
Avocot-notaire, de #*étudo 
Mocinnes, Burbidge & Cie 


133, rue Main, Wimnipeg 
Tél.: 947-1877 


FOREST, GUENETTE ET CIE, COMPTABLES AGRÉÉS 


ÉDIFICE CKSB. 607, RUE LANGEVIN, ST-BONIFACE 


TELEPHONE : 


9471671 


Lire pme armes À 
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"Le Devoir” opte pour un Canada français 
envisagé à l'échelle de tout le pays 


Tous nos lecieurs ne lisent pas dération. La seconde manière | maximum de loyauté et d'ou- 
Le Devoir, mais importe que | consiste à envisager le problème | veriure, tout en donnant à tous 
tous connaissent le contenu d'un | des Canadiens français à léchet- | les points de vue une chance 
articie éditorial paru les 18 etlle de lout le pays, c'est-à-dire à ! raisonnable de s'exprimer dans 
19 septembre courant et signé |pærtir de l'hypothèse canadien-|ses pages d'intormation, M. 
por Claude Ryan, directeur de |ne: à l'intérieur de cette hypo- | Ryan fait donc son choix, à sa- 
ce quotidien de Montréal. 11 s'a- | thèse, il y a place pour une ad- | voir opte pour l'hypothèse ca- 
git de mettre en lumière, “dans |mission loyale des difficultés | nadienne et donne les trois rai- 
la crise actuelle du Canada, quel- | qu'ont éprouvées les Canadiens |s0ns principales de sa décision: 
le est la position fondamentale | français à l'intérieur de la Con- ! la première, dit-il, tient à la 
du Devoir” | fédération; N y à également pla- | tradition même du Devoir: la 

C'est |ce pour une reconnaissance ex- | deuxième est d'ordre économi- 
à, Pour un | plicite de la position spéciale que | que; la troisième, d'ordre poli- 
deux manières d'aborder le pro- [le Québec (en tant qu'expres- | tique, Comme ce dernier point 
bléme canadien. L'une consiste | sion politique provinciale du fait | intéresse tout particulièrement 
à identifier le Canada français | français au Canada) doit occu- | les minorités d'outre-frontières, 
Québec et à exarniner | Per dans le Cadre politique ca- | nous citons maintenant M. Ryan Cette photo, prise dès les débuts de la troisième session du Conelle Vatican | selle, Plusieurs autres sujets à l'étude, et notamment celui du rôle de l'Eglise dans 
ous les problèmes en fonction | nadien | lui-même, mot à mot. I, symbolise bien ce qui peut en être l'accomplissement majeur, une clarification | le monde moderne, seraient traités plus efficacement, semble-t-il, à la lumière de 
des intérêts du Québec: à l'in-| Comme Ü est impossible de] "Nos motifs les plus impor-| de ]s nature de l'épiscopat, du rôle des évêques comme groupe ou collège, et des | l* SRE QE PS l'Eglise plus souple et plus compréhensive, La messe 
térieur de cette hypothèse, l'in- | prétendre s'inspirer même | ‘anis sont d'ordre politique. A! rapports entre l'épiscopat et la papauté dans le gouvernement de l'Eglise univer- | ps sr Ch u pape, dans cette photo, signifie l'unité du sacerdoce et du 
térét du Québec est premier et | temps des deux hypothèses, il condition que le Québec jouisse | - es dorée 1e ni cui: older cé à 22. 3 


y { te ci “hoisisse ! de toute l'autonomie dont il a 
upr pu t : OUTSEUIVre | IMpOrwÆ l'un journal choisisse [l 
supréma faut le poursu | impo QG ) | E | [ ttr 


et le défendre au |l'une des deux et la défende | besoin pour développer sa vie 
Die js mainti ef e x L Ir 
“ms. Pour une fois... nous sommes à l'avant-garde 


second plan toute autre consi- | avec courage et clarté, avec le | Propre et ses institutions, nous 
précieux 


En feuilletant le journal Le 
possibilité de 


est surement à 

maintenir et de développer la | 
vie française dans le reste du 
pays. Le Devoir a toujours main- 
enu une attitude de solidarité 


envers les minorités françaises 


que, dit M. Ryan, l y 


Canadien français, 


avec M 


en 


en meilam 


l'auteur a-t-il puisé ses renseignements errenés: les motifs qui ont stimulé parents, 
élèves et maitres dans le passé à suivre le programme de l'AE.C.F.M, sont-ils 
maintenant inefficaces; est-ce que 10 français a été enseigné seulement devant des 
classes assez nombreuses jusqu'ici, pour mériter une subvention gouvernementale; 
le nouveau cours étant à l'essai, et fortement appuyé par le gouvernement, com 
ment sait-on que le problème des subventions d'instituteurs ne serait pas réglé, 
et n'a pas été réglé, et surtout pourquoi lancer de telles jérémiades dans l'Est sans 
recherches suffisantes? Pour le bénéfice des lecteurs de “L'Action”, le R, P, Romeo 
Bédard, O,M.L., rédacteur en chef de notre journal, a bien voulu adresser une lettre 


| (Note de la direction: En date du 28 août, *L'Action”’, quotidien de la ville 
de Québec, a publié, en page éditoriale, une “Lettre du Manitoba” portant le titre 
“Ja grande débacle’”', Dans cette “lettre” l'auteur déclare que les récentes initiati- 
ves du Département d'Education du Manitoba par rapport à l'enseignement du 
français “constituent une entrave sérieuse à la survie de la langue francaise dans 
cette province”, Il base cette déclaration sur deux hypothèses, à savoir, que le 
choix entre les différents cours de français exige un plus grand nombre de pro- 
fesseurs, que la loi n'autorise pas, et que le choix des cours autres que la langue 
par un grand nombre d'élèves rendrait impraticable pour la même raison l'orga- 


premier de ces avantages 


Je me soutiens 


par J.-R. Doiron 


French”, C'est à la demande |tres cours (latin, allemand, art |de de, 10e, 11e et 12e années, 


sans oublier qu'à chacun de ces 


French Option 


fondée par des Français. 
A St-Laurent, il y a cette an- 


A Deloraine, les cathotiques 


‘ . ais . 1 " . 
vor jamais pratiqué un com |nos quotidiens de Winnipeg, ni 
ge.) merce assidu avec ces groupes, | davantage qu'on salisse les vé- 


La paroisse de 


même d'une du 


du resie du Canada, Quoi qu'on | nisation de l'enseignement francais. Il cite comme problèmes l'école de Lorette et ! à la Tribune Libre du quotidien de Québec, Voici le texte de cette lettre, qui est de 
Li y à 50 ans (1914) A Rome, Mussolini faisait !|ait pu dire à ce sujet depuis! l'école de St-Laurent. Cette lettre soulève plusieurs questions: par exemple, où : nature à donner aux amis de la beile province une idée plus exacte de ln situation, 
A St-Claude, Mgr Gabriel | Gécréter par le gouvernement | quelque temps, la direction ac- 

Breynat, O MI, rh apos- | italien un règlement à l'eff de r du % voir soutient que M. !2 rédacteur, sympathique d'autorités du mi-|français. C'est ainsi que, désor- | payés par le ministère (qui ac-! font, Même, fait digne de men- 
tolique du McKenzie, rempla- | que tout Ilallen devait faire ! pra nt L'Action, | nistère de l'Instruction publique. | mais, le cours académique com- | cerde aussi une subvention pour | tion, l’année derniére n'y àa- 
çait Mgr Langevin pour l'ad du service militaire obligaloi- | nous devons continuer à épau- Québec, P.Q A cette source, le journaliste | porte l'enseignement d’une lan- | l'achat d'autres livres français | vait qu'un élève de langue fran- 
ministration de la confirme- | re de l'âge de 18 à 33 ans ier nos compatriotes des autres 760 sérieux apprend, entre autres |gue seconde comme matière | pour les bibliuthèques scolaires) | caise en 12e année. Grâce au 
tion dans celle paroisse, Mgr | C'était probablement la loi provinces. Nous refusons de| Québécois d'origine et Mani- | Choses, que depuis 1962 au obligatoire du programme sco- correspondent à l'évolution de dévouement des instituteurs et 
Breynat, Français d'origine, |! Miilaire la Ps rigoureuse de nous rallier aux prophètes de |tobain par adoption, je ne puis Moins il n'est plus question au laire, En d'autres mots, alors | l'intelligence de l'élève et cons- |à la conviction de l'élève, il a 
avait été reçu très chaleureu- | toute l'histoire, (C'était aussi malheur qui affirment, sans a- | accepter qu'on déforme le vrai, Ministère manitobain de|que jusqu'ici il y avait option |tituent une série de volumes | suivi seul, toute l'année, le sujet 
sement dans cette paroisse | Un moyen draconien de ré- m1 D Le | visage de la Belle Province dans | ‘’French-French"' et d'"English- | entre la langue seconde ET d'au- | parfaitement adaptés aux jeunes | scalaire qu'on appelait alors 

| 

| 


| 
gler le problème du chôma- } 


représentante domestique, art industriel, art, 


St-Laurent, 


de lous les groupes raciaux « ! , | que les minorites françaises des | ritables défenseurs de la cause Fonctionnement Scolaire (comi- | musique, histoire britannique), volumes correspond un livre du | née 114 élèves au cours secon- 
se groupaient dans l'église et | Manñ., ne cédait le pas à au- autres provinces sont vouées à | franco-manitobaine dans un quo- | té spécial de l'Association d'E-|il y aura maintenant option en-| maitre tellement bien fait, di-| daire, La distinction des cours, 
au cimetière pour assisier à | ©UnE auire paroisse pour le « aies CU tidien de ma ville natale, Voilà | ducalion des Canadiens français |tre français et autres langues, |sent les instituteurs consultés, | académique et général, y est à 


l'extinction.” 

Une telle déclaration ne peut 
que plaire aux minorités cana- 
diennes-françaises, Puisse-t-elle | 
| être entendue, écoutée par qui| : 

| pe oriale, 
| de droit! Puisse-t-elle surtout | PA8€ éditoriale 


nombre de familles nombreu- 
ses, La visite paroissiale révé- 
lait qu'il y avait une famille 
complant douze enfants vi- 
vants, deux avec onze enfants, 
cinq avec dix enfants, huit 
avec neuf enfants, dix avec 


du du au niveau académique, mais la | que l’enseignement du français | l'essai en 10e année, En atten- 
leur devient une joie, dant de pouvoir porter un juge- 

N'oublions pas d'ailleurs que! ment à base d'expérience, les 
nos instituteurs sont de plus en | observateurs locaux font remar- 
plus qualifiés pour enseigner le|quer que la présence d'un cer- 
français, grâce au travail ac-|tain nombre d'élèves au cours 
compli ces dernières années par | général leur permet de donner 


Manitoba) au comité 
Cours Général du ministère de|langue adoptée deviendra ma- 
l'Education qu'il fut décidé d’ap- | tière obligatoire et non facultà- 
Français le tive, Ce qui exclut la tentation 


pourquoi j'ose réclamer la pu- 
blication de ma réponse à une 
“Lettre du Manitoba”, signée Ù 
Georges Allaire, qui a paru dans | peler désormais 1 2: + ! 
L'Action du 28 août dernier, en | Cours offert aux élèves dont la de préférer les cours d'arts di- 

| langue maternelle est le fran-|vers ou d'histoire, Et, dans nos 
Gais et French l'autre cours of-| écoles, il n'y a aucun danger 


un service funèbre pour les 
soldats 1norts au champ d'hon- 
neur, 

Dix nationaux belges qui 
travaillaient à la construction 
du chemin de fer de la Baie 
d'Hudson quittaient leur tra- 


vall pour paser en Belgique huit enfants, treize avec sept | provoquer les actes salutaires | ‘La grande débâcle”, titre de | fert aux élèves d’autres langues, qu'instituteurs ou élèves préfè- | MM. Arthur Corriveau et Mar-|à ces élèves un cours de fran- 
pour servir sous les drapeaux. enfants, treize avec six en- qui s'imposent! cette lettre, qui décrit déjà trop | Un détail? Oui, mais très signi- | rent l'étude de la langue alle- | cel Bonneau, à l’Institut de Pé- çals à leur portée, tandis que 
» 4 fants. Grand total: 52 familles bien l'esprit pessimiste qui ani- | ficatif, Malheureusement, cer- | mande à celle de Sa Majesté La | dagogie du Manitoba, et grâce | les élèves du cours académique 

Au Carmel de St-Boniface | avec 405 enfants bien por- rer me votre épistolier, lequel pré- | {ains soi-disant amis de la cau- | Langue Française, n'ayez crain-| aux cours de pédagogie fran-| peuvent aller plus vite et plus 
on célébrait le troisième cen- | tants. Consistoire sur la cise d'ailleurs dès son premier | se franco-manitobaine se plai- | te, çaise donnés par Mile Elise Com- | en profondeur, en conformité de 


tenaire de la béatification de 
la grande sainte Thérèse de 
Jésus, On avait organisé un 
triduum pour fêler cet anni- 


paragraphe qu'‘‘ici on assassine 
le français” et, aussitôt après, 
“que les récentes dispositions 


Les membres du Comité de 
du Département 
ont déjà terminé 


te au collège de St-Boniface. Le 
nouveau cours général de lan- 
gue parlée, de lecture, de litté- 


Il y à 20 ans (1944) 
Son Exc., Mgr Georges Ca- 
bana, coadjuteur de St-Boni- 


sent à ignorer ce‘te rectification 
de bon sens, et continuent à | Programme 
baragouiner leur non-sens de | d'Education 


leurs talents supérieurs, Tout 
cela, c'est une bénédiction, con- 
clut l'institutrice qui nous four- 


canonisation des 22 
martyrs de l'Ouganda 


ue y dir u, a onsis- | Prises par ie ministère de l'Edu- | French - French et d'English:|l'élaboration du nouveau pro-|rature, de grammaire et ana-|nit ces renseignements précis. 

versaire. (Le Carmel était le | face, bénissait le nouveau ROME (CCC) Un consis- | P nes éme | ET ent N no! ture, n + ana 
à at , . mt. et. le lle salle » se tiendr: 265 , | cation du Manitoba par rapport! French, N'est-ce pas là une|gramme de francais des Se et|1lyse, et de composition française r. auré nor Ati et 1 
même édifice qu'avait cons- couvent et la nouvelle salle toire se tiendra le 26 septembre à l'enseignement du français p 8 Ç À Ç | Il y aurait encore beaucoup 


sera bien enseigné, pas d'inquié- ! à dire en réponse à la 


M “Lettre 
tude là-dessus, 


| du Manitoba” publiée dans vo 


aroissiale de St-Léon, Man, | pour la canonisation des bien- | 
heureux martyrs de l'Ouganda, 


preuve qu'ils s'acharnent à tu) 10e années du cours académi- 
ne foule nombreuse de St- 


truit Mgr Provencher pour y constituent une entrave sérieuse | dier à la loupe les défauts d’une | que, qui a été lancé à titre d’es- 


loger son premier collège en : à la survie de la langue fran- 1 k ; a! ; 4 
it l'end x | Léon et des paroisses envi- | dont la proclamation solennelle | ‘4 SUTVIE de à | utot Ê Mais, que connait M. Allaire | {re journal, mais nous pouvons 
D'RMNP ARE die ronnantes assistait à cette cé- |aura probablement lieu le 18/|$aise dans cette ddr 0 de trer nos victoires, petites ou dé septembre, Il est intéressant | de ces nouveaux programmes de | déjà conclure ceci: 
naire de St-Boniface.) rémonie, octobre, à l’occasion de la Jour- | tout est dit d un ion aoctora | grandes? de noter ici qu'à ce cours de |français? Les a-t-il jamais eus! 1 M, Allaire est très inquiet 
] 1 M. l'abbé Aimé Decosse | née missionnaire mondiale. sur, sans nuances aucunes, Sans! Selon la lettre en question: | langue française, qui comporte | en mains? Les a-t-il jamais lus” | que 80 pour cent de la journée 


A St-Jean-Baptiste, Man. 
on estimait la récolte de 1914 
la plus petite encore obtenue 
dans cette paroisse, Aucun 
cultivateur aurait récolté suf- 
fisamment de céréales pour 
nourrir ses bêtes. 

On rapportait de La Salle, 
Man,, que deux demoiselles, 
Yvonne et Aurore Cormier, 
s'étaient inscrites au couvent 
de Sie-Agathe pour y suivre 


doute parce que M. Allaire a! “yu secondaire général, le fran- 
conscience d'avoir oblenu ses | egis deviendra sujet d'option” et 
renseignements “de bonne part”, | “le français est devenu sujet 
mais surtout parce que dans cet- | d'option au cours général”. Pas- 
Sacré-Collège et de l'épiscopat | (€ lettre du 28 aout, comme en|sé ou futur, c'est tout un, sem- 
aller fonder une nouvelle pa- |sur cette canonisation, qui sera | d eures qu ques ro ble-t-il, mais passons, Car il est 
roisse dans la région de Rath- |la première du pontificat de |ment, il croit en l'infaillibilité | plus important de rappeler qu'a- 
well, Treherne et Holland, |Paul VI. de son indépendantisme, de son | près 1916 le français n'était ni 

Les exportations canadien- Btant donnée le présence à | SéParatisme, de son unilinguis- | option ni a ru a vod 
nes pour les huit premiers | Rome de l’ensemble des cardi- | Me. ; ss ment hors la loi, Grâce au tra- 
mois de 1944 se chiffraient à |naux et des membres de l’épis-| Mais a-t-ii vraiment puisé ses | vail assidu de vrais patriotes, 
une valeur de $2,282,000,000 |COpat catholique, ce consistoire | renseignements à la bonne sour- | de ceux qui ne se contentèrent 


A:t-il questionné quelqu'un qui 
les connait à fond? Et même 
si cela était, il ne peut dire d'a- 
vance qu'ils constituent une ‘‘sé- 
rieuse entrave à la survie de la 
langue française”, Qu'il attende 
donc qu'on voie ce que ces nou- 
veaux programmes donneront, 
Car ils ne sont qu’à l'essai, donc 
susceptibles de  perfectionne- 
ment, On saura les modifier ou | 
les corriger à mesure que cela 


10 pour cent du programme 
obligatoire, on ajoute ‘comme 
option pure et simple’ un cours 
de litlérature française, soit un 
autre 10 pour cent, Vingt pour 
cent de la journée scolaire peu- 
vent donc être consacrés à l'é- 
tude du français, alors que l'an- 
glais ne se voit allouer que 15 
pour cent au plus. 

Mentionnons en passant que, 
parmi les nombreux livres ou 


Ce consistoire ne comportera 
pas de nomination de cardinaux, 
1 a pour but uniquement de 
recueillir l'avis des membres du 


scolaire soient enseignés unique- 
ment en anglais, Les parents 
aussi le sont, mais en même 
temps ils exigent que l'école ap- 
prenne l'anglais plus que conve- 
nablement à leurs enfants qui 
auront à gagner leur vie ici mé- 
me au Manitoba, Ces parents 
savent d'expérience ce que si- 
gnilie ‘gagner sa vie au Mani- 
toba’”’, donc en milieu profes- 
sionnel ou milieu d’affaires ou 


(Mgr Decosse, évêque de Gra- 
velbourg) quittait l'archevé- 
ché où pendant de longues 
années il avait occupé plu- 
sieurs postes importants pour 


un cours Ge diplomatie, (J'ai : h . à > sos | 4 2 Ale . +" : : paf tt reuire x + Dan 

beau me croit la tête, je ne | et tout laissait prévoir que |5€ déroulera avec une participa- | ce? Il est certain en gr cas er SR PRSDS ou de Lg eue manuels acceptés par le Dépar- non nécessaire, M» de milieu de travail, à quelques 
: ? , er » dans l'histoi > M £ > s'es -|en lair, 1e français a graduei- |}, ; ati ps | mème, 1!s ne peuvent donner | pyo | s » ls » ah- 

puis m'imaginer ce qu'était ce | l'on atieindrait le chiffre re- |tion unique dans l'histoire de que M. Allaire ne s'est doeu- | er r, 1€ als à gr tement d'Education pour ces p | exceptions près, de langue an 


lement repris pied à l'école: au | 
secondaire d'abord, puis en 7e 
et 8e années, puis en 4e, 5e et 
6e années, et tout récemment| Cyr l'adaptation canadienne de 
en lère, 2e et 3e années. Tou-| cette anthologie de prose et de 
sours à titre d'option pure et! poésie est l'oeuvre de Madame 
simple, hier et... aujourd’hui. ! Gaston Dulong, épouse de ce 

La naissance du nouveau | Lrofesseur de l'Université Laval 
cours général, entre le cours | (ii vint faire une enquête célè- 
académique et celui d'arts et bre (?) au Manitoba français, 
métiers, a toutefois permis d’at-| GO; ce manuel, à l'essai au Ma- 
corder en quelque sorte une cer-| ;itoba dès Pâques 1964, fut ac- 
taine promotion officielle au 


menté auprès d'aucun des mem- 
bres du Comité de Programme 
du Département d'Education du | 
Manitoba, tous d'authentiques 
Franco-Manitobains, des institu- 


moins que l'ancien programme, | glaise et de mentalité anglo- 
puisqu'ils offrent beaucoup plus! saxonne, Ils ne veulent pas que 
et beaucoup mieux. Pourquoi leurs enfants y soient des ci- 
donc les dénigrer avant qu'ils toyens de seconde zone, C'est 
n'aient fait leurs preuves, ou| dur, mais c'est réaliste. 
avant de leur donner une chance 2—Ces mêmes parents, pa- 
de vivre? |triotes fidèles et éclairés, dési- 
C'est que certains ont la ma-| rent aussi que l'école complète 
nie ou la passion de dénigrer, | ce qu'eux-mêmes essaient d'ac- 
de détruire, au lieu de construi- complir au foyer, en dépit de 
eg avile ù où à ? à d 
re. C'est plus facile que de met-! tout, pour transmettre à leurs 
tre la main à la pâte, ou d'at-!| enfants un héritage culturel 
tendre qu'on ait quelque expé-| français aussi pur que possible, 


l'Eglise, C'est pour cette raison | 
qu'il se tiendra probablement à 
St-Pierre et non pas dans la 
| salle du cunsistoire au Vatican, | 
trop petite pour une telle as- 1 
semblée. teurs chevronnés, de vrais péda- 

Les nouveaux saints seront au | gogues, des spécialistes de l’en- | 
nombre de 22; ls subirent le  seignement du français qui ne 
martyre avec d’autres chrétiens |se contentent pas de déplorer | 
lors de la persécution de 1886. une situation peu satisfaisante, 
Ils furent proclamés bienheu- | mais s'acharnent à faire quelque 
reux le 6 juin 1920 par Benoît | chose pour sa constante amélio- | 


cours de français, se trouve “Le 
Français au Secondaire”, de 
Fournier, Bastide et ,,. Dulong. 


cord de $3 milliards avant la 
P fin de l'année. 
Il y a 40 ans (1924) Voici la liste du comité lé- 
Au mois de septembre 1924, | ya] qui devait signer la charte 
on préparait la célébration du de Radio-St-Boniface: Son 
cmquantenaire de l'Académie Exec. Mgr Georges Cabana, M. 
Ste-Marie de Winnipeg, et à | Je juge L.-P, Roy, M. le séna- | 
cette occasion M. Donatien teur L.-P, Beaubien, M. l'ab- | 
Frémont, rédacteur de La Li- | bé A. D'Eschambault, M. G. 
berté, donnait le récit histo- Jessop, M. Henri D'Escham- 
rique de cette fondation, Tout | bauit, M, l'abbé E. Lavoie, M. 
d'abord il rappelle qu'en 1869, | JA Marion, M, le Dr J, P. 


cours.) 


situation, plutôt que d'enregis-|sai dans nos écoles dès ce ; 


Winnipeg n'était qu'un village 
d'une centaine d'habitants et 
que les seules religieuses au 
pays alors étaient les Soeurs 
Grises, Mgr Taché, voyant 
que l'un des ministres protes- 
tants allait construire une éco- 
le nouvelle, ne voulut pas se 
faire devancer et décida d'a- 
cheter une maison et de la 
convertir en école, Cette éco- 
le était située sur la rue No- 
tre-Dame d'alors (aujourd'hui 
à l'angle Pioneer et West- 
brook). C'est dans cette mai- 
son que fut dite la première 
messe à Winnipeg, Mgr Taché 
proflla de ce progrès pour 
établir la paroisse Ste-Marie 
pour tous les catholiques de- 
meurant à l'ouest de la Rouge, 
En 1871, Mgr Taëhé fit ve- 
nir les premières Soeurs des 
Saints Noms de Jésus et de 
Marie, Elles remplacèrent les 
Soeurs Grises dès leur arri- 
vée, Dès 1873 on constate que 
l'école est devenue trop petite 
et on se lança dans la cons- 
truction d'une nouvelle école 
non loin de l'ancienne, C'est 
là que débuta en 1874 l’Aca- 
démie Ste-Marie, Cet édifice 
devint plus tard l'hôtel Fron- 
tenac jusqu'à sa démolition 
pour en faire un terrain de 
stationnement à côté de l'édi- 
fice Commercial de la rue 
Pioneer actuelle, Lés Soeurs 
des Saints Noms de Jésus et 
de Marie construisirent un 
nouvel édifice à Crescentwood 
en 1903, et elles y sont encore 
exerçant ieur vocation d'édu 
catrices 
I y à 30 ans (1934) 

Le parti libéral dirigé par 
W. L. Mackenzie King, chef 
de l'opposition aux Commu- 
nes, réclame des élections gé- 
nérales, Les libéraux se sen- 
aient forts des succès dans 
quatre des cinq élections par 
lielles du mois de septembre 
1934, Is avaient gagné dans 
Elgin-Ouest, Frontenac - Add 
ington, North York et Keno- 
ra-Rainy River, Seui Tommy 
Church fut élu dans Toronto 
East pour le compte des con- 
servaleurs dirigés par le pre: 
mier ministre KR, B, Bennett 

La récolle de 1934 était 
évaluée à 269,000,000 de bois- 
soaux de blé, Les autorités fé 
dérales déclaraient que le 
marché extérieur 
tout le blé que le Canada vo 


rail exporter, Î 


eee 


| 
ausorbderaitl | 


Howden, l'hon. Sauveur Mar- XV. 


coux, MM. Edmond Préfon- 
laine, JE. Frey, James Bo- 
nin, Omer Pelletier, Uïric 
Lambert, Emile Guyot, Ray- 
mond Roy, Joseph Deroche, 
Charles Chabot, Signard 
Beaudoin et Joseph Beaulieu, 
Dès les premiers jours après 
le lancement de la souscrip- 
tion en faveur de la radio 
française, le comité de St-Bo- 
niface rapportait plusieurs 
dons de $100 et plus 

Dans la paroisse d'Ile-de- 
Chênes, Man.,, douze enfants 
faisaient leur première com- 
munion! Martine Trudeau, 
Louisa Leclaire, Yvette Du- 
fault, Juliette Trudeau, Ma- 
rie- Anne Hogue, Liliane Tru- 
deau, Anna-Rose Mélançon, 
Stella Dumaine, Thérèse Pe- 
tit, Anna Leclaire, Léopold 
Dumaine et Pierre Dumaine. 

Dans la chronique du Col- 
lège de Si-Boniface on rap- 
portait que le R, P, M. Caron, 
SJ., avait dit dans une classe 
de Bible: ‘Au sixième jour de 
Ja création, le bon Dieu, a- 
vant d'enlever ses ‘overall' le 
samedi soir regarda le travail 
de la semaine et vit que tout 
était bien!" 

LU y a 10 ans (1954) 

Le premier prêtre maria- 
niste du Manitoba, le KR, P, 
Robert Ouellette, de St-Bo- 
niface, était ordonné à Fri- 
bourg en Suisse, Le nouveau 
prêtre avait fait ses études à 
l'Institut Coblégial Proven- 
cher de St-Boniface 

Au cours de fouilles faites 
au Fort Ste-Marie près de 
Midland, Ont., on a retrouvé 
le tombeau de St-Jean de Bré- 


beuf. Cette découverte avait 
été faite par le KR, P, Denis 
Hegarty, S.J,, prêtre préposé 
aux recherches historiques à 
empiacement du Fort Ste 
Marie, lieu du supplice des 
saints Martyrs Canadiens 
Une jupe d'acteurs ca 
nadions-français de Cantal, 
Sask., se rendaient à Regina 
pour y jouer deux pièces: “Le 
Coeur Brisé” et “Cherche un 
mari pour ta fille”, Les ve- 


Mhes Claire et 
Antéline Bou- 


detkes elalent 
Anne Emond, 


jet, Marie-Rose Boutin, 1Isa- 
belle Germain et Lorraine 
Landry, ainsi que MM Mau- 
rice Desa Mar Lan- 
dry, Alexa 1CTV Lau 
rent et Emile B f 


| On peut se procurer le tex- 
Ite de l’encyclique ‘Ecclesiam 
Suam' chez Lumen ou les Edi- 
tions du Jour. Pour nos abon- 
nés qui préfèrent une lecture 
| moins empressée, nous publions 
|ce texte en tranches hebdoma- 
daires, Lisors-le et réfléchissons 
avec le Saint-Père sur la situa- 
tion de l'Eglise dans le monde 
moderne, 

(Suite) 

nai TU Lu 

ADHERER A L'EGLISE 


Pourquoi osons-nous vous 
inviter à cet acte de conscien- 
ce ecclésiale, à cet acte de foi 
explicite, bien qu'intérieur ? 

Les raisons sont nombreu- 


ses, à notre avis, et elles dé- 
rivent toutes d'exigences pro- 
fondes et essentielles du mo- 
ment spécial où se trouve la 
vie de l'Eglise, 

Celle-ci a besoin de réfle- 
chir sur elle-même; elle a be- 
soin de se sentir vivre, Elle 
doit apprendre à mieux se 
connaitre, si elle veut vivre sa 
vocation propre et offrir au 
monde son message de frater- 
nite et de salut, Elle a besoin 
d'expérimenter le Christ en 
elle-même, selun les paroles de 
l'apôtre Paul: ‘Que le Christ 
habite par la foi dans vos 
coeurs” (Eph, 3, 17). Tous 
savent que l'Eglise est plon- 
gée dans l'humanité, en fait 
Partie, en tire ses membres, en 
recoit de précieux trésors de 
culture, en subit les vicissitu- 
des historiques, en favorise le 
bonheur, On sait également 
qu'à l'époque actuelle l'huma- 
nité est en voie de grandes 
transformations, de boulever- 
sements et de développements 
qui changent profondément 
non seulement ses manieres 
exterieures de vivre, mais 
aussi ses manières de penser, 
Sa pensée, sa culture, son es- 
prit sont intimement modifiés 
soit par le progrès scientifi- 
que, technique et social, soit 
par les courants de pensée 
philosophique et politique qui 
l'envahissent et la traversent. 
Tout cela, comme les vagues 
d'une mer, enveloppe et se- 


ration ,,. avec l'appui plus que 


coue l'Eglise elle-même: les 
esprits des hommes qui se con- 
fient à elles sont fortement in- 
fluencés par le climat du mon- 
de temporel; si bien qu'un 
danger comme de vertige, d'é- 
tourdissement, d'égarement, 
peut secouer sa solidité elle- 
méme et induire beaucoup de 
gens à accueillir les manières 
de penser les plus étranges, 
comme si l'Eglise devait se 
désavouer elle-même et adop- 
ter des manières de vivre tou- 
tes nouvelles et jamais con- 
çues jusqu'ici, Le phénomène 
moderniste, par exemple, qui 
affleure encore dans diverses 
tentatives d'expression hétéro- 
gène à l’authentique réalité 
de la religion catholique, n'a- 
t-il pas été un épisode d'op- 
ression exercée par les ten- 
ances psychologico - culturel- 
les, propres au monde profa- 
ne, sur l'expression fidele et 
pure de la doctrine et de la 
règle de l'Eglise du Christ? 
Or il nous semble que pour 
s'immuniser contre ce danger 
menaçant et multiple prove- 
nant de sources diverses, c'est 
pour l'Eglise un remède sain 
et tout indiqué que d'appro- 
fondir la conscience de ce 
qu'elle est vraiment, selon l'es- 
rit du Christ, conservé dans 
a Sainte Ecriture et dans la 
Tradition et interprété, déve- 
loppé par l'authentique tradi- 
tion de l'Eglise; cette trans- 
mission est, comme nous, le 
Savons, illuminée et guidée 
par l'Esprit Saint, encore tou- 
jours prét, si nous l'implorons 
et l'écoutons, à répondre sans 
faute à la promesse du Christ: 
“l'Esprit Saint que le Père en- 
verra en mon nom vous ensei- 
gnera toute chose et vous rap- 
pellera tout ce que je vous au- 
rai dit” (Jn, 14, 26). 

Nous pourrions tenir des 


propos analogues au sujet des | 


erreurs qui circulent égale- 
ment à l’intérieur même de 
l'Eglise et dans lesquelles tom- 
bent ceux qui n'ont qu'une 
connaissance partielle de sa 
nature et de sa mission et 
ne tiennent pas suffisamment 
compte des documents de la 


_Ecclesiam Suam 


révélation divine comme des 
enseignements du magistère 
institué par le Christ lui-mé- 
me, 

UNE ATTITUDE MODERNE 

Du reste, ce besoin de con- 
sidérer les choses connues 
dans un acte réflexe pour les 
contempler dans le miroir in- 
térieur de son propre esprit 
est caractéristique de la men- 
talité de l’homme moderne; 
sa pensée se replie facilement 
sur elle-même, et trouve cer- 
titude et plénitude à la lu- 
mière de sa propre conscien- 
ce, Ce n’est pas que cette ha- 
bitude ne présente de graves 
dangers; des courants philoso- 
phiques fameux ont exploré 
et exalté cette forme d’'activi- 
té spirituelle de l'homme com- 
me définitive et supréme, bien 
plus, mesure et la source de 
la réalité, poussant la pensée 
à des conclusions abstruses, 
désolées, paradoxales et radi- 
calement  fallacieuses; mais 
cela n'empêche que l'éduca- 
tion à la recherche de la vé- 
rité réflexe à l'intérieur de 
la conscience est en soit hau- 
tement appréciabie et aujour- 
d'hui pratiquement répandue 
comme une expression raffi- 
née de la culture moderne; 
de même, cela n'empêche que, 
düment uni à une formation 
de pensée apte à découvrir 
la vérité là où celle-ci coin- 
cide avec la réalité de l'être 
objectif, l'exercice de la con- 
science révèle toujours mieux 
à qui s'y livre le fait de l'exis- 
tence de son étre propre, de 
se propre dignité spirituelle, 
de sa propre capacité de con- 
naitre et d'agir, 

On sait encore comment 
l'Eglise, en ces derniers temps, 
a entrepris de mieux s'étudier 
elle-même, grâce au travail de 
savants remarquables, d'es- 
prits élevés et profonds, d'é- 
coles thévlogiques qualifiées, 
de mouvements concernant la 
pastorale et l'action mission- 
naire, d'expériences religieu- 
ses pleines d'intérèt et surtout 
d'enseignements  pontificaux 
memorables, (a suivre) 


| lume 


| dire 


| sidèrent 
| français (académique et géré- 
ral) comme supérieurs à ceux | 


cepté en Ontario un mois plus 
tard, au Nouveau-Brunswick 
pendant les dernières vacances, 
et il le sera bientôt dans la pro- 
vince de Québec, Le Manitoba 
n'est tout de même pas en mau- 
valise compagnie. 

Le Comilé de Programme a 
préparé le “Cours Général Fran- 
Çais” qu'a entièrement approuvé 
le ministre, dans tous ses détails, 
Par exemple on peut lire à la 
page 14 de la magnifique pla- 


|quette publiée en français par 


les soins du ministère 
la première fois que les impri- 
meurs du gouvernement provin- 
cial éditaient tant de français à 
la fois) que le manuel d'expli- 
cation de textes en 12e année, 
c'est ‘‘Lectures Littéraires, Vol, 
3, Nouvelle édition” Or ce vo- 
n'était même pas sous 
presse au moment où le Dépar- 
tement d'Education du Manito- 


| ba l'accepta, On se contenta tout 


simplement du témoignage de 
la Rév. Soeur Louise-Gabrielle, 
SN.J.M, principal auteur du 
Cours Général Français, qui as- 


|surait la valeur du livre, Est-ce 


là de la mauvaise foi de Ja part 
des autorités? 

Ce nouveau Cours Général 
Français, avant son acceptation 
officielle, avait été mis à l'es- 
sai, avec grand succès, par les 
rofesseurs À, Gaborieau et H, 

osc, en 10e et 1le années à 
l'Institut Collégial Provencher 


| de St-Boniface, Et lous ceux qui 


ont pris la peine d'en étudier 
le contenu ou de l'expérimenter 


l'ancien cours de français, et 
donc que c'est un cours de réelle 
valeur. Corrigeant ici une phra- 
se de M. Allaire, nous affirmons 
qu'on oppose désormais un cours 
de français de réelle valeur aux 
autres cours facultatifs, tels que 
art industriel, art domestique, 
commerce, art, économie, socio- 
logie, etc, 

Donc pour une fois, peuvent 
les auteurs de ce cours, 
nous sommes à l'avant-garde, 
Car les autorités officielles con- 
ces nouveaux cours 


qu'on prépare pour l'enseigne- 
ment de l'anglais, C'est telle- 


[ment vrai que le ministère ma- 
[nitobain est déjà sollicité par 


les autres provinces et par des 
élats américains pour des ren- 
seignements à ce sujet. Bien 
plus, tous les manuels choisis, 


|tif et réaliste 


| auxquels 
: J ment 
assurent qu'il est supérieur à | 


| Directrice, 


| jeune 


rience avant de porter un juge- 
ment de valeur, Nous préférons 
ceux qui ont travaillé pour éla- 
borer ce nouveau programme, 
qui sont dans l'enseignement de- 
puis 10, 15, voire 30 ans, Ils 
en ont vu des essais et des chan- 
gements, les uns bons, les au- 
tres moins, Mais, en marge de 


C'est pourquoi nos instituteurs 
franco-manitobains 
nent 
donner des explications en fran- 
Çais même dans les cours offi- 
ciellement enseignés en anglais. 
Ceci est accepté, comme un fait, 
même en haut lieu, 


gè- 
pour 


ne se 


habituellement pas 


3 — D'ailleurs, les commissai- 


ces changements, ils se sont sur- | res de langue française du Ma- 


tout donnés à la Cause, ils ont 


nitoba ont fait des efforts l'an 


souffert pour elle, Quand votre! dernier pour obtenir qu’un au- 


correspondant gura pareil état|ire cours, 


de service à étaler, de même | 
qu'un programme plus construc- 
à offrir pour la! 


celui qu'on appelle 


“Social Studies”, soit enseigné 
en français, en plus des cours de 
langue et de littérature françai- 


survie du français au Manitoba, | ses, Peut-être que leurs démar- 


| peut-être pourrons-nous l'écou- 
ter |# 


Disons maintenant 
mots de deux exemples appor- 
tés par M, Allaire, C'est le cas 
de 


plus que boiteux, Tout d'abord, 


ches auraient été couronnées de 


uccès, si certains ‘‘séparatistes’ 


quelques | ou ‘“unilinguistes” locaux n'a- 
valent nui par leurs exigences 
l outrées et 
e dire, ses exemples sont | françaises à cent pour cent, Ce 
ne sont certainement pas ceux 


irréalistes d'écoles 


selon les plus récents renseigne- | qui ont les pieds au Manitoba, 


ments, fournis par la directrice 
de l'Institut Collégial de Lorette, 
il y à cette année en cet endroit 
170 élèves au cours secondaire, | 
soit 20 en 12e année, 40 en 11e | 
année, 61 en 10e année et 49 
en 9e année, Les 61 élèves de 
la 10e année sont partagés en 
trois classes: 22 sont inscrits au 
cours académique; 20 et 19, res- 
pectivement, dans deux classes 
de cours général, Comment M, | 
Allaire peut-il affirmer sans 
sourciller qu'à Lorette “la classe 
de dixième ne comptera cette 
année qu'une douzaine d'élèves 
on devrait normale- | 
offrir les quatre cours” 
(de French-French et d'English- 
French, au double niveau aca- 


| démique et général)? 


Prenons maintenant le cas de 
St-Laurent, qu'affirme non 
moins catégoriquement votre 
correspondant, Cas typique, se- 
lon lui, Or, en réalité, selon le 
témoignage précis de la Soeur 

i s'agit d'un élève 
année, et le cas se 
présenta il y a deux ans, Ce 
voulut alors changer de 
cours de français, à la dernande 


| 


de la 11e 


de ses parents et non par seul 
| caprice personnel où peur de 
l'effort, Après discussion avec 


le visiteur des écoles de l’Asso- 
ciation d'Education, ces derniers 
(les parents) ont maintenu leur 
décision, C'est le seul cas du 
genre qui s'est produit dans cet- 


| té école de St-Laurent où, au- 
| jourd'hui comme autrefois, tous 
| ceux qui sont aples à suivre le 


cours de français académique le | 


mais la tête dans une autre pro- 


vince, qui travaillent le plus ef- 
ficacement pour l'avancement 
progressif mais réel de la cause 
franco-manitobaine, 

4 Le Comité de Program- 
me dont il est question dans cet 
article tient présentement d'im- 

rtantes rencontres avec les 
nétituteurs de nos cinq divisions 
scolaires, soit à Elie, Ste-Anne- 
des-Chênes, Ste-Agathe, Notre- 
Dame-de-Lourdes et St-Bonifa- 
ce, M, Allaire et ceux qui sont 
nourris de son esprit auraient 
pu tirer grand profit, en se ren- 
dant à ces rencontres, [ls se se- 
raient renseignés à la bonne 
source, Peut-être n'oseraient-ils 
plus ensuite colporter tant de 
demi-vérités ou d'erreurs sur ce 
qui se passe ici au Manitoba 
français dans le domaine scolai- 
re, Surtout, ls auraient appris 
que le nouveau programme 
français que vient de lancer le 
gouvernement provincial (ce qui 
est de sa juridiction, après tout!) 
avec l'aide d'éléments franco- 
manitobains de haut calibre in- 


tellectuel et de 30lide patriotis- 
me, est plus intéressant et plus 
solide que l'ancien, et aussi le 


plus réaliste et le plus adapté 
à notre milieu , ,, qu'on puisse 
désirer dans les circonstances 
actuelles, 

Ici comme au Québec, nous 
acceptons l'évolution saine, non 
une révolution échevelée, 


Roméo BEDARD, O MI. 
rédac'eur en chef de 
La Liberté et le Patriote, 


Poge 4 


TE 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


sSt-Bonitace, le 25 seprembre 1964 


| Sainte-Famille 


' 
PARK FLORISTS ||" """" v= m à | 
e À di Shower 
Fleurs pour toutes 06cœmoms Monuments A 1 êtel de k ille MU) Ily aura un shower en l'hon 
412, avons. Taché BRUNET r e |neur de Mlle REA Ft Me 
en tace de Porta! St. Émitace) Lé |qui doit épouser Al, 'huippe 
| Téléphone: Chapal 7-3891 408, eus Derené, 9-Deniiens La } [LZ | [loe || L'Heureux, Cette velliée sera !e 
Prunts trois el confiseries Tel.: 233-7864 11 octobre, à 7 h. 30 du soir, à 
Livraine dans touts 5 Ve \F salle paroissiale de lu Ste- 
Yvonne et Lasille BOULES pren . | $ Famille à 778,.rue Archibald 
w du lundi soir ge pe À 
+ Ÿ 414 lville et des paroisses environ- 
| GEO. SARAS par M. Henry LANE, rement il y aurait 65 élèves qui nantes sont (ous cordialement 
Pharmacie St-Boniface FOURRURES courriériste municipal suivent des cours hors du dis- invités 
Réparations et modifications de La Liberté et le Patriote |irict solaire de St-Boniface Remerciements 
354, rue Manon, Norwood Nouveaux manteaux Université, coll St-Paul, DT Te 
faits sur commande | hi à : 1 | VURIVETSRE, ge -Pa | Mme Joseph L'Heureu ‘ 
Téléphone: CHapei 7-3532 Entreposage — Prix raisonnables || Le lundi 21 septembre avait |eic.). On recomm de de- |mercie les parents et amis qui 
Nous rernplisuns ver S23, rue Des Meurons, St-Boniface | lieu Ja réunion régulière des CO- | mmander aux services du trans- {sont venus la visiter lors de son 


soin ei vrommpiiude toutes 
les ordonnances de medecins 


|mités permanents de la ville de 


Téléphone: CH 7-2460 | 8t.Bonitace 


port en commun du Métro de 
mettre un autobus à la disposi- 


oo 


séjour à l'hôpital. Elle remercie 
spécialement sa compagne, Mme 


Nous payons les [as 66 ee mms] Il fut recommandé de remet- | tion de ces élèves. Raineault, la Rév. Sr Marie La- 
DUGALD HEATING pri à, le conuision de pole js Les progrtétare du Windsor | bonté et le personnel du 4-B. 
EAU TE da. uv eu ar railer Camp s présen- 
Téléphone: CEder 23-6102 & SHEET METAL | réunion de l'Association cana- | |ajent devant le comité des tra- Décès 
Marion Beauty Nook JOLAEN DEWVN oronnéaure | OUR UE CU ment. cette | YEUX publics. pour demañde M. J. RICARD 
Chauffage au gas et à l'hulle || éinion aura deu à Fort Wil. |: installation des services d'eau Le 12 septembre est décédé 
VOUS OREION CrORÇSIe Vus EN iam les 28, 29 et 30 octobre | ©! d'égout à leurs dépens; cer à sa résidence, M. Jean Ricard, 
offre tous les soins de Desure J'ADRSIUER À meer re pie + |tains arrangements devraient de la rue Goulet. Il était âgé de 
2 rue Marion Norwood Man 875, chemin Dugald gi nds être faits entre les propriétaires 72 ans 
Corinne DUFAULT propriétaire Téléphone: CEdar 3-3612 |, ‘D'après l'étude faite demie |. Ladco et il faudra probable» | | Les prières furent récitées à 
| À ment demander la permission Là K , [la chapelle funéraire P. Coutu 
Sts-Martyrs-Canadiens des autorités provinciales pour | ‘ et le service funèbre fut chanté 
Pourvoyeurs: mariages, diners STATION-SERVICE traverser l'ancien chemin Daw- | Quelque 50 agents de voyage du Manitoba, de la Saskatchewan et de l'ouest de l'Ontario |en la basique de St-Boniface, 
ot banquets PHOVENCHER Çà et là son, [ent participe à un seminar à Winnipeg la semaine dernière sous les auspices d'Air Canada, Ci-|le mardi matun 15 septembre 
PPT . PROOUITS SHELL Dimanche deïnier avait lieu Vu installation prochaine de | dessus l'on voit quelques-uns de ceux qui prirent une part particulièrement active aux séances | L'inhumation se fit dans le lot 
Pâtisserie PELLAND où cé DT D un, ne réunion de tous les intéres- | signaux de Circulation à l'angle d'études des relations inter-agences de voyage, de connaissance du marché, des techniques de ven- | familial au cimetière paroissia . 
ae “old 4. ave Provencher, St-tomtses ||iés à ja question du français des rues laché et Goulet, le chef | Le, etc.: de gauche à droite, MM. P, Beig, Winnipeg; Arthur D Eschambault, de l'Agence D'Es-| Le défunt laisse dans le deuil 
D PELLAND prop oise Huile Accessoures |laux écoles du Parc Windsor. des pompiers demande qu'on é- |chambault, St-Boniface, ex-président de l'Association des Agences de Voyage du Grand-Winnipeg; | quatre frères, Fabien, de Van- 
161, ave Provencher, S$t-Bonitace Pneus — Réparations Remerciements à M. Paul Ma- | tudie les moyens de synchroni. | J, E. Nickson, vice-président adjoint des ventes d'Air Canada, Montréal; R, Baranowski, Winnipeg; | couver, C.-B. Raphaël et Hec- 
TELEPHONE: CHapel 7-3319 avé 1106 |rion qui répondit si aimable. ser les signaux des rues Taché | Vladimir Slivitzki, représentant d'Air Canada qui s'occupe tout spécialement à Winnipeg, des ven- | tor, de Si-Claude, et Ernest, de 
pin 28 Herman Labossière. prop. ment aux questions, Voir repor- :et Marion avec celui qui sera |tes auprès des divers groupes ethniques, (Photo Air Canada) | St-Boniface; deux soeurs, Mmes 
tage ailleurs dans La Liberté et | installé’ à la rue Goulet, afin A ates : vs G. Hunter, de Vancouver, C -B 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Marion - CE 3-3724 


Service de ventes et 
de réparations, Scies, Ciseaux, 
Couteaux et Haches aiguisés, 
Soudage et Brasage 
Palus aiguisés et réparés 


st-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-8182 


Taché Paint & Glass 


Vendeur des produits 
Benjamin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 


298, avenue Taché, St-Bonitace 
Tél,: 233-7047 
CE. Jameault, prop. 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBÉRING AUTO ELECTRIC) 


le Patriote, 
Les Quarante Heures arrivent 


juste à point, les 27, 28 et 29 


LLLLE BR] 
PLUMBING & HEATING LTD. 


Entrepreneurs en plomberie 
Chauffage à l'air chaud 
et à l'eau chaude 
Installations au gaz 
RAOUL ROUSRBEAU propriétaire 
29, avenue Woodydell. St.Vital 
Téléphone: 256-1324 


septembre, Invitation cordiale à 
tous de venir faire une neure 
d'adoration, 


genre — Pneus Dunlop 
Produits Texaco 


Téléphone: Alpine 3-0769 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD, 

Portage et Hargrave 

Téléphone: WHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours: # à 5.50 


M. Joseph St-Hilaire a annon- 
cé qu'il briguera de nouveau les 


Delannoy's Electric 


que les pompiers puissent sortir 
de ja station de feu no 2 sans m- 
| convénient 

| La réunion de 
des bonnes routes (Good Roads 
| Association) aura lieu à l'hôtel 
| Fort Garry le 29 octobre et il 


; |y aura présentation de prix 
à | Le trésorier rapporte que l'é- 


constable Derkich du Manitoba 
|Peace Officers Club, pour l'a- 
chat d'un terrain à l'angle nord- 
ouest des rues Lamont et La- 
commbe pour y ériger une salle 
de club soit remise au président 
du comité des propriétés fonciè- 
res et à l'ingénieur pour étude, 


A la demande de la commis- 
sion des parcs, l'ingénieur fera 
rapport sur l'offre faite par les 
propriétaires du Pinewood Tou- 
rist Court, sur la Seine, près du 
pont de la rue Marion, de ven- 
dre cette propriété, 

Le comité spécial de la station 
de police annonce l'ouverture 
du nouveau poste de police et de 


l'Association | 


rapport et recommandation. | 


Le dimanche 20 septembre, 
145 paroissiens des Sts-Martyrs- 
Canadiens réunissaient au 


se 


fit un historique du français au 
Parc Windsor jusqu'à la présen- 
te situation, à savoir la nouvelle 
répartition des élèves prenant 
l'“Option française”; tous ceux 
qui sont dans les cadres de l'é- 
cole Béliveau, d'après les limi- 
tes territoriales de 1963 iraient 
à l'école Béliveau; tous les au- 
tres devraient se rendre à l'é- 
cole Général Vanier, 


Ensuite il invita M. le com- | Mmes Pierre Brunet et Roland 


missawe Paul Marion à répon- 
! 


dre aux questions de l'assem- 


le titre de Cercle-Association 
des Canadiens français du Parc 
Windsor, 

Font partie de l'exécutif: M. 
Maxime Desauiniers, président; 
M. le Dr André Lachance, vice- 
président, publiciste; Mme Ro- 
ger Vadeboncoeur, 
Mme Paul Guyot, 
M. l'abbé Bernard Bélanger, cu- 
ré, M, Gilbert 


La question scolaire suscite 
toujours un grand intérêt 


Un comité est formé au Parc Windsor 
‘en rapport avec la question française 


secrétaire; | 
trésorière; | 


Boissonneault, | 


[et Céline, de St-Boniface, 


Ne préparez pas votre repas 


Garand, M, le Dr Marcel Ha- 
monic, Mme Raymond Johnson, 


l'IE éralisée se chiffre à | sous-sol de l'église pour une sé- | blée. M. Marion s'y prêta fort M. Gérald Lavergne et Mme 
— [$70,331,000; ce montant sera |snce de renseignements sur la | bien. Il en élucida plusieurs et | Victor Morin. LIT LOI 
POUR VOS FOURRURES L | paus élevé lorsque la Ville aura | Guestion scolaire française au | sut calmer la majorité des es- Lors de l'assemblée, il fut 
voyez toujours BERT $ SERVICE |êté réévaluée, : Pare Windsor, prits. {mentionné à plusieurs reprises | BSD ss 
Frères Bourgeois. propriétaires Il fut recommandé que Ja M, Maxime Desauiniers pré- | Comme résultat tangible, l’as- | que ceux qui auraient des griefs, | ‘@ e 
MECKLI NG FURS proposition faite par le sergent |sidait l'assemblée, Après avoir | semblée décida de se grouper en | suggestions, renseignements, | IC en ê { 
16, avenue Prorencher 443, chemin $te-Anne de police Somers Clavelle et le | établi l’ordre de procédure, il |une association intérimaire sous |etc., veuillent bien les commu- |k ! 
Garage — HRéparations de tout : - 


niquer au comité formé spécia- | 
lement à cet effet 
Le Comité de Publicité. 


288, rue Marion 
LIVRAISON GRATUITE 


EPICERIE MAGER 


184, avenue Provencher St-Boniface 


Voyez notre circulaire d'aubaines dans les viandes 
de choix — Epiceries — Fruits — Légumes 


| Appelez CHapel 7-4101 


DORWIN INDUSTRIES LTD. 


1524, RUE ERIN, WINNIPEG 


! : x s Fat : , | Fenêtres et portes en métal —— Revêtement en aluminium Alcan 
dt gp RS ge Co. Ltd. suffrages des électeurs du quar- |la cour de Comté pour le 15 oc- La question scolaire au Mani- | fausse de l'histoire manitobaine. ar en métal — Fenêtres panoramiques 
fours, carburateurs, ‘pompes à Louis Riel 233-5258 tier no 3 lors des prochaines é- | tobre 1964 entre 5 h, et 7 h. toba a repris les manchettes des | L'entente qui marque de plus Estimation gratuite —— Aucune obligation 
carburants, essuie-glace, pour ré- 436, rue Louis Rio < lections municipales, le 28 oc- |p.m, ñ aux. cett at A l'oc- [en plus les rapports enire les Représentant: J.-A. Pelleti 

vision complète et entretien. Installation et réparation, tobre, à St-Boniface, A lundi prochain, [Journaux, cette semaine, l'oC- communautés chrétiennes peut epresentant: J.-A, Pelletier 


Angle Marlon et Des Meurons 
247-3041 233-7018 


* £a" 
LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 
Entreprise — Posage de fils 
Réparation 
Téléphone: 233-7694 


Poils disyracieux 
enlevés du visage 
ot des extrémités 


INSTITUTE, 203 Norlyn Medical 
Bldg,, 309, rue Margrave, Win- 


1 

nipeg ? — Tél: WHitehall 2-4110 cette Faculté, |Henry, alors ambassadeur de po Po 70€ pente yo metd croit que l'Acte de pour dames, hommes et enfants 

Téléphone: CHapel 7-2356 Maître ès arts de l'Université | France au Canada: médaille L prier à age ri gi ri Amérique du Nord britannique 
s d'Ottawa (1921), docteur de|Tyrrell, de la Société Royale) AU cent de le aie Ie AUS x rar ur MAGASIN DE CHAUSSURES 
. A "NE n |’ ité de j e s nue Â are Je cne } ‘|des minorités scolaires. cita 
St. Boniface LAFHENIEÈERE l'Université de Paris (1923) et du Canada, obtenue en juinl ee je juge de comté entendra, | six Mttenénts contes VOUS Le Ré À 1 MS 
: docteur ès Lettres de l’Univer- | 1955, ) ALT Èf op ys ’ : eéparations de chaussures 
Messen er S i Sheet Metal Ltd. sité de Montréal (1933), M. Ma- Venez entendre au collège de " mure à ere ,Pro- | écoles roger « et six en "à 
Ê £ D pe et Sr pe DR 64 chain, l'appel contre la sentence | veur de ces établissements. 
g ervice Chauffage — Ventilation rion eut une carrière intellec- | $t.Boniface, le dimanche 4 oc-|de culpabilité pas olalhas aner.ça M | hu ésounér vnbe 


Nous transporions les bagages 
les, valises, meubles, 


tels que: ma 
SERVICE RAPIDE 
Appelez toujours 233-7285 
18, rue Aubert, St-Boniface 
J.-J, Robitaille, prop. 


1 }HaRMacrE 
ROVENCHER 


La pharmacie de bon accueil 
et de sage conseil où l'on 
parle français en tout temps, 


182, avenue Provencher 


en face de la 
Banque Canadienne Nationale 


Téléphone: 233-1407 


Livraison à domicile 


Daoust Grimard Ltd. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 


202, ave Provencher, St-Boniface 


1-C, Daoust 


me | 


DUFFY'S TAXI 


Téléphone: 7735 = 0101 | 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Nettoyage à sec 


Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


ARCHIBALD 
HOCO SERVICE 
Satisinction garantie Prix modéré 
ARCHIBALD ET PLINQUET 
TELEPHONE: 233-3919 
Maurice Laberge — CE 3-1882 


Un visiteur de marque, le doc- 
teur Séraphin Marion, d'Ottawa, 
viendra prochainement en tour- 
née dans l'Ouest canadien, sous 
les auspices du Conseil de la 
Vie française, Il séjournera par- 
ticulièrement à St-Boniface du 
2 au 6 octobre et y donnera une 
conférence, le dimanche 4 octo- 
bre, au collège de St-Boniface. 

On peut dire que la grande 
oeuvre de sa vie fut la fondation 
de la Faculté des Lettres, à l'U- 


Entretien et réparations 


de toutes marques ee 
Heures: de 9 h. am, à 9 h, p.m. 


— Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


en 1955 professeur émérite de 


Climatisation de l'air 


97, rue Knudson 
Bolte postale 1, Norwood, Man, 


tuelle de haute valeur, Secré- 
taire d'honneu” de la Société 
Royale du Canada (1945-52), 
secrétaire de la section française 
de la Canadian Catholic Histo- 


SERVICE DE PNEUS COMPLET ||rical Association (1936-54), se- 


Vulcanisation e Pneus neufs crétaire de la section française PIRE : Giesinger a tracé l'historique de |*! F Téleoh : CEdar 3-1119 
es DERGT 9 PARerIOS de la Canadian Historical Asso- La discrimination la question de l'aide aux écoles lingue plutôt que confesion- élepnone CEdar 3 
ciation (1937-50), il coilabora | raciale dans les catholiques au Manitoba, Il a | nelle. 


OU . . 
Baril s Tire Service 
DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 
164, ave Provencher, St-Boniface 

Téléphone: CH 7-7468 


aux revues suivantes: Le Cana- 
da français, La Revue Domini- 
caine, La Revue Trimestrielle, 
| L'Enseignement Secondaire, La 
Revue de l'Université d'Ottawa, 
{la Modern Language Association 
Review, Le Travailleur, 
Mais surtout, il écrivit de 
nombreux volumes, dix-sept ex- 
actement de 1923 à 1958, Men- 
tionnons plus spécialement ‘‘Les 
| Lettres Canadiennes d'autre- 
fois”, dont le tome 9 fut publié 
en 1958 
| Professeur, écrivain, M. Ma- 
Irion fut aussi un conférencier 
très recherché. C'est ainsi qu'au 
cours des années 1929, 1930 et 
1931, il fut le conférencier offi- 
|ciel de l'Association des Cana- 
|dian Clubs et prononça à ce ti- 
Itre des discours dans presque 
[tous les centres du Canada, de- 
| puis Sydney, N.-E., jusque dans 
lle district de la Rivière-la-Paix 
| au nord-ouest d'Edmonton, Alta, 
sur le sujet suivant: ‘English 
and French Co-operation within 
Confederation'”'. A maintes re- 
| prises il prononça sur le réseau 


Haslund's Auto Service 


Ch. Ste-Marie et Lyndale Dr. 
Globe 2-7313 - Norwood, Man 


Vérifications complètes et répa- 
ration de moteurs, transmissions 
freins, embrayage, etc 

Nous vulcanisons les pneus sans 
chambre-à-air 

Tous travaux consitérables peu- 
vent être payés au mois 


Téléphone: 233-7447 
0,-L. Grimard 


Professeur, écrivain, conférencier émérite 
M. Séraphin Marion sera ici du 2 au 6 oct. 


français de Radio-Canada des 
causeries sur ‘Les lettres cana- 
diennes d'autrefois’, Enfin, pen- 
dant douze années utives 
(1927-39), il fut le président de 
la Société des Conférences de 
l'Université d'Ottawa. 


I} n'est pas surprenant que 
plusieurs décorations aient été 
remises à cet homme éminent: 
médaille d'argent du pape, en 
mars 1933, remise par Son Exec. 
Mgr Andrea Cassulo, alors dé- 


1933 par Son Exc. M. Arsène 


tobre, ce visiteur de marque ,.. 
qui visitera aussi d'autres cen- 
tres canadiens -français de 
l'Ouest, sous les auspices du 
Conseil de la Vie française, 


couvents américains 


CINCINNATI (CCC) — Dans 
le cadre d'un Congrès pour la 
justice raciale, qui s'est déroulé 
à Cincinnati aux Etats-Unis, 
Soeur Maria-Mercedes, qui oc- 
cupe actuellement des fonctions 
importantes dans une commu- 
nauté de religieuses noires, a 
relaté les difficultés qui lui ont 
été faites, pour son entrée en 
region, du fait qu'elle est de 
| race noire. 

La religieuse a indiqué qu'el- 
le s'était adressée à plusieurs 
maisons religieuses pour solli- 
citer son admission, Mais les 
différentes congrégations reli- 
gieuses trouvaient toujours un 
prétexte pour ne pas l'admettre: 
| absence de formation prépara- 
toire, formation professionnelle 
insuffisante, etc, Jusqu'au jour 
où elle fut dans l'obligation de 
se rendre compte que toutes les 
| maisons de religieuses n'avaient 
| Padme seule raison de ne pas 


l'admettre, et c'était la couleur 
de sa peau. 


anne em 


|casion du Congrès canadien des 
Catholic Schools Trustees, M. 
Adam Giesinger, président des 
Catholic Schools Trustees of 
Manitoba, a résumé la situation 
actuelle, avec commentaire sur 
le plan de la ‘porte ouverte” 
aux écoles publiques, En même 
temps, la Manitoba Association 
for Equality in Education a an- 
noncé un programme de recru- 
tement et d'organisation régio- 
nale, en plus d'une liste de co- 
mités, (Voir rapport en premiè- 
re page.) Les mercredi et jeudi 
de cette semaine, un séminar a 
eu lieu au Motel Montcalm, 
sous le patronage du Conseil des 
Chrétiens et des Juifs, sur ‘La 


Collège United, et le R, F, J. 


et Mme R, St-Onge, le cas type, 


M. Giesinger 


Parlant devant 90 congressis- 
tes commissaires catholiques, M. 


déclaré que le plan de la ‘porte 
ouverte” (shared services) ne 
répondait pas aux besoins des 
écoles paroissiales et introduisait 
un élément étranger au débat, 
C'est pour cette raison que la 
population catholique l'a ac- 
cueilli avec mécontentement et 
hostilité, sans toutefois rejeter 
ce qu'il peut apporter d'utile a- 
près les délibérations du comité 
législatif qui l'étudie, Ce plan 
a déclenché ja création de la 
M.A.E.E. disait-il, dans le but 
de promouvoir la cause des éco- 
les paroissiales auprès de la po- 
pulation en général, jusqu'au 
jour où l'opposition restreinte 
mais bruyante étant exposée 
dans ses vraies dimensions, | les 
[hommes politiques se décident 
d'agir, M. Giesinger a dit que 
les écoles paroissiales font face 
à des problèmes de financement 
et de personnel qui deviennent 
insurmontables, même dans les 
aroisses affluentes, Il a critiqué 
e premier ministre Roblin pour 
avoir décrit le problème en 
fonction d'une interprétation 


POUR 1965, UNE DODGE PLUS LONGUE ET PLUS SPACIEUSE 


bien hâter un règlement plus é- 
quitable de la question, 


Au séminar 


Une vingtaine de personnes, 


représentatives de plusieurs cou- 
rants d'opinions importantes 
dans la province, ont pris part 
au séminar du Conseil des Chré- 
tiens et des Julfs, M. le profes- 
seur Jaenen a donné un aperçu 
historique très détaillé du dé- 
veloppement des systèmes sco- 
laires au Canada, Une étude ap- 
profondie des origines de cha- 
que province démontre, selon 
l'orateur, l'intimité qui a carac- 
térisé le rôle du gouvernement 
et de l'Eglise dans le champ de 


hr F p ada. | Religion et les Ecoles”, Parmi |l'éducation populaire au pays. Il 

Enlevés sûrement et de façon niversité d'Ottawa, en 1927. A- légué apostolique au Canada; les orateurs on remarquait le |en conclut pe me Aer du 

permanente, Consultation gra- Tél.: 233-6458 près y avoir enseigné pendant | médaille de vermeil de l'Acadé- professeur Cornelius Jaenen, du | ments du senre manitdbain sont 
: Etabli en 1935, DERMIC 430, ave Provencher, St-Boniface || plus de 25 ans, il fut nommé | mie française, remise en mai ' æ 4 


dans la tradition américaine, Le 


plusieurs reprises il a fait res- 
sortir l'intolérance protestante et 
angjaise ans ce domaine, en 
comparaison avec la conduite 
du Québec, Personnellement il 
se demande si une solution ne 
se trouvera pas sur une base bi- 


Teléphones: Bureau, SP 2-0451; Résidence, 233-5618 


Au nouveau magasin 
de musique 
190, avenue Provencher 


Vous pourrez vous procurer tout genre d'instruments 
de musique et d'accessoires, livres, chansons, etc, 


ST. BONIFACE MUSIC 


Tél.: 233-7232 (Rés. CEdar 3-4683) 


Elégantes chaussures 


J.-P. GUAY 


196, avenue Provencher, 
St-Boniface 


attention aux finances! 


Renseignez-vous sur tout ce que la Banque Royale peut 


faire pour vous! 


Vous saurez que la ‘méthode 2-comptes" peut vous éviter de 


à la livre 
&lbs ... 2-00 


“grignoter” vos épargnes à votre insu . . . qu’un compte de chèques 


D'RGEET 7 personnel (frais: 10£ par chèque) vous permet d'économiser tout en réglant 
| “se — 


| 
| 
| = vos factures . . et qu'avec un prêt planäTerme , vous empruntez 
Service de Pourquoi risquer de le | vraiment à bon compte! 
chemises faire vous-même? Documentation sur demande. 0 
She 434 Laissez notre personnel sty lé D BAN QU L ROYALE 
voarees à sec le faire pour vous. 0 Se ANR | de la Banque Royale. 


Succursale de St-Boniface ….... G. À. Latreille, Gérant 


Suceursale de St-Boniface, 
Union Stock Yards Branch 


La Dodge 1965 de Chrysler Canada Ltd., 

dont la ligne a été révisée et qui est cons- 
| truite sur un empattement de 121 pouces, 
| représente une conception entièrement nou- 


automobile, Des raffinements dans le moteur 
et le système de suspension rehaussent les 
qualités de roulement et d'opération de Ja 
nouvelle Dodge pour 1965, Vous voyez ici 
la Dodge Monaco, 2 portes, toit rigide. 


NORWOOD CLEANERS 


O. K. Skelton, Gérant 
288, RUE TACHE 


St-Bonitace Tél: 233-2491 velle de la beauté et de l'utilité dans une 


St-Bonitoce, le 25 septembre 1964 


À 


Chevaliers 


Conseil canadien des 
Associations d'Education 


MM. Raymond Bernier, pré- 
aident généra t Alwxandre Al 
Conseil St-Honiface 3158 aire, 2e vice-président de l'A. 
& à 1 À ECFM. ont assisté du 18 au 
ME duo ed cr ar mprpure 20 septembre, à Québec, au con- 
D« ? h VONT . 
re grès du Conte canadien des 
; , ou psy F cer Awocih ns d'Education de Lan- 
D n 
Œut Fra Çais 
, ? ner ME 
Plumeurs frèr s'étaier M. Bernier uasistait à ce con- 
promentés én rond pou vuver | &rèés en quallé de conserier, € 
y était bien le bon Bibcau M. Alaire en lamt que deérégue 
{ nin? Baie? Sud? Nord? En- | 4 AECFM 
nus be sONL rendues sains « Parnu les sujets à l'ordre du 
mais malgré ca M1 CON ur de ce congrés, menmtionnons 
Lous de tourner en rond dans | l'étude du Mémoire des mino 
une aipbDiance mystérieum rilés canadiennes-françaists à la 
Cependant on nous promet ! Commission Royale Dunton- 
D le lundis 28 ” i de | Laurendeau, la collaboration 
| soirées des Dius lusantés, | possible des groupes minorilai- 
nléressantes et même instructi- | res pour une modification équi- 
ve | i nde seule : able de Acte de Amérique 
je { ” monsa- | du Nord Britannique, les projets 
« perm a déx mmémo fs de l'histoire et 
à parlé à { i à pré ice françaises pour 
La ) ; if J Le au cer nair les Etats 
| | ncore, Une | généraux du Québer s problè- 
s 4 " si | Mmes survivance dintéréet 
€ ( | vu commu à )HaDOration intei- 
| ; 1 1 [ra gent ‘ sas dédoubiement 
ter sn ! - du ! avec le Cor de Vie française 
Cu: pe, 161 | ies au organismes nallo- 
“Prairu 1 faire no x, la Semaine canadienne 
fo s jéfai le | d'éducation, eu 
Quoi 2e Falralcnur 81 1 nn Dén: 
| # | épart pour Rome 
vient trop chaud. Voilà ou 
re-bouthon , (é Le vendredi 18 septembre 
Vous ouvt à u A e mys Vé mia e secrelair [e Li A 
ter E.C.F.M. se trouvait parmi les 
Quant à la soirée d ergé et nombreux amis de Son Exc 
à l F ) | Î ‘ Mgr EN Ha ve 18 IUl Ssou- 
+ deux son ncore à l'agenda | hailer à } aéroport international 
mais n sera vas auestion | de Winnipeg un fructueux sé- 
à l'a nblée du 28 jour à Rome 
Puisque no Grand Cheva Mgr Hacauh, conseiller moral 
her veut ‘en tenir fermement à | 4 Association d'Education, a 
a décision d'une assemblée d'af- | délégué M, l'abbé M, Deniset- 
faires mensuelle in réati- | Bernier, curé, pour le rempla 
ve, Ü faut quand même rap- | cer au Comité d'Administration 
peler la vente de pains aux por- | de l'A.E.C.F.M. durant son ab- 
te des églises 1 4 octobre à | >encet 
Chaque messe et le frère Duha- | Rencontre 
me: %æmp'e quiet ei nerveux Le vendredi 18 septembre 
de peur le manquer q nain | secrétaire de l'A ECF.M. a eu 
d'oeuvre, C'est à nous de lui |je privilège de rencontrer, au 
PEUve QU: | DM sommes | cours d'un diner intime, M. Adé- 
Cheva | lard Savoie, de Moncton, N.-B, 
La rénovation du soubasse- président de l'Acelf. 
men _#st toujour au rang de | L'entretien a porté de façon 
projet qu sera daculé à la réu- | hriati 
+ générale sur la situation du 
nion d'affaires du mois d'octo- |f s tu 
bre. Que ceux qui sont en fa. | ÆMançais au Manitoba 
4 : ï : | Le Comité de Publicité 
veur de cette amélioralion vien- | de l'AECFM 
nent défendre leur point de vue ) cg 
que ceux qui sont comire vien- ï . 7 
nent s'expliquer, que ceux qui 
ne s#0n! pas au Courant viennent 
se renseigner, Puisque c'est du 
choc des idées que jai la lu- 
muère il ne pourra qu'en sortir 
du constructif 
Il est parfois difficile d'éva- 
luer les mérites d'un membre: 
quelques-uns #80nt porlés à exa- 
gérer, d'autres à minimiser, 


Chacun son idé: 
APRES TOUT. 


PNEUS 


$ Nylonaire 
150-114 
sur 
échange 
Le prix du Nvylonaire est fixé 
loin en-dessous d'aucun autre 
pneu de qualité comparable 


1! possède la structure moderne 
sons chambre à air, et lo ga- 


rantie à vie Firestone Rubber-X 
pour le millage et les hasards 
tout celo pour 

sur échange, 


de la route 


$139 


seulement 


Achetez À termes 
faciles de 


LABOSSIERE 
SERVICE LTD, 


Provencher et 
Des Meurons 
CHogpel 7-3970 


membre élu de l'exécutif 
de l'A.E.CFM, 


M. René Toupin est né à St- 
Boniface, Man., le 16 mai 1934, 
Il fit ses études primaires et élé- 
mentaires à l'école de Ste-Rita 
ét au Jardin Langevin, à St- 
Boniface, dirigé par les Mis- 
sionnaires Oblates du Sacré- 
| Coeur et de Marie Immaculée, 
| Puis, après trois ans d'études 
au Juniorat des Pères Oblats de 
St-Boniface, il fit un stage de 
| trois ans chez les Pères Blancs 
| à Québec, puis à Montréal, où 
| il étudia plus spécialement les 
mathématiques et enseigna l'an- 
glais 

Revenu au Manitoba en 1957, 
| Il travailla en qualité de tech- 
nicien d'aviation, puis comme 
co-pilote à la compagnie Trans- 
Air, à Winnipeg, jusqu'à sa no- 


M, René Toupin, 
| 


mination en 1960 comme gérant | 


de la Caisse Populaire de La! 
Salle, Man. En mai 1962, M. 
Toupin devint gérant-adjoint, 


puis èn juin de la même année 
gérant de la Centrale des Cais- 
Populaires du Manitoba, 
fonction qu'il cumule avec c 
de secrétaire - propagandiste du 
Conseil de à Coopération 
Manitoba, Depuis 1963 


ses 


Pharmacie Paquin 


A.-E, PAQUIN, propriétaire 


Pr 


Jduits 


Ordonnances de médecin remplies ave 


je souhaits tren 


157, avenue Provencher, St-Bonitace 


pnarmaceutiques 


caises p 


soin 


it toute 


Téléphone: CHapel 7-3863 


occasion 


ACE Sewer Rooter Service 


évacue les tuyaux, conduits 


et égouts obstrués 


Pas de creusage — Pas de dégâts 


Appeler 253-4881 


Travail garanti 


Service en ville et à la campagne 


Billinkoff”s Ltd. 


Bois de construction et contre-plaqués 


DEMANDEZ À VOIR M. MARCEL MARCOUX 


625, rue Marion (en fa 


St-Bonitace 


M. E. SA 


ce de Conoda Packers) 


Tél.: 233-7121 


BOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Bonitace 


Téléphone: 


233-7351 


du | 
est | 


CSC OT APE D 


Cirecteur nationai dt 

Canadien des Coopéralives, d 

é HIOBE sOCIAI EN siiué à LÆVL, 
Qué 

De plus, M. Toupin es m 
bre de la Commussion Scolaire 
de La Salle 

Au nombre de ses activités 
| sociales, mention qu'il fut 
membre actif, pendant trois ar 
de la Légion de Marie t qu'h| 
est secrélaire du Consefl des 
Chevaliers de Colomb de La 
Salle 

En 1952, M. Toupin convo- 
lait en justes noces avec Mile | 


Lorraine Cormier, de La Salle, | 


et est l'heureux père de deux 
enfants 

Au congrès général de l'As- 
sociation d'Education, le 4 mai 


1963, Ü fut 
l'exécutif de 


élu membre 
l'A.E.CF.M 


Echange 


de 


d'étudiants 


Le premier juillet, 24 étu- 
diants des écoles francaises de 
St-Boniface sont partis par au- 


tobus Greyhound pour Topeka, 
Capliale de Kansas, Ce groupe 
oyeux eut le privilège de par- 
UCiper à un échange d'étudiants 
Ils furent recrutés par la Rév 
Sr Anne-Marie, principale d 
Académie St-Josevh. par ke R 
F, Bruns, surintendan: dey éco- 
+ de Si-Boniface, et par le 
Père Guy, secrétaire du collège 
de St-Boniface, Nous étions 24 
19 demoiselles de l'Académie 
St-Joseph, un garcon du Junio- 
rat, deux de l'Académie Pro- 
vencher et un du Coiège de St- 
Boniface, Le prix du voyage lui- 
même fut en partie payé par 
“The Canadian Council of 
Christians and Jews”, 


Pour nous, le but principal de 


cet échange fut de mrux con- 
naitre el comprendre nos voi- 
|sins américains, Eux voulaient | 


nous apprécier davantage et ap- 
prendre le français, leur 
la famille 
particl\\ at à 


tat adopté par 
étudiant qui 
| change, 


1e- 


| Nous sommes restés à Topeka | 
Nous avons vi- | 
|sité tous ensemble jes différen- 


| deux semaines, 


tes industries, les grandes com- 
pagnies, les sites historiques et 
leur ‘‘Capital Building’, Aussi, 
nous avons eu la chance de voir 
un peu ‘Kansas City”, immense 
vilie mouvementée, A la 
nos deux semaines au Kansas, 
nous revenions avec notre par- 
tenaire américain vers les belles 
villes de St-Boniface et de Win- 
nipeg. Les étudiants et étudian- 


tes de Topeka vécurent avec 
nous deux semaines dans nos 
familles canadiennes-françaises, 

Au lieu de vous décrire en 
| détail tout ce que nous avons 
vu et visité à la fois au Kan- 
sas et ici, je vais ewayer de 


donner quelques impressions qui 
nous ont frappés pendant no- 
tre séjour au Kansas, Le Kansas 
étant un état situé au milieu des 
Etats-Unis, la chaleure du mois 
de juillet là-bas était presque 
insupportable pour nous, gens 
du nord selon eux, Si l'on se 
promène à travers le pays, à 
apparait généralemeit plat et 
vert, bien qu'on y rencontre des 
[hauts rochers ici et là, Cela 
nous apparait montagneux à cÔ 
té des plaines du Manitoba, 


Les ‘‘Kansans'' on 
de hospitalité, Non 
étions-nous traités comme des 
rois partout où nous allions, 
mais nous nous sentions très re- 
posés devant ces gens, comme si 
nous étions de vieux amis, ‘‘Sou- 
thern hospitality!" 

Les jeunes ‘’Kansans' 
vent être félicités parce 
presque aucun d'eux ne fume, 
Nous avons eu la chance de 
rencontrer plusieurs autres jeu- 
nes en plus de nos partenaires 
pendant notre visite et c'est très 
frappant, surtout parmi les gar- 
Cons, de voir que chacun s'abs- 
tenait totalement de la cigarette, 
D'ailleurs leur religion, ‘‘Sou- 
thern Baptist', défend presque 
totalement la boisson et la ciga- 
rette, 

Les ‘‘Kansans'' et 
cams en général jouissent 


une Chau- 
seuiement 


doi- 


les Améri- 


| standard de vie plus élevé que 
| le nôtre, Par exemple, la plu- 
part des garçons de 18, 17 et 
[même 16 ans ont leur propre 
automobile, Les teen-agers amé 
ricains sempDient Deaucoup IOouir 


de leurs vacances, Plusieurs 
soirs par semaine, sinon chaaut 
|soir, ils jouissent des mêmes 
plaisirs que nous (cinéma, réu- 
nions sociales, restaurants, etc.) 
et ce qui semble de première 
importance pour eux est leur 
laulo et le dernier ‘‘homer'' de 
Mickey Mantle, Mais ce n'est 
|que la surface, Quand on con 
[nait mieux les jeuns du Kan- 
| sas, on s'aperçoit qu'ils ont des 


dées sérieuses a religion 
l'éducation et le mariage, Beau 
coup, par exempie, on! 
tion de finir leur cours univer- 
aitaire avant de se marier, Com 


su] 


l'a 


|me je mentionné aupara 
| vant, leur region es tres ex 
geante, Malgré que je n a 
| pas examinée de près, elle ne 
| semble pas lement différer 
de la nôtre, Elle est peut-ê 
severe si ceriaums po | 
|ses membres sont exlrémement 
dévoués C'est qui çara 

ces gens, Ils sont très convain- 


|cus de leurs convictions 


Je termine en laissant I 
que cet échange a été une des 
| merneures experience ( na 
|vie, Au nom des étudian ( 
| étudiæn de St-Bornf et d 
1] )peKA merc 


* gent Q om D 


” ' “not ft { 
cet echange un 


UN PARTICIPA 


succes ec i 


Avis aux abonnés 
Pour toute demande de chan- 
sement d'adresse, il ‘sut men- 
tionner l'ANCIENNE et la NOU. || 
VELLE adresse, 
Chaque demande de change 


ment d'adresse doit oui être 
eccompagnée d'une des dernie- | 


res bandes jounes collées our le 
journal. 


lan- | 
gue seconde, Chacun de nous é- | 
d'un 


fin de | 


que | 


d'un | 


LiImen- | 


LA LIBERT Ei ke PRATRIOTE 


M Maurice SaDour n 
plus. Ce “personnage” tant con 
de St-Boniface vient en ef 
fet de décéder le 21 septembre 
en voyagt qui avait 
organise ! ce voyages pour 
#5 auires el ne trouvait vrai- 
ment plaisir qu'à leur retour 
sains el sauts, à la maison ({a- 
muiate 
Malade d puis ces deux der- 
mières années, LU avalt décidé de 
rendre visite avec son épouse 
à l'une de ses filles, Rita, qui 
demeure à Stradsbourg, Penn- 
syiVanie, chez un oncle, M. L. 
Nadon, frère de Mme Sabourin 
| Une faiblesse subite terrassa M 
M. Maxime Desaulniers a été | Maurice Sabourin, qui a suc- 
récemment élu président du ço- | COMmDe en cet endroit 
mité d'organisation de la soirée ! tobre 1887, le défunt avait fait 
de Gala des Anciens, Les An- éludes commerciales dans le 
ciens du Collège de St-Boniface | études commerciales dans le 
invitent la population française | pays des pommes fameuses, près 
a réserver le 23 octobre pro-!de St-Hilaire. Comme il était 


chain pour cette fête annuelle fier de son pays d'origine! Ce- 


qui se tiendra à l'hôtel Royal! pendant, eu 1909, à l'exemple 
Alexandra. (Le Comité de Pu- de tant d'autres jeunes gens, il 
blicité) Hit son voyage dans l'Ouest el 


Tel.: 247-9074 
POUR VENTES, SERVICE ET LOUAGE DE... 


® Télévisions * Radios 
* Enregistreurs à ruban * Machines à laver 
* Poëles * Réfrigérateurs 


* Aspirateurs ®% Polisseuses 


MEUBLES 


voir avant d acheter 


VOYEZ 


Salon es 


65 


VALIANT SÉRIE 200 


Nouvelle Valiant série 200. ,, plus imposante, plus audacieuse, plus puissante! 
Nouvelle Valiant série 100,,.agile, économique, à prix abordable! Deux 


TOP NEW YORKER À 2 PORTES 


1} 
Il 
1 
| 
| 
sétab un jour à Sti-Bonifa 
| Le 9 septembre 1919 épousa 
Edna Nadon, de St-Paul, Min 
nesota. Ils urent SiX enfants | 
Pau Ma 1Cx Rha Jeannett 
Roland et Heur 
M. Sabourin était connu de 


| milliers de gens du Manitoba et 


| 


| 
| 


| 


| 
| 
| 
Î 


| 


| par ce 


1res condoléances à 


de la Saskatchewan, Tous ceux 
qui ont eu affaire à lui s 
pouent jJeur agent de 
l'homme affable et courtois, tou 
Jours prêt à servir Le public du 
ne manière efficace et précise 
Que de beaux voyages au Ca 
nada comme aux vieux pays 

organiser à satisfaction 
de tous, en plus d'offrir un ser 
vice Q assurance-vie, 
ce-incendie 

dent! Que de 
grand Nord 


connaissance 


rap 
vOoyag 


a 


d'assuran 
d'assurance-acc 
missionnaires qu 
evoquemt avec 
les services renaus 
“monsieur” qui ne négli 
geailt rien pour favoriser leurs 
déplacements en pays de mis 
sions Où au pays d'origine 


|l'heure des vacances! 


Tous offrent leurs plus sincè 

la famille si 
cruellement éprouvée, tout par- | 
üculièrement à Mme Sabourin, | 


à M. l'abbé Maurice Sabourin, | 
aumônier dans l'aviation cana- 
| dienne, à Henri et Roland qui 


s'occupent depuis si 
l'agence de 
surance fondée 


longtemps 
et d'as 
père 
R, B 


HUB SERVICE 


louage, Alignement des roues, | 
Réparations, Réglage, Service de || 
freins, Pneus, essence, et huile | 

| 


ae voyage 
par leur 


G 


160, rue St-Joseph 247-4533 


Gérard Privé. propriétaire 


Vedeiies 


GHEZ VOTRE VENDEUR CHRYSLER CANADA LTD. 


HARDTOP POLARA 880 À 4 PORTES 


Valian 


: F 


7 


HARDTOP SIGNET À 2 PORTES 


CETTE ANNEE, LA JOIE DE VIVRE VOUS ATTEND AVEC UNE CHRYSLER 


Pour 1965, la Chrysler atteint un nouveau sommet de 
beauté, un nouveau degré de luxe et de nouvelles 
réalisations de style et de rendement, 


LES AUTOS AVEC LA GARANTIE DE 5 ANS— 
50,000 MILLES DU ROUAGE D'ENTRAÎNEMENT 


Bref, Chrysler n'a pas négligé le moindre détail pour 
vous assurer, en 1965, l'excellence ultime . 
joie de vivre Chrysler, 


..ct la 


La fameuse garantie Chrysier du rouage 
de l'automobile au (Canada 
ChfÿMer: le degré de 


onfance 


VOYEZ LA DODGE, LA VALIANT, LA CHRYSLER CHEZ,,, 


COUTURE MOTORS LTD. 


169, AVE PROVENCHER, ST-BONIFACE 


Fe M. Maurice Sabourin est décédé 
… subitement le 21 septembre 


HARDTOP CUSTOM 100 À 2 PORTES 


vous imdiqu 
que ces 
degré de satisfaction qu ils veulent donner u 


GEORGES BOISJOLI, représentant de 


GL 12-4724 


C0-O0P Insurance Services 

Tel.: 888-7911 
Tel 

Assurances: auto — feu — vie 


1700, avenue Portage 


3433, chemin Pembine 


Smorgashord de famille 


Prix: $2.00 pour adultes; $1.00 pour enfants 


Les dimanches de 5 p.m. à 9 p.m. 


Avec un grand assortiment 
de mets chauds et froids. 


Voyez le rôti de boeuf tranché sous vos yeux, 


Niakwa Motor Hotel 


Chemin Ste-Anne et Route numéro | 
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MONACO * POLARA 880 * POLARA 440 « 330 


BEAUCOUP PLUS, AU PRIX VOULU 


La Dodge ‘65 est vraiment impression- 
nante avec son apparence et son roule- 
ment de voiture très chère, majs son prix 


est tout à fait abordable, C'est la plus 
populaire dans la catégorie des bas prix, 
Une auto qui vous plaira sûrement, 


LA VALEUR DE LA VALIANT EST 
INSURPASSABLE—ET LE CHOIX AUSSI! 


EU CEPEEENT EE On 
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24 
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VALIANT SÉRIE 100 


séries complètement nouvelles qui donnent à l'acheteur judicieux d'auto 
neuve, un choix de beauté, de rendement et d'économie, inégalé jusqu'à présent, 


NEW YORKER » SBARATOGA 300 « WINDSOR 


CHRYSLER 


d'entrainement, unique dans l'industrie 
se deux facteurs Importants au sulet de 
a leurs produits et le 
eux qui achetent leurs produits, 


gens accorden 


LS 
D CHAYSLER 


P\ CANADA LTD 


Vie à plein temps 

Le balgneur craintif y gagne 
1 fauwe le plongeon plutôt qu'à 
lolätrer au bord de la grève, A 
ne avlions-nous dit au revoir 
1 La flame que D ous miegrions 
OTICUSEMCNM DOIre nouveau 
10 Quelques mmimmMeEs seuie- 
de répit pour attendre les 
rnes qui auralent boudé le 
matin, et nous voilà par- 
r cma périodes de classe, 


ra 


pou 


Nouveaux professeurs, nou- | 


AUX IMADUCM, aulLr'es IOCAUX, 
impressions senrégistrent, 

mais doivent attendre pour s'ex- 
I récréalion, Lou à !: heure 
cra Un DON COUP avec 1es 
1x copains qu'il fait si bon 


nf, On observera amicale- 
ner +4 DCNJAMmans, MA pour 
noment: affaires sérieuses! 
C'est pourtant jeudi avec son 
demi-congé secuiaure, Mas non 
t e dis, allons-y, lout ça | 


ussl est remis en fin de semai- 
Mais j'oublie, vendredi soir 
ra l'ouverture de ja retraite et 
bain spirituel après le 
ain intellec Comme des sa- 
nous tenons le coup, deux 
surs durant, de 8 h, 30 a.m,. à 
p.m., # bien que notre pré- 
ateur lui-même en est tout 


wra 


tue 
ue; 


R. P,. Albert Fournier, 
OM, arrive de Bruxelles, où 
il s'est spécialisé en catéchèse 
et en liturgie; autrefois, il avait 
eu ausssi l'occasion de rencon- 
rer souvent le célèbre Père 
Pierre Babin, O.M.I., de Lyon, 
et 1] veut maintenant marcher 
eur ses traces à la conquête des 
jeunes, Deux confrères vous li- 
vrent leurs réflexions 

Thème central 


Le thème de fond semble à la 
tous simple et inépuisable: l'a- 
mour! L'amour, une route à sens 
unique: voilà qui résume um peu 
es méditations de notre retrai- 
te, des digreasions opportunes 
parlent aussi des amours, du soi 
disant amour, etc.; les distinc- 
tons sont nettes, 

Aimer, c'est donner: c'est sur- 
tout se donner; non pas recevoir, 
mais offrir quelque chose, en 
faire profiter les autres, Et à- 
lors, l'amour, c'est-peut-être la 
chose la plus difficile au monde 
puisqu'il doit comporter l'oubli 
de soi, Difficile, peut-être, mais 
qu'importe, ou tant mieux; c'est 


demeurez 
[Joyeux 


ER 


C'est facile, A 
votre prochain voyage à Win- 
\ipeg, demeurez à la ‘’Alex'’, 
2es chambres bien disposées, 
confortables, 
vue de téléviseur, 


Comment? 


chacune pour 
radio et 
baignoire. Aussi, localité cen- 
trole! Torifs de chambres à 
$5.00 pour lit sim- 
ple; $7,00 pour un double, 


partir de 


Joyeuse visite 


Appelez 
écrivez pour des réservations, 


ou 


À THE 
ROYAL 
ALEXANDRA 


HOTEL WINNIPEG 


+ /Uhug /Pranen/détats/ T'otntptnmnis atiane 
D COMPLLTE TRANDPORTATION DTBTENS 


Au Juniorat 
de la Ste-l'amille 


Responsable: Kene de Rocquigny 


signe: il 
pel puissant qui fait vibrer lors- 


| un von Y à au CEL sp- 
qu'il s'agit de se dépasser 
Les saints étaient de vrais a- 
|moureux c'e pourquoi Üs & 
| sont oubDués pOur consacrer 1ou- 
| tes les facultés à Dieu et au pro- 
lchain; ils n'en furent que plus 
|heureux comme le révèle bien 
(la philosophie du difion popu- 
laire: un saint triste est un triste 
saint, L'amour fait comprendre 
qu'il y a plus de bonheur à don- 
ner qu'à recevoir: c'est un mal- 
itre exigeant lorsqu'i s'empare 
| de quelqu'un, il conduit à l'hé- 
rolsme, il conduit à la croix; Jé- 
sus, notre Divin Modèle, est allé 
jusque là, Jusqu'où 
Inous-mémes? Cet amour sera- 
t-il assez puissant pour tuer en 
nous le viell homme e permet- 
| tre à l'homme nouveau, à l'hom- 


rons-nous | 


me chrétien de grandir, de s'é- | 


nouir 
Voilà un peu le thème qui ali- 
|mentera nos pensées au cours de 
| l'année, qui nous aidera à nous 
comprendre et à nous apprécier 


| pa 


mutuellement, qui nous vaudra | 


peut-être ce beau témoignage 

{qu'on portait au sujet des pre- 
imiers chrétiens: Vovez donc 
| comme is s'aiment entre eux. 


Gérard JEAN, 
Une retraite différente 


Pas de sermon d'ouverture | 
sur le but et la nécessité de la | 
| retraite; on commence plutôt 


| par une cérémonie qui engage à 
ia fois l'esprit et le coeur, Tous 
les élèves se rendent d'abord à 
| la salle des Pères où le prédica- 
teur lit et commente la parabole 
de l'enfant prodigue, Nous voilà 


[nous aussi nous avons bien des 
petites poussières au bout 
ailes! 
| La procession se met en mar- 
che tout au long du grand corri- 
dor qui conduit à la chapelle: le 
Père Supérieur qui doit célébrer 
la sainte messe nous attend à la 
orte, revêtu de ja charpe: et les 
ras ouverts, représentant ainsi 
le Père qui reçoit avec amour 
ses enfants dissipés, Après quel- 
ques versets dialogués qui expri- 
ment cés sentiments, c'est la bé- 
nédiction de l'eau, et chaque 
élève vient. ensuite se purifier 
par ce sacramental, A l'offertoi- 
re, nouvelle procession au cours 
de laquelle chacun va déposer 
une petite hostie sur la patène 
et s'efforce de comprendre par 
ce geste sa participation person- 
nelle au Saint Sacrifice, 

Au cours de la retraite, il y 
eut aussi des sermons, mais a- 
près chaque causerie, on nous 
passait un questionnaire et il 
nous fallait réfléchir, crayon à 
la main, non seulement sur ce 
qui avait été dit, mais sur la 
manière de se l'appliquer à soi- 
même, 

Samedi soir, une autre céré- 
monie impr. te fut la 
répétition de la soirée pascale, 
avec rénovation des promesses 
du baptême; chaque Junioriste 
devait allumer son cierge au feu 
du cierge pascal; et nous avons 
compris que le Christ a besoin 
de nous, que sans nous Il a un 
peu les mains liées, que chaque 
chrétien doit porter au prochain 
la flamme du Christ, l'amour du 
Christ, 

Tous ces gestes simples, mais 
significatifs semblaient avoir 
pour but de faire grandir en 
| nous l'amour, de nous faire com- 
prendre que s'il y a amour véri- 
table dans notre coeur, il n'y a 


plus de place pour l'égoïsme et 


|la faiblesse 
| Denis MICHAUD, 
| Visiteur 


|__ Son Exc. Mgr Henri Belleau, 
|O.MII, nous faisait récemment 
l'honneur d'une brève visite, 
Ancien Vicaire Apostolique de 
la Baie James, il est maintenant 
remplacé par Son Exc, Mgr Ju- 
les Leguerrier, O.M.I, Son Ex- 
cellence se rendait à Lebret pré- 
cher la retraite des scolastiques, 
On nous dit qu'il demeurera dé- 
sormais à Fort Alexandre, Nous 
espérons avoir bientôt de lui une 
visite plus longue, et le plaisir 
de l'entendre nous parler de ses 
nombreuses expériences au 
cours de la longue et méritante 
vie de missionnaire à la Baie 
James, 


|pris! Il faut bien admettre que | 


des | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


COUPÉ SPORT CUSTOM PARISIENNE 1965 
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Ÿ À me Va sb à 
élan san pin: cha va an it ht ol | 


Toute nouvelle à l'extérieur, depuis les lignes massives de sa grille jumelée en passant par 
la forme cintrée de son toit, la Pontiac ‘65 offre sous sa carrosserie un nouveau cadre-châssis 
à voie élargie plus résistant et plus stable, qui lui donne une belle avance dans sa catégorie, 
L'élégance robuste de la grille montée en retrait et du nouveau pare-chocs enveloppant s'ap- 
point sur un châssis cadre à poutre-caisson et une voie avant pu large de deux pouces à 
‘avant et plus de trois pouces à l'arrière, Le cadre à poutre n est de construrntion nou- 
velle et la suspension entièrement à ressorts à boudins, L'écartement plus grand des ressorts 
et des amortisseurs arrière donnent à la Pontiac ’65 un roulement plus sûr et une maniabilité 
plus grande, Le nouveau pare-brise est plus grand et plus plat pour se fondre dans le loit de 
forme cintrée, Les nouveaux cache-moyeux et enjoliveurs de roues s’harmonisent aux con- 
tours de la carrosserie, Les nouvelles glaces latéraies courbes donnent une ligne plus étroite 
au toit et ajoutent de l'espace à l'intérieur, Ci-haut, le coupé sport Custom Parisienne 1965 
avec réservoir à essence muni d'un remplisseur dissimulé monté au centre, On peut se le pro- 


curer avec un toit sport en tissu, Les trois grandes séries Parisienne, Lauren 
Chief offrent quatorze modèles, 


» 
sŸ 
$ 


ENTRE EUX, PAR EUX , POUR EUX 


Bonjour toi, 


Les voisi enfin, les dix com- 
mandements de la jociste, Si tu 


peux y être fidèle, on verra la | 


JOC prendre un nouvel élan 
au Manitoba. 
1, Ton adhésion, tu signeras, 
Afin de vivre jocistement. 
2. Conquérante tu seras, 
Fière, pure joyeuse, cons- 
tamment, 


neras, 


Pour faire aimer ton mou- | 


vement, 
. Les directives tu exécuteras, 
De tous les chefs de ton 
mouvement, 
. Ta cotisation tu paieras, 
A tous les mois régulière- 
ment, 
. Chaque mois, {u diras, 
Le JO, attentivement, 
. Les intérêts de l'Eglise, tu 
défendras, 
Ceux des travailleurs, éga- 
lement, 
. Ton insigne, tu porteras, 
Partout, avec in Les rpm à 
L'action des militantes tu 


appuieras, 
Sans te le faire dire, aucu- 
nement, 
Cent pour cent tu donneras, 
Aux tn travailleuses fi- 
dèlement, 
Ne penses-tu pas que c'est ur 
fameux programme de vie jo- 
ciste? 


Nouvelles religieuses 


Vivre toujours jeune, 

Longtemps, 

En grand travailleur, 

AvVoïx des enfants sains, ro- 

bustes, doués, 

Quoi de plus exaltant? 

Le moyen? Etre énergique- 
ment sobre. La vertu de tem- 


10. 


| pérance a fait, après Jean-Bap- 


tiste et tous les saints, les Lind- 
berg, les Jeun Linder, et tant 
d'autres champions, 

Personne n'a jamais pensé 
qualifier de grenouille ou de 
canard, le vainqueur d'un tour- 
noi ou d'une joute, qui ne buvait 


. Dans ton milieu, tu rayon- | 


que de l'eau afin de conserver 
| “sa forme”, 

| Il y avait de sa part, renon- 
cement et discipline forte, en- 
| trainement en vue du but: ra- 
| mener de l'étranger, une coupe, 
| un record. 

Quand il s'agit d'être maître 
| chez soi, maitre de soi, que ne 
ferait-on pas? Le jeu en vaut 
da chandelle, n'est-ce pas? 


Editorial 


Le Lien, Passe-Partout, Echos 
de la JOC, La Conquête , ., 
Tant de journaux jocistes, de 
moyens de publicité qu'ont pris 
en main les jeunes travailleurs 
et travailleuses de St-Boniface. 
La presse, on le sait, est un 
moyen efficace de propagande, 
pas toujours saine, mais qui a- 
vec un peu de bonne volonté 
et de travail peut devenir vrai- 
| ment le porte-parole d'un mou- 
vement ou d'un groupe, 

Si nous reprenions ceux que 
je viens de nommer, pour re- 
tracer un peu leur pe 

Le Lien, on le connaît déjà, 
c'est l'espace que le R, P. R, 
Durocher, O.M.I.,, directeur de 
La Liberté et le Patriote, a si 
généreusement mis à notre dis- 
position, Pour toutes nouvelles 
ou commentaires au sujet de 
cette chronique, vous n'avez qu'à 
signaler CH 7-6904, 


| Le Passe-Partout est la revue 

de la Section Cathédrale, Le ré- 
dacteur est Raymond Mahé, ai- 
dé d'Yvonne Ledet, À ce sujet 
vous n'avez qu'à appeler Ray- 
mond ou Yvonne au Club St- 
Michel, les jeudis soir, 

Echos de la JOC est une chro- 
nique rédigée par Lucille Fluet, 
et qui paraît dans Le Courrier 
de St-Boniface toutes les se- 
maines, Vous pouvez aussi con- 
tacter Lucille au Club St-Mi- 
chel, 

La Conquêle, sans doute le 
dernier venu, est la revue de 
la section des filles du Précieux- 
Sang, qui paraîtra tous les mois. 
Pour plus de nouvelles à ce su- 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


"ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 


ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ." 
“La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908, 
521, rue Horgrave — Tél: WHitohall 3-7395 — Winnipeg 


ÉCOUTEZ CHAQUE JOUR CKSB à 1050 au cadran 
EE NN PEN 


n et Strato- 


jet, vous n'avez qu'à appeler 
Loreite Beaudry à 233-7611. 

Enfin, ces chroniques, ces re- 
vues sont les vôtres, elles sont 
à voire disposition. Elles seront 
ce que vous en ferez. 


Nouvelles des sections 
Précieux-Sang 

Trois équipes, qui progres- 
sent à merveille, Marjolaine 
| Beauchemin est chef de l'équipe 
| sociale; Vivianne Moquin a la 
| charge de la Carte Ouvrière, 
| tandis que Lorette Beaudry est 
rédactrice en chef de notre nou- 
veau journal ‘La Conquête”, 
: L'équipe des soirées, celle de 
| Marjolaine, vient d'organiser la 
| danse des moissons, Ce fut un 
réel succès, La prochaine est 
déjà à s'organiser, ce sera pour 
la fin d'octobre, Nous en re- 
parlerons plus tard, 


petits problèmes, accomplit un 
merveilleux travail, Nous sau- 
rons bientôt les noms, adresses, 
milieu de travail, et plus impor- 
tant encore, les loisirs préférés 
des jeunes travailleuses de la 
paroisse, En conséquence, nous 
pourrons organiser les loisirs 
que les jeunes désirent. 

L'équipe du journal, sous 
l'habile direction de Lorette, 
ra sa première publication, 
‘oubliez pas de noter les nou- 
velles de la paroisse qui s’y trou- 
vent. Merci aux gens de la pa- 
(xoisse qui ont bien voulu nous 
encourager, en acceptant d'an- 
noncer leur commerce dans ‘La 
Conquête’, 


Cathédrale 
Dernier appel pour la ligue 
de quilles, Si vous voulez vous 
joindre aux équipes, il est en- 
core temps, Vous n'avez qu'à 
nés / ï Jacqueline Mahé à 247- 


La ligue commencera le 28 
septembre, gars et filles, au Cer- 
cle Ouvrier, Inscrivez-vous donc 
sans tarder. 

Le 4 octobre aura lieu, au 
Cercle Ouvrier, la première soi- 
rée des filles de la cathédrale, 
En effet, l'équipe de Lucille 
Fluet organise une soirée d’ami- 
tié, Venez vous amuser avec 
nous, et rencontrer d’autres jeu- 
nes travailleurs de la paroisse, 

Méli Mélo 

Bonnes vacances à Raymond 
Mahé, Raymond Savard et Ro- 
ger Gobeil qui sont présente- 
ment en Californie, N'oubliez 
pas que “rien n'est plus beau 
que son pays”, 

Nouvelle de Montréal: le Co- 
mité national de la JOCF a le 
regre, de nous annoncer que le 
départ officiel de Blandine pour 
le Congo est remis par l'Inter- 
national pour des raisons que 
nous connaitrons plus tard, La 
Centrale nous fera connaître la 
date de son départ dès que pos- 
sible, L'équipe nationale nous 
demande de nous joindre à elle 
ar la prière et de continuer 
effort financier qui lui est né- 
cessaire pour partir, Unissons- 
[nous par notre travail jociste 
afin de permettre à Blandine de 
réaliser la mission où elle se 
sent appelée. 


nais, actuellement en Alberta 
pour suivre un cours de techni- 
cienne en laboratoire, 

Bonjour, 

Me voilà enfin à Calgary, Le 
monde est tellement gentil, Je 
m'arrange à la perfection, Je 
demeure tout près de l'hôpital, 
de l'église, des magasins, etc, 

Bonjour à toutes les filles, 

Cécile DANAIS, 


A la semaine prochaine, 
CLAUDINE, 


Scarborough, Ont. 


Noces d'argent 
M. et Mme Gérard Turenne, 
de Scarborough, Ont., ont célé- 
bré leur 25e anniversaire de 
mariage le samedi 19 septembre, 
Un groupe d'une cinquantai- 
ne d'amis intimes se réunirent 
pour une soirée-surprise à la 
résidence de M, et Mme Tom 
Daly (née Germaine Boucher), 
d'East York, Leur fils ainé, 
Paul, de Montréal, y assistait 
avec son épouse et ses deux fils, 
ainsi que leur fille, Mme Gérai- 
dine Daly, avec son mari et sa 
fillette, Richard, le plus jeune, 
était en voyage en Floride, 
cadeaux d'occasion fu- 
fent présentés aux heureux ju- 
bilaires, 
Gérard est le fils de Mme 
Albertine Turenne et de feu 
| Jules-C, Turenne, de St-Bonifa- 
| ce, Man., ancien prolicier de cet- 
te ville 


| GRATTON ELECTRIC 


REPARATIONS 


Brochage résidentiel, 
commercial et industriel 


37, rue St-Pierre 
Téléphone: 284-3509 


Message de Calgary: un mot, | 
reçu à l'instant, de Cécile Da- | 


| 
| 


La Carte Ouvrière, malgré ses | 


St-Norbert 


Thé annuel | 


Le dimanche 20 septembre, 7 
anciennes élèves et amies sas. | 
semblaient au couvent de St. | 
Norbert pour le thé annuel de 
l'Amicale, 

Toutes se rendirent à la cha- 
pelle pour recevoir la bénédic- | 
tion du Très Saint Sacrement | 
présidée par M. l'abbé KR. Cam- 
péau, vicaire, Mme la présiden- | 
te récila avec piété la consécra- | 
bon à la Vierge lmmaculée, 

Les Amicalistes se rendirent à 
la salle de réunion, où M. le wi- | 
caire bénit la table et offrit ses | 
souhaits de bonheur en cette fé. | 
te joyeuse, 

Mme A. Lemaire, présidente, 
souhaïta la plus cordiale bien- | 
venue, remerci chaleureuse. | 
ment Rév. Sr Supérieure 
et les religieuses de leur bien- | 
Vaillant accueil au cher couvent, | 
Mmes H. Gousæau, T, LaFiè- 
che, M. Dufort, A. Grégoire, M. 
St-Jean, Mile J, Champagne et | 


R.-M. Lord s'occupèrent des | 
inscriptions, | 
Il y eut lecture du procès- | 


verbal par la secrétaire, la Rév. | 
Sr A, Gauthier, et le rapport de | 
la trésorière par Mme Lucilie | 
Provost, | 

Mme J, Blomme suggéra la | 
forrnation d'un comité des ma- 
lades, Toutes secondèrent cetie 
délicate initiative et sept mem- 
bres furent élues immédiate- 
ment: la Rév, Sr T. Legal, Mme 
E. Delisie, la Rév. Sr E. Bilo- 
deau, Mmes Roland Tellier et 
Blomme, la Rév. Sr E, de Mois- 
sac et Mlle Lucie Trottier, 

Les dames du comité offrirent 
un délicieux goûter, La table é- 
tait décorée de fleurs naturelles 
apportées par Mme L, Per- 
reault, Toutes étaient heureuses 
de causer ensemble, 

Un tirage eut lieu. Le prix de 
présence, don de Mme Lucille 
Provost, fut gagné par Mme J. 
Landry, Un prix-surprise, don 
de Mme J.-B, Lamoureux, fut 
gaané par Mme Béatrice Brown. 

prix pour les deux plus jeu- 
nes, dons de Mmes A. Lemaire 
et À. Lavoie, furent gagnés par 
Miles Yolande Laurendeau et 
Diane Audette, 


Vint le moment des élections. 
Furent élues: présidente, Mme 
A, Lemaire (par acclamation); 
lère vice-présidente, Mme R.-M. 
Lord; 2e vice-présidente, Mme 
T. Tétreault: secrétaire, la Rév. 
Sr A, Gauthier, S.G.M.: tréso- 
rière, Mme Lucille Provost; 
conseillères, Mmes J.-B, La- 
moureux, L. Perreault, M. St- 
Jean, H. Gousseau, Miles J, 
Champagne et L, Barker, 

Mme A, Lemaire remercie les 
Amicalistes de 
qu'elles lui ont témoignée, Elle 
remercie également les religieu- 
ses de leur hospitalité, les mem- 
bres de l'exécutif et un merci 
spécial à Mme J.-B, Lamoureux 
aide précieuse dans cette orga- 
nisation. Elle eut des mots tou- 
chants envers les Amicalistes 
retenues par la maladie, men- 
tionnant Mmes I. Buffet (an- 
cienne présidente), A, St-Ger- 
main et E, Houde, une amie de 
tous, dont le coeur est resté 
avec nous en ce jour de notre 
Amicale, 

Chacune s'en retourna heu- 
reuse d'avoir passé d'agréables 
moments à son cher ‘Alma Ma- 
ter”, 


la confiance | à 


St-Bonitace 


AVEZ-VOUS BESOIN 
D'UNE VOITURE? 


Obtenez-sans délai un 
prêt pour une voiture 

du Service de Prêts de 

la Banque de Nouvelle- 
Ecosse, Grâce aux tarits 
très bas, vous 
rencontrerez les 
paiements sans difficulté. 


Lola + 


le 25 sentembre 1964 
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De plus vous obtener 
une assurance-vie sans 
frais supplémentaires 
N'attendez pas—obtoner 
dès aujourd'hui un prêt 
rapide du Service de 
Prêts de la Banque de 
Nouvelle-Ecosse- pour 
une voiture où pour toute 
autre bonne raison, 


BANK 


LA BANQUE DE NOUVELLE-ÉCOSSE 


rires, vendredi dernier, car quel- 
que 50 représentants de ‘‘la pres- 


La France recoit à Winnipeg 
la presse franco-manitobaine 


Le Consulat de France bour-}de mon pays que présente le 
donnait de conversations et de | canal 6”, 


Les RR, PP, Raphaël Lechas- 
seur et Raymond Durocher, 


se franco-manitobaine' y entou- | O.M.I., directeurs de “L'Ami du 
raient leurs hôtes si charmants, | Foyer” et de La Liberté et le 


M. et Mme Damien Giordani. | Patriote, se firent les porte-pa- 


En effet, c'était jour de récen- 
tion pour tous ceux qui se dé- 
vouent quotidiennement à ré- 
pandre l'image, le verbe, l'écrit 
de la culture française en cette 
rovince par le truchement du 
Del La Liberté et le Patriote, 
du ste de radio CKSB, du 
canal 6 de la télévision d'état. 
Dans le groupe on remarquait 
même le directeur de ‘‘L'Ami 
du Foyer”, la vénérable revue 
missionnaire et familiale qui a 
tant fait depuis 60 ans pour fai- 
re connaître, tout particulière- 
ment, les prouesses apostoliques 
d'Oblats originaires de France, 
mais venus ici pour faire con- 
naître et aimer à la fois Le Christ 
et leur pays, 

M. Giordani tint lui-même à 
remercier, en une telle occasion, 
tous ceux qui ont doté le Ma- 
nitoba de ces moyens de com- 
munication ‘‘à la française”, 1] 
eut des mots vraiment délicats 
l'adresse” de ceux qui font 
“lire”, “écouter” et “voir” la 
vie et la culture françaises, non 
seulement pour le bien des Ca- 
nadiens français, des Français, 
mais aussi tous les autres 
qui ne veulent pas rester étran- 
gers à cette richesse chrétienne 
et humaine universelle, ‘C'est 
pour tout cela que la France 
vous reçoit et vous honore au- 
TS ie dans son Consulat de 
suis 


innipeg, Moi-même je vous 
tellement reconnaissant de 

cet appui constarf que vous ap- 
Le à mon travail, Plus que 
amais je serai un assidu lecteur 
de votre journal, un attentif au- 
diteur de votre poste de radio, 
et je jouirai de ces beaux films 


role de tous pour remercier 
leurs charmants hôtes, Le Père 
Durocher, tout spécialement, sut 
exalter le caractère protondé- 
ment chrétien et humaniste d'u- 
ne langue et d'une culture qui 
expriment si clairement et si 
exactement ‘ce qu'il y a de mell- 
leur dans l'homme, même celui 
de nos temps modernes”, 


Ajoutons que cette brillante 
réception permit aux trois équi- 
pes de La Liberté et le Patriote, 
de CKSB et de CBWFT de se 
mieux connaître, C'est comme 
si chacun des membres de ces 
équipes prenait conscience Le 
n'est plus seul à la tâche, C'est 
vraiment là l’un des grands bien- 
faits de cette rencontre au Con- 
sulat, et tous en remercient cha- 
leureusement M, et Mme Da- 
mien Giordani et les autres 
membres du personhel consu- 
laire qui les reçurent si genti- 
ment, Car, en plus de vins et 
autres ‘‘délicatesses gastronomi- 
ques’, il y avait cette atmos- 
phère de ‘chez nows'”, (Même 
le petit Lucien, fils de M. et 
Mme Giordani, offrait aux inwi- 
tés petits gâteaux et sourires en- 
soleillés.) 


Guertin Implements Ltd. 


Lot 149, chemin du Périmètre 
(près d la Route 59) 


Case postale 58, St-Vital 8, Man. 


Vonte John Deere, pièces, 
service, pneus Firestone 


Tél,: 256-1394 


AVIS PUBLIC 


Avis est donné par la présente que 


la mise en nomination 


des CANDIDATS pour élection comme CONSEILLERS 


du CONSEIL MÉTROPOLITAIN de 
la Corporation Métropolitaine du Grand-Winnipeg 


sera tenue 


le mercredi 7 octobre 1964 


en la présence du soussigné 
dans la salle du Conseil de 


la Corporation Métropolitaine du Grand-Winnipeg, 


100, RUE MAIN SUD, WINNIPEG, MANITOBA, 


de 10 heures de l'avant-midi à 2 heures de l'après-midi 


A l'exception de ce qui est prévu à l'article 20 de l'Acte du Winnipeg Métro- 
politain, les personnes suivantes et aucune autre sont éligibles à la mise en 
nomination pour élection ou à l'élection comme membres du Conseil Métro- 
politain: à savoir, toute personne qui: 


(a) est un citoyen canadien; 


(b) a 21 ans révolus: 
(€) 
(d) 


peut lire l'anglais ou le français, et l'écrire sous dictée; 
réside dans la région métropolitaine, et réside ainsi depuis au moins 


douxe mois consécutifs précédant immédiatement le jour de la mise en 


nomination: 
(e) 
tionné, 


n'est sujette à aucune disqualification conformément à l'Acte susmen- 


N'importe quel groupe de vingt-cinq électeurs ou plus de la Région Métropolitaine, 
en n'importe quel temps raisonnable après la proclamation de cet avis, mais avant 
2 h, de l'après-midi du 7e jour d'octobre 1964, peut mettre en nomination un candidat 
par signatures, faisant en sorte qu'une formule de nomination soit enregistrée chez 
le soussigné, laquelle formule peut étre obtenue au bureau du greffier du Conseil 
de la Corporation Métropolitaine du Grand. Winnipeg, Chambre 307, 100, rue Main, 


Winnipeg. 


Aucune nomination ne sera acceptée apres 2 h, de l'aprés-midi du jour de la mise 


en nomination, 


Winnipeg, 19 septembre 1964, 


K, E, PORTER, 


oHicier rapporteur métropolitain, 


PRENDRE ARE EAN FER LES ULTRA = RES Een 


 , 
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Campagne électorale intéressante 


à l'Institut Collégial Somerset 


SOMERSET … Le vendredi 4 
septembre, la Rév. Sr Pauline- 
Antoinette, directrice de l'école 
ouvri officiellement la campa- 
gne électorale du Conseil Etu- 
dant à l'Institut collégial So- 
mers! Dès lors, on commença à 
mettre des affiches dans le cor- 


cidor et dans l'auditor…um pour 
es six candidats, Quelle oriæ- 
nalté! Pas deux de ces affiches 


ne se ressemblaient, Chaque 
Jour des affiches nouvelles dé- 
coralent notre école, Je pense 
Den Qu Det reslanh p un pe- 
h coin du mur pour mettre 
né autre, 

Le jeudi sir 10 septembre 
curént Leu es dimours des pro- 
messes éeéclorules, Les parents 
étuent invités et un grand mom- 


bre d'intéressés vinrent à cette 
soiré Le directeur de campa- 
£oe pour Chaque ndldial nous 
D'ésnlait æun Candidat préféré 

donnant les ralwons de son 
hoix, Puis chaque candidat: 
George Van den Bosch, Eva 
Ti venot, Edmond et Ciara La 


Marina Lafremère 
George, fit ses pro- 
toraies 


bossière et 
Ghisian 


messes C1ec 


Ensuite, !l y eut quelques sur- 
prises comme les ‘Bealies”' d'E- 
va, ét les ‘Petites Aides” de 
Marina. La soirée fut un beau 
succes 


Jocelyne LABOSSIERE, 
XIe année, 


Discours intéressants 
Ayant été dans la grande lu- 
mière Ce soir mémorable, je 
puis vous donner mes propres 
réflexions sur les dismours! Pre: 


miérement, j'ai blen joui des 
paroles de mes adversaires 

Georges approche et il nous 
parle de “ses promesses sans 
promesses”, dit-il | 

C'est le tour d'Eva. “Je ferai 
tout TOUT dans mon pou- 
vo pour faire de cette année 
“wolwre la meilleure de votre 
vie!" 


Edmond se dresse et nous dit: 
“Attention à ma hauteur!” 
Clara parle à sn auditoire 


avec une simplicité captivante: | 


“Votez pour Clara — c'est moi 
gs!” 

Marina nous parle des mots 
de feu l'Elustre président J, F, 
Kennedy: “Commençons à nou- 


veau!” 
Finalement arrive Ghislaine, 
Elle nous parle de son désir 


d'encourager les sports, 
En tout, les candidats ont très 
bien parlé. Ils nous ont convain- 


cus de la nécessité d'un bon 
Conseil Etudiant, 
Rachel ROCAN, 
XIIe année, 


“Beatles” politiques 


Le 10 septembre eut lieu à | 


notre école les discours des can- 
didats et des directeurs de cam- 
pagne pour l'élection à la prési- 
dence du Conseil étudiarit pour 
l'année 1964-65. 

Les directeurs de campagne 
élaient Lorraine Vermeire, Pau- 
lette Martel, Rachel Rocan, Ro- 
and Charbonneau, Roland Van 
Deynze et Lorraine Pittet, Ces 
orateurs nous donnèrent des 
discours si bien préparés que 
les auditeurs rirent un moment 
et pensèrent sérieusement! Cha- 
que candidat avaient toutes les 
qualités nécessaires pour la tâ- 
che de président, Donc la déci- 
sion fut difficile à faire. 


Les chansons que les ‘Bea- 
tes” d'Eva ont dédiées à leur 
candidate animèrent la soirée, 


Quatre filles chantèrent sur l'air 
des chansons de ‘Beatles'” des 
mots appropriés pour nous en- 
tourager à voter pour Eva, 


Marina Lafrenière eut un 
groupe de ‘toutes petites” de- 
moiselles qui vinrent faire Ja 


claque pour elle, 

Enfin la soirée de discours 
fut un succès épatant, Nous re- 
mercions les parents et amis qui 
ont encouragé ces jeunes dans 
leur entreprise électorale, en ve- 


Fort Garry 


Souper paroissial 


Les dames catholkxues d : 
Dr. Cube Di V Ha 1e ort 
, = y réprennen eurs actives 
nant voir les affiches et écouter | 4 née 1964-65 après un re- 
les discours pos de trois mois de vacances 
Roma LABOSSIERE, | ni un grand sou- 
Xle année pe ur le dimanche 
4 à 7 h, pm. 
Paroles tremblantes dass l1 rade paroiariale, ave. 

Les élections de cette année, | mu Manahan 
je crois, ont été des plus grandio Le prix est de #125 voour 
#æs, La soirée des disours en est |admalit e 50c pour enfants jus- 
un exemple! Avec quel enthou- | qu” à 12 ans. Tous les paroissiens 
nasme et qui DON EspTM 164 | arme que leure amis sont invités 


élèves applaudirent Les discours 
| de leurs candidats favoris! 

Chaque candidat présen!la 
sans malice, sans gène, Cepen- 
|@ant, en attendant leur tour, ils 
se distinguérent par ume rou- 
geur éclatante ou une pêieur 
frappante, ou méme, be trem- 
blaiemt sur leur chaise, Je 
sais, Car j'étais une candidate! 

Clara LABOSSIERE 

XIle année 


se 


Grands resultats 


Après avoir entendu les can- 
hdals prononcer des discours 
électoraux, les étudiants de l'é. 
coie durent faire une décision 

ljudicreuse, Cela demandait 


beaucoup de réflexion puisqu'u- 
ne &eclion est un événement 
important, Je crois que l'entrai- 
nement donné aux étudiants de 
l'écoke s'avérera très avanta- 
geux dans les futures élections 
provinciales et fédérales! 


Voici maintenant le résultat 
de l'élection de vendredi. Avec 
e plus grand sérieux, chaque 


élève a rempli son dewir d'élé. 
ve à l'Institut Collégial Somer- 
2e! 

| Le Conseil étudiant promet 
| d'être un des meilleurs en raison 
|de la qualité de ses membres: 
président, Edmond Labossière; 
vice-présidente, Marina 


trésorière, Ciara Labossière 
Notre “grand homme’ a af- 


|firmé qu'il s'arrangeait bien a- |sie 
|vec les demoiselles , Nous 
n'en avons aucun doute! 


tations et bon succès au nouveau 
|Consil étudiant qui peut être 
assuré de l'entière collaboration 
du personnel enseignant! 
Lorraine LEBLANC, 
XIIe année. 


DE RETOUR AU PAYS 


Le KR, P, Jean Tétrault, PB, 
autrefois de La Broquerie, est 
actuellement en convalescence 
| au Manitoba après plusieurs an- 
| nées de travail missionnaire dans 


{la brousse africaine du diocèse | 


| de Bukoba, Tanganyika, 


| L 
| St-Jean-Bapti 
| t-Jean-Baptiste 
| Naissance 

M. et Mme Edouard Bou- 
chard sont heureux d'annoncer 
à leurs parents et amis la nais- 
sance d'un fils, Robert-Guy- 
Paul-Joseph, né à l'hôpital de 
Morris le 31 août et baptisé je 
13 septembre, Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Paul Bou- 
| chard. 


ie aaermmaeenemmeapaemreeeene 


Caisse 
Populaire 
de 
La Broquerie 


Eloi Gagnon, gérant 


Actif: $216,000.00 


Félicitations et meilleurs voeux 
Aux pionniers, en cette année jubilaire 


JOURS DE 


BUREAU: 


Lundi — mardi — mercredi — vendredi: 
de 9h. am. à midi; 1h. à 4h, p.m, 
Jeudi: de 9 h. a.m, à midi 


Téléphone: HA 4- 5238 


COMMANDITAIRES 


Agent North Star 
Epicerie, confiserie, assurance — 
Gerage La Broquerie — Aimé 
Motel Wiltrid Tu 


enne 


Albert Vieltaure — Tél,: HA 45373 


Arthur Boily — Tél,: MA 4.528! 
outhier, propriétaire 
Tél.: HA 4.5425 


Tél.: HA 4-5302 


Laiterie coopérative (Foed Mill) —— Aimé Chorrière, aérant 

Tél.: MA 4-5328 
Miel pur — Jeon-Morie Muloire — Tél: MA 4.5245 

Fournier — Tél,: MA 4-5322 

: HA 4-5362 

HA 4.532! 

Gérard Tétrouit — Tél.: MA 4.5312 


Mobile Feed Service — 


Alphonse 


Salon de Beauté Florence — Tél. 
Toxi Arthur Bolcoen Tél.: 
Tronster - 


Lafre- | 
nière; secrétaire, Eva Thévenot, | 


‘Félici. | 


Ælenvenue à tous 


St-Georges 


Blarage Davidson-Comartin 

EL simedi 12 septembre, à 11 
h mm, avait lieu dans la cha- 
ekie de Notre-Dame-de-Loret- 
te, à la base d’'Aviation Namao, 
à Hancwer Park, Alta, le ma- 
ia ge de Mlle Lorraine Comar- 
um. file de M, et Mme William 
Cosæmarln, de cette n 
M. Paul Davidson, aviateur, fils 
de M Mme Francis David- 
de Toronto, On: 
dé 


4 40 


parÿdisse 


sorx 


: 
à 


mariée se 
trois filles d'hon- 
Mile Viviane 
a mariée, 
on eul 1Ieu Chez 
Fernand Comartin, 
Ait 
William Comar- 
Mme Honoré Dupont, Miles 
| Judy Dupont, de St- 
M Mme Mel Saun- 
lu Bonnet, ainsi 
Franci 


assistérent à ce 


corlèg 
cormaponit de 
nevxr, dont l'une, 
Dumont, nièce de 


=. (ep 
M et Mme 
à Ædmonton 

PA Mm 


à 


Li 
»r Les, 


Mm 
Toronto, 


Ça et là 
rélanussement a 
Jubinville hospita- 
Falls, et à MM. 
>xrgé Dupont, Arthur Gou- 
[let et Roger Dayon, revenus à 
maison après avoir passé plu- 
ars jours à l'hôpital 


rompli 
re Ludger 


e à Pin 


DA. Adrien Vincent, du Mon- 
lan, à Dassé queiques semai- 
\neæ che ses parents, M. et Mme 


|Féläx Vincent, 

Le KR, P, Hilaire Gagné, 
O.M4E.], supérieur cles novices à 
St-INorberl, a visité la famille 
Jos. Gagné, la semaine dernière. 
Cxérald et Henri Dupont, Lau- 
(remace Vincent et Michel Bou- 
|vieæ sont retournés au Petit Sé- 
mirmæeire de St-Boniface, Norbert 


|| Wikæot, au Juniorat de la Ste- 


Farmaillk, ee Roger Bouvier, à 
Ottærburne, 

Ste-Améli 

te-Amélie 

Çà et la 
Gœuelques paroissiens sont al- 

lés assler au pèlerinage en 
|| l'hoœmneu de Notre-Dame de | 


| Louærdes à Ste-Rose-du-Lac, 

| NX'oublkz pas qu'il y aura bin- 
go à Sie-Amélie le dimanche 
27 septembre, à 8 h. 30 p.m,. 

MA. Noël L'Heureux et son 
fils, Guilbert, ainsi que M. E, De- 
nis æt sn fils, René, de Carman, 
ont past une fin de semaine 
chez jours parents, récemment. 

Pæompt rétablissement à M. 
Antaoine Vandepoele de retour 
chez Jui depuis le 11 septembre, 
apres avoir été patient à l’hôpi- 
tal æzéniral de Dauphin, et à M. 
Albær!t Fayant, hospitalisé à Ste- 
Rose>-d\-Lac, 

Félicitations à 
|Kenemy Butterfield 
VerEnaeghe), de 
l'occasion de la naissance d’un 
fils, Le 12 septembre; un petit 
frère pour Cheryl, 
| MM. ct Mmes Ernest Bou- 
|cher- el Michel Marshell, de Sud- 
|buryr, Ont. étaient en visite chez 

Mme Alkxandrine Roussin, M. 
Ovicie Landry et autres parents 
durænt les deux dernières se- 
mairaes, 

M. eiMme T, Géln:as, en rou- 
te vers Edmonton, Alta, ont ren- 
du visite à M, et Mme N, L'heu- 
reux . le 9 septembre, 

M. Octave Landry, de St-Vi- 
|tal, etait en visite chez sa mère, 
Mme V, Landry, ainsi que chez 
M. et Mme Andy: Morisseau et 
autres parents à Ste-Rose-du- 
Lac, durant une récente fin de 
sememäne, 

M. Wayne Fitzmaurice, ac- 
|compæagné de sa fiancée, Mile 
|Dawem: Cross, de Unity, Sask. 
étaient en visite les 7 et 13 sep- 
lembere chez M. et Mme B, Fitz- 
| mauæice, 
| Meme EF. Denis et MM. et 
[Mmes E, Boucher et M. Mar- 
shallesæ se rendaient à Winnipeg, 
| récermument, 
| MIA. Aimé Corbel et Léonard 
| Casa want, de Winnipeg, ont pas- 


M. et Mme 
(Jeannette 


MeCreary, à 


sé, ume fin de semaine parmi 
leurs parents, 
Malade 


Pre»mp! rétablissement à Mme 
ILudgær Soucy, patiente à l'hô- 
[pal de Sie-Rose depuis le 16 
septeæmbre, 


Naissances 


délaræi Verhaeghe, née Yvette 
Vandæanbosh, à l'occasion de Ja 
naissance d'une fille, le 15 sep- 
tembr=e, à l'hôpital de McCrea- 
ry, Une petite soeur pour Dar- 
lene. 


| FéBäciutions aussi à M. et 
|Mme Albert Delaurier, née So- 
lange  Corbel, de Winnipeg, à 
l'occasæion de la naissance d'un 
fils, Le ]6 septembre, Un petit 
frère wour Ronald. 
Va-et-viènt 

| M Aimé Corbel, de Winni- 
peg, æx passé la dernière fin de 


semamre parmi sa parermte 


Fébäciutions à M. et Mme A- | 


[ves, n 


David- | 


M. E, Denis et son fils, René, 
ainsi que M. N. L'Heureux et 
son fæis, Gilbert, ont passé la 
dernière {in de semaine dans 
leurs “Æamiles 

MME. ei Mmes Z. et L. Grand- 
bois, vins que M, et Mme J 
Vande=mhbosh, ont eu la visite 
duranæ la fin de semaine du 18 
septerewbre de: Mme Ernest Ger- | 
vais, æmère de M. Z ndbois, | 
Mme  W. Vaughn, sa eur, M 
Josepka Grandbois son frère, « 

M. et Mme E. Marchand (cette 
dernière ent la soeur de M 
Grancbois) outes de Torauas 


Mnmæ Gervais eut occasion 
ide vombr sn arrière-petite-fille, 
Karen Verhaeghe, enfant de M 

et Mrene Adélard Verhaeghe, 
1f 


M. æt Mme René Verhaeghe 
et leuæ= famille, de Dauphin, ont 
passé 1 fin de semaine du 19 
septembre chez M Mme Gé 


irard Werhieghe 


| 
| 


| 


LA: LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


sous lo direction des Clercs de St-Viateur 


OTTERBURNE, MAN. 


Retraite des élèves 


Les exercices de la retraite, 
cette année, ont été préséciés par 
M. l'abbé Léo Couture, chance- 
ler du diocèse, Sa facon vivan- 
te et dynamique a tout simple- 
ment gagné l'attention de lous, 
et les étudiants ont profrté, sans 
contrainte, d'une bonne retraite 
qui donne un départ bien orien- 
è pour la nouvelle anmée =0- 
atre 

Visite de Mgr Macauit 

Avant son départ pour Rome, 
Mgr Antoine Hacault est venu 
rencontrer le personnel du collè- 
ge, Il fait remettre un souvenir 
de sa consécration à lous les élè- 
leur réserve pour pius 
tard une visite officielle. 

Reunion des professeurs 

Le 16 septembre avait Heu la 
première réunion de tout le per- 
sonnel, dirigée par le principal, 
e F, Fernand Marion, CSV, 
AU programme figuraient des 
renseignements sur les diverses 
associations dont nous faisons 
partie, des précision sur les pro- 
chains bulletins, des systèmes 
d'émulaton, enfin, tout ce qui 
touche l'organisation solaire au 
début d'une année 


Retour de l'hôpital 

Un personnage du collège qui 
ne fait pas beaucoup de bruit, 
c'est le F, Paul Lemire, CS.V. 
C'est pourquoi plusieurs ne se 
sont probablement pas apercus 
de son départ. Le F, Lemire tra- 
vaille à 
depuis une trentaine 
La cemaiñe dernière, 
quittait brusquement 
faire traiter à l'hôpital 
Pierre, 11 est revenu en 


d'années, 
ki nous 
pour æ 
de St- 
forme, 


LE COLLÈGE ST-JOSEPH 
| 


| 


Photographies | 

Comme à tous les ans, un 
photographe s'est présenté au 
collège 15 septembre pour | 


{ixer sur pellicule le sourire de | 


nAÀ 


grand si acquit- 
è fiiè | \ tà Mer 
[s M. Thuot, de la part de tous 
es professeurs de la Rivière 
Rouge 

Amé-Onit DEPOT, CS.V 

Richer 
Déces 

Le 19 septembre est décédés 

à sa résidence, Mme Arthur 


Gendreau (Alice - Bernadette), 
âgée de 70 ans Les prières fu 


tout :e monde, La séance de | rent récitées au salon funéraire | 

photographie a eu lieu dans l'a- Green Acres et les funérailles | 
près-midi, et chacun attend le | chantées le 21 septembre en l'é 
résuitat pour partager le fruit | glise de l'Enfant-Jésus de Ri 
de cette mutipliation de sa per- | cher, M. l'abbé Pierre Gagné 

sonne curé, officiat, L'inhumation se | 
Travaux fit jans e lot familial au cime 

Beaucoup de bruit et d ani- | ** Green Acres | 
mation ces jours-ci autour du | Née à Berlin, New Hamo- 
collège et sur Le collège même, |shire, Mme Gendreau vint à 


Bruit inévitable lorsqu'on utilise 


| Ponteix, Sask., en 1917, à Win- | 


ide la machinerie lourde, mais |nipeg en 1941, puis demeurait à 
qui s'accepte bien lorsqu'on a |Richer depuis les 16 dernières 
en vue des améliorations très | années Elle tant membre des 
prochaines, Une nouvelle instal- | Dames de Ste-Anne de ka pa- 
ition de poteaux de lumières | roiss 
pour l'éc'airage de la cour, l'é- : 
rection d'un nouveau terrain de | La défunie laisse dans le deuii | 
football et la réparation de la 50 époux, Arthur, cinq fils, | 

Hector, de Winnipeg, Marcel, de 


la Pépinière St-Joseph | 


toiture du collège ont été parmi 

les moins bruyantes et 

rapidement réalisées 
Mais nous en avons pour un 


les plus 


dre les niveleuses de différents 
genres qui ont entrepris l’élar- 
gissement du chemin reliant la 
route 59 au collège, En ce mo- 
ment, on travaille dans la æour- 
be près du village d'Otterburne 
juste en face du collège. On 
nous promet l'asphalte pour l'an 
prochain, Enfin, ja fortune nous 
sourn, 


M, Raymond Thuot 
Après avoir présidé les desti- 


re-Rouge pendant un 
. Thuot vient de laisser sa pla- 
ve à M, P.-E. Péloquin. C'est 
avec un grand soin et aussi un 


de la MTS. section de la | 
an, | 


Richer, Léo, de Dauphin, Paul, 
de Lorette, et Henri, de St-Bo- 
niface; une fille, Florence (Mme 
A, McMuillen), de Kirkfield 
\Park; trois frères, trois soeurs: 
24 petits-enfants et un arrière- 
pebtt-enfant, La chapelle funé 
raire Green Acres était en char 
ge des arrangements 


MAL DE DOS 


Dodds 
Pitis 


Quand les roins n'étiminent 
pas l'excès d'acidité et de 
déchets, il en résuite souvent 
des maux de dos, une sensa- 
tion de fatigue, un repos 
troublé, Les Pilules Dodd's 
pour les Roins stimulent les 
reins à reprendre leur fone- 


tion normale, Vous vous sen- Ve 


tez mieux-dormez mieux-travaillez mieux, 80F 
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"ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


e Prescriptions 
e Vitamines 
e Articles de toilette 
* Cartes de souhaits 
e Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


René Mulaire, pharmacien 


Histoire de la Paroisse Saint-Joseph 
Saint-Joseph. Manitoba 


por 
Soeur Maorie-Olive Sarrosin, S.G.M., B.A., B.Ed, 


Nouveau livre qui sortira des presses en 1965 


gens de Saint-Joseph présentent l'histoire de leur paroisse. 
Très beau volume d'environ 500 
9 pouce reliure de première 


d'une joquette 


pages: format, 6 


w 
classe et maon 


pouces par 
Couverture de 
toile recouverte illustrée 

Ce livre est en 20 chapitres, dont 2 prét 12 
rentermant l'histoire prêprement dite et 6 supplémentaires, On y trou 
vera plusieurs cartes ou schémas, aussi de nombreuses photos: celles 
des prêtres, religieux et religieuses, enfants de la paro et plu- 


divisé storiques, 


se 


sreurs autres qui ne manqueront pas d'intéresser les lecteurs. L Appen- 
dice est composé de 15 représentations graphiques qui constituent une 
source d'information vaste et authentique 


} 


L'attrayant volume que 


nous venons de décrire se vend à l'avance 


ou prix de six dollors ($6.00) l'unité 


Parce que la quontité de livres sera limitée, nous offrons aux 
intéressés l'avant 1ge de retenir, dès maintenont, le nombre de copies 
qu'ils désirent en envoyant l'argent requis à 


Madame Henri Damphousse, LETELLIER, Manitoba, présidente; 
Monsieur Jean-Louis Perron, ST-JOSEPMH, Manitoba, secrétaire; 
Madame Adonias Fillion, ST-JOSEPH, Manitoba, assistante. 


— Des reçus serviront de garanties à nos clients en attendant que 
les livres leur soient distribués d'apres l'ordre des commandes 
que nous aurons reçues; cela se fera dès que les imprimeurs 
“D, W, Friesen & Sons”, d'Altona, Manitoba, les auront sortis 
de presse, 


N.B, 


Sincères remerciements à tous ceux qui s'intéresseront au résultat 
du gigantesque projet historique que nous avons poursuivi durant quatre 
ans! 


Comment une voiture si parfaitement réussie a-t-elle pu se surpasser dans sa version 65? 


pourtant elle l'a fait magistralement! 


Dans sa version 1965, la Pontiac est entièrement 
renouvelée, Sa silhouette longue et basse séduit 
au premier coup d'oeil. Ses lignes fuyantes et 
racées sont comme une promesse d'aventure, La 
Pontiac est équipée d'un châssis-cadre, Elle est 
plus spacieuse et plus silencieuse que jamais, 
Sa nouvelle voie large lui assure une stabilité 
idéale, rend sa conduite plus aisée, plus douce, 


memes 


UNE VALEUR GENERAL MOTORS 


en 1965, 


Voyez votre concessionnaire Pontiac 


Coupé Parisienne Custom Sport 
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Décapotable Parisienne Custom Sport 


plus confortable encore, 11 y a tant d'autres 
innovations pour 65! Des tissus du plus grand 
chic, des intérieurs somptueux, des aménage- 
ments judicieux, des glaces latérales incurvées, 
des pneus à flancs étroits, un pare-chocs avant 
enveloppant et ,,, bien d'autres choses encore 
qui font de la Pontiac la voiture à remarquer 


La PONTIAC 65 


Nouvelle version...nouvelle réussite 


?-1650" 


Ne manquez pas ‘Cinéma International" tous les vendredis à 8 h, 30 p.m, à CBWFT, 


Voyez le concessionnaire PONTIAC de votre région 
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Au Conseil de la Vie française 


Le bilan d'une année 


QUEBEC, Qué. — Le Conseil 
de la vie française à tenu sa 
28e session plénière à Québec, 
du 16 au 18 septembre, C'était 
strictement une réunion d'admi- 
nistration et d'étude, Elle fut ré- 
partie en neuf séances, soit trois 
par jour, Les membres eurent à 
discuter une quinzaine de mé- 
moires, dont sept portent aur les 
groupes français hors du Qué- 

. La pr nee était assumée 
par le R. P, Thomas-Marie Lan- 
dry, OP. et par Me Paul Gouin. 

Sauf quelques exceptions, les 
membres du Conæil élaient pré- 
senis, venant des diverses pro- 
vinces du Canada et des états 
de la Nouvelle-Angieterre, ainsi 
que de la Louisiane, Ces mém- 
bres sont au nombre de 39, Lis 
représentent plusieurs assoCia- 
tions. Bon nombre d'entre eux 
ont été ou sont actuellement 
présidents ou secrétaires de #0- 
Ciétés patriotiques au Canada 
ou aux Etats-Unis. 


“Inspiration” et 
“transpiration” 


Le Conseil de la vie française 
n'est pas seulement un ‘organis- 
me d'inspiration”, comme on l'a 
écrit récemment, Il est engage 
dans l'action à l'année longue, 
Son secrétariat est en relation 
avec tous nos groupes français 
au Canada et aux Etats-Unis. 
Ses membres ont assumé une 
trentaine de délégations depuis 
septembre 1963, En septembre 
1964, son président, son secrétai- 
re el plusieurs membres pre- 
naient part au congrès de l'Asso- 
ciation Canado-Américaine à 
Manchester, N.H. Un des vice- 
présidents, Me Paul Gouin, y 
prononçait une remarquable 
conférence sur le Québec, Le 8 
septembre, un de ses membres 
le représentait à la “onsécration 

iscopale de Son Exc. Mgr A. 

acault, dans la cathédrale de 
St-Boniface, au Manitoba, 


Le Conseil! a un service d'é- 
dition: les Editions Feriand, Pen- 
dant les douze derniers mois, ce 
service a édité un volume de 240 
pages, “Bilinguisme et Bicultu- 
ralisme au Canada”, mémoire 
du Conseil à la Commission Lau- 
rendeau, le ‘Bottin des Sociétés 
Lans ; ro au Canada et aux 

tats-Unis, une “Enquête éco- 


Pour une virgule... 


Québec, 25 août 1964 
“L'Action”, 
M. le rédacteur, 


Vos typos, en tirant leurs li- 
gnes, ne songent sans doute pas 
qu'une seule lettre, en trop ou 
en moins, peut blesser: un mot, 

Sous le joli chapeau ‘‘Hom- 
me dans la lune”, j'appelais la 
ue “Madame la ere et 
e typo compose “camarade”, 
Une camarade peut être camar- 
de, mais les camardes ne sont 
pas nécessairement des camara- 


des 
Dans une autre opinion de ma 
petite cervelle, le me fait 


dire “La Veuve Chiquot”, au 
lieu de la ‘La Veuve Cliquot”, 
Celle première veuve n'est as- 
surément pas un velours pour 
la gorge. 

Une autre fois, une petite pas- 
serelle est ajoutée entre contre 
et sens (contresens), C'est très 
vilain cette générosité, qui peut 
devenir parfois faute grave et, 
je vais vous en fournir à l'ins- 
tant une bien triste preuve. 


“Une belle fille, sur le point 
de prendre mari, demande à 
son curé son acte de naissance, 
Celui-ci s'empresse d'écrire: 
“Nous, soussignés, prêtres de la 
paroisse, avons baptisé Marie, 
née la veille du mariage de M. 
et Mme X,.,." 


Toute gaie, la belle fait voir 


à son fiancé l'acte leur permet. | 


tant d'unir leurs amours, Blème, 
le garçon dit: “Je ne puis t'é- 
pouser, Tu es une fille illégiti- 
me’, «On ne badinait pas tou- 
ours avec l'amour dans la vieil- 
e génération, Une Mg rs après 
le mot: veille aurait légitimé la 
fille, qui serait née du mariage, 
au lieu d'être née la veille du 
mariage, 


Dans la case du typo, il y a 
des armes à manier avec grand 


soin, Attention, messieurs, ne 
sortez pas vos deux points 
(poings), 


Marie POIRIER, 
Québec. 


nomique” chez nos grouves fran- 
cas hors du Québec, le texte an- 
&ais de la brochure de Me Mau 
rice Allard, “La dernière chan- 
ce”, 11 a édilé à nouveau deux 
chansonniers, “A la Claire Fon- 
taie” et “Chante, Rosmignolet”, 
le texte français de “La dernière 
chance”. Il a continué la publi- 
callon de la revue du Conseil, 
|"Vie française”, 


Aide aux oeuvres 


Son service des voyages, La 
Liawon française, a organisé 
cinq voyages dans l'Ouest cana- 
dien et un en Ontario Les parti- 
cipants à ces voyages ont été au 
nombre de 225. Ils ont rencontré 
des groupes canadiens-français à 
|Longiac, St-Boniface, Regina, 
| Saskatoon, Edmonton, Vancou- 
ver et Victoria. 


Au cours des douze derniers 
|mous, le Conseil de la vie fran- 


oeuvres canadiennes - françaises 
et frango-américaines. Ll a ainsi 
accordé près de $5,000 en sub- 


1,800 volumes de lecture à des 
bibliothèques françaises en Aca- 
| die et dans l'Ouest canadien, 

{ Ii convient de signaler une di- 
[zaine d'interventions auprès du 
| &ouvernement Canadien dans les 
| deux domaines du bilinguisme 
et de notre participation à l'ad- 
ministration du Canada, une col- 
laboration à l'établissement d'un 
secrétariat pour la Fédération 
canadienne-française de la Co- 
lombie-Britannique, la partici- 
palion à la campagne en faveur 
de la presse franco-américaine, 
la diffusion de 25 causeries ra- 
diodiffusées par les postes fran- 
çais de Gravelbourg et de Sas- 
kaloon, en Saskatchewan. Le 
Prix Champlain, récompense jit- 
téraire de $500, a été décerné au 
poète et prosateur Jean Ménard, 
d'Ottawa, Les insignes de l'Or- 
dre de la Fidélité française ont 
été remis au supérieur du Sémi- 
naire de Québec, Mgr Louis-Al- 
bert Vachon, à M, le sénateur 
Cyrille Vaillancourt, à Son Exec. 
Mgr Henri Routhier, évêque et 
vicaire apostolique de Grouard, 
en Alberta, MM. G.-E. Noel, de 
Québec, et Henri Bergeron, de 
Montréal, ont reçu la médaille 
d'or du Conseil, 

| 


Deux nouveaux membres 


Le Conseil de la Vie françal- 
se vient d'accueillir deux nou- 
veaux membres: MM. Gérald 
Robert, de Manchester, New 
Ha ire, et Conrad Lavigne, 
de Timmins, Ontario. M, Robert 
est président du Comité de vie 
franco-américaine et secrétaire 
de l'Association Canado-Améri- 
caine; M. ME 7 est président 
d'honneur de l'Association Ca- 
nadienne française d'Education 
de l'Ontario et propriétaire de 

lusieurs postes de radio et de 
Télévision. Le président du Con- 
seil, le R, P. 
dry, a accueilli ces collègues et 
il a rendu hommage à mé- 
moire de quatre anciens mem- 
bres du Conseil disparus cette 
année: M. Louis Demay, de la 
Saskatchewan, M, le juge J.-A.- 
S. Ploufte, de North , Onta- 
rio, M. le docteur Roméo Blan- 
chet, de Québec, et M. Antonio 
de Margerie, de Vonda, Sask, 


Les membres du Conseil de 
la Vie française ont pris con- 
naissance de documents relatifs 
à la situation des groupes fran- 
çais en Nouvelle-Ecosse, dans 
l'Ile-du-Prince-Edouard, en On- 
tario et dans les quatre provin- 
ces de l'Ouest, ainsi qu'en Nou- 
velle-Angleterre, 


Ils ont étudié plusieurs pro- 
jets de travail pour les prochains 
mois, notamment l'orgarmisation 
de campagnes d'information sur 
les problèmes du Canada fran- 
| çais dans les milieux francopho- 
nes et anglophones du Canada, 
Cette campagne débutera par 
une tournée que doit effectuer, 
dès octobre, un conférencier et 
un écrivain bien connu d'Otta- 
wa: M. Séraphin Marion, Il re- 

résentera le Conseil de la Vie 
ançaise aux congrès de la Fé- 
dération canadienne-française de 
la Colombie-Britannique et de 
l'Association catholique franco- 
canadienne de la Saskatchewan, 
Au cours de son voyage d'un 
| mois, M. Mario prendra la pa- 
| role devant des auditoires fran- 
cophones et anglophones à Win- 
nipeg, St-Boniface, Régina, Sas- 
katoon, Edmonton, Vancouver 
et Victoria, 


Il retient poussières, rouille et em 
de condensation qui pénètrent 
dans le carburant pendant l'entre- 
posage. S'adapte à tous les types 


de réservoirs à carburant, 
PRIX NORMAL: $10.95 


SEULEMENT: $495 


avec l'achat de 


3 Ntres à hurle Atias, 


omas-Marie Lane. 


a  É 


| caise à aidé financièrement 18 | 


ventions, Il à aussi fait parvenir | 


chez votre agent (Éss0) 


COUPE SPORT IMPALA 1965 


te nd dub due D. D. D... LS. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


LA 
nr 
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En 1965, les lignes de la Chevrolet ont été complètement renouvelées et elle se présente avec 
une silhouette plus longue, plus large, plus basse, Le coupé sport Impala que l’on voit ici 
typifie bien, avec son toit fuyant vers l'arrière, la silhouette Chevrolet 1965. Le modèle ci- 


haut est l'un des quinze modeles dans quatre gra ndes séries pour 1965, Il 
de près d'un pouce avec des glaces latérales et des montants incurvés, qui 


large et plus bas 
se fondent dans le 


toit, La grille est profonde et large, et l'ensemble avec le pare-chocs et les phares nouveaux 


lui confère une allure impressionnante de 
rière s'insère harmonieusement dans les côté 
vient de la forme des nouvelles glaces et d'un tunnel de transmission plus bas et 


uissance, La retombée des panneaux latéraux ar- 
incurvés, A l'intérieur, un espace 


accru pro- 
lus étroit, 


Le chässis, d'un dessin nouveau, avec son cadre périmétrique et sa suspension entièrement à 


ressorts à boudins, assure un roulement plus stable, 
série, Biscayne, Bel-Air, Impala et Imp 


Les députés pourront 


étudier la 


procédure en français désormais 


OTTAWA — Les députés fé- 
déraux de langue française peu- 
vent maintenant étudier dans 
leur langue maternelle les règle- 
ments de procédures de Ja 
Chambre des communes, 

Pendant 40 ans, le principal 
ouvrage utilisé pour les procé- 
dures parlementaires — un li- 
vre destiné à guider les repré- 
sentants du peuple dans les dé- 
bats à la Chambre — fut un 
traité de procédures de feu Ar- 
thur Beauchesne, lui-même un 
Canadien français qui avait fait 
ses études de droit à l'Université 
Laval, 

Mais M. Beauchesne avait é- 
crit uniquement en anglais son 
livre intit u ié “Parliamentary 
Rules and Forms” qui vient tout 
jusie d'être traduit en français, 


Vague créditiste 
En autant que les vieux de 
la vieille peuvent s'en souvenir, 
on ne s'était jamais plaint bien 
fort sur la colline parlementaire 
de l'absence d'une édition fran- 
çaise de l'oeuvre de Beauchesne 
et ce jusqu'à l'élection en 1960 
d'un imposant contingent de dé- 
putés créditistes du Québec dont 
13 sont maintenant membres du 
Ralliement_ des créditistes dont 
le leader eët M. Réal Caouette, 
C'est l'actuel député créditis- 
te de Lapointe, M. Gilles Gré- 
oire, quise fit le champion de 
campagne entreprise pour 
tenir une édition française du 
livre de M. Beauchesne, 
Le gouvernement finit par 
annoncer que la traduction en 
serait faite, En réalité, l'ancien 
gouvernement conservateur a- 
vait lui-même entrepris une en- 
quête alors que se manifestait 
un début de mécontentement 
dans les rangs de la députation 
québécoise, mais aucune déci- 
sion n'avait été prise, 


Indignation 

Ainsi que M. Lucien Plourde, 
créditiste de Québec-Ouest, l'a- 
vait signalé en avril dernier: 
“Comment pouvons-nous défen- 
dre nos droits quand nous ne 
possédons même pas de traduc- 
tion française des procédures et 
règles parlementaires pour les 
étudier, Le jour où nous dispo- 
serons d'une édition française, 
nous pouvons vous assurer que 
chaque fois que nous nous iève- 
rons pour prendre la parole, 
nous serons dans les règles”, 


On ne saurait dire pour l'ins- 
tant comment il en coûtera au 
Trésor, mais une chose est cer- 
taine, c'est que ce projet coûte- 
ra très cher, Le coût exact sera 
probablement connu lors de la 
publication des comptes publics 
de la Chambre des communes, I] 
est à signaler que l'édition an- 
£laise durtraité parlementaire de 
M. Beauchesne coûte $25, 

La traduction a dû être faite 
en dehors du service civil à cau- 
se des droits d'auteur impli- 


qués et de la durée de temps né- 
cessaire à ce travail. On a donc 
fait appel aux services d'anciens 


Votre agent Cssa a l'huile qui convient à chacun de vos 
moleurs agricoles, quels qu'en soient le type et la 
marque! Chacune de ces huiles à été mise au point 
par Esso lmperisl pour remplis, mieux que toute autre 
huile sur le marché, son rôle spécitique, 


R.-E, ‘’BOB'' BREAULT, St-Boniface, Man, 
ALBERT GIESBRECHT, Ste-Anne-des-Chènes, Man. 


traducteurs du 
aujourd'hui à leur retraite, 

Le leader créditiste, M. Réal 
Caouette, a publiquement re. 
mercié cette semaine le gouver- 
nement et 


une manoeuvrabilité plus grande, Chaque 
ala Super-Sport, offre tous ls modèles, 


| Beauchesne fit du journalisme 


pendant sept ans. Il a ensuite 
pratiqué le droit pendant neuf 
ans à Montréal avant d'aboutir 
à Ottawa où il occupa pendant 
trois ans le poste de conseillez au 


gouvernement | ministère de la justice avant de 


devenir en 1916 greffier adjoint 
aux Communes et finalement, 
greffier, de 1925 à 1949, 

Au nombre de ses occupations 


le greffier actuel, | professionnelles en dehors des 


Léon Raymond, d'avoir enfin Communes, Me Beauchesne s'oc. 
pris des dispositions pour offrir | cupa de promouvoir la cause 


aux députés de langue française 
ur édition française du travail 
de Beauchesne, 

Cet ancien greffier est en 
quelque sorte une figure légen- 
daire sur la colline du parle- 
ment, Né dans le comté de Bo- 
naventure en 1871, 


française, Il fut l’un des fonda- 
teurs et devint président hono- 
raire de l'Association technologi- 
que de langue française d'Ot- 
tawa, 

Mais c'est en anglais qu'il é- 
crivit la principale oeuvre de sa 


Arthurluvie, 


Lettre de Paris 


De Gaulle en Amérique du Sud 


Spécial à La Liberté et le Patriote 


Le grand voyage que le gé- 
néral de Gaulle vient d'entre- 
prendre en Amérique latine 
ne laisse pas de préoccuper 
l'entourage du président de 
la République, non plus que 
les milieux pis ues français 
et diverses chan ries à tra- 
vers le monde, Les motifs des 
uns et des autres sont évidem- 
ment différents; mais tous 
vont suivre avec attention le 
déroulement de cette “tour- 
née” unique dans les annales 
des chefs d'Etat, 


Le président de la Répu- 
blique qui a traversé l’Atlan- 
tique à bord d'un “Boeing” 
d'Air France a retrouvé en 
terre française de la Guade- 
loupe la “Caravelle” élyséen- 
ne avec laquelle il survolera 
le continent sud américain, Le 
croiseur “Colbert”, l'une des 
unités les plus modernes de 
la flotte française, est en route 
depuis plusieurs semaines dé- 
jà pour le port chilien d’Arica 
où de Gaulle prendra place à 
son bord pour gagner Valpa- 
raiso et Santiago et qu'il re- 
trouvera plus tard à Monte. 
video d’où il cinglera sur Rio 
de Janeiro, dernière étape de 
ce voyage son eme l de 
plus de 20,000 kilomètres, Dix 

ys seront visités par de 

aulle: le Venezuela, la Co- 
lombie, l'Equateur, le Pérou, 
la Bolivie, le Chili, l’Argen- 


tine, le Paraguay, l'Uruguay ! 


et le Brésil, mais capi- 
tales seulement puisque l'on a 
décidé, pour des raisons de 
santé, d'éviter La Paz en rai. 
son de l'altitude de cette ville, 
située à 4,000 mètres au-des- 
sus du niveau de la mer, 


Le général de Gaulle en- 
trera dans sa 74e année en 
novembre prochain: il a subi 
au printemps dernier l'inter- 
vention chirurgicale que l'on 
sait et qu'il a d'ailleurs fort 
bien supportée, Mais l'on re- 
doute autour de lui les fati- 
que de ce long voyage, les 

ifférences de climat et d'al- 
titude qu'il devra 


fr 
et l'écrasante contrainte d’un 


programme très chargé, D'au- 
cuns ont même tenté de dis- 
suader de Gaulle de renon- 
cer à son projet et Mme de 
Gaulle elle-mêrne aurait insis- 
té dans ce sens, Mais l'inté- 
ressé ne l'a pas entendu de 
cette oreille, “J'ai ne j'i- 
rai!”, a-t-il déclaré, écartant 
les conseils de prudence de 
ses médecins et de ses amis. 
Ll y a quelques semaines après 
un voyage sur la Moselle en 
compagnie du président Lueb- 
ke et de la grande duchesse 
Charlotte, difficilement sup- 
porté par de Gaulle, un de 
ses adversaires politiques a- 
vait écrit crument: “Le géné- 
ral est mort, physiquement et 
politiquement”, En se rendant 
en Amérique du Sud, malgré 
tant d'avis contraires, le pré- 
sident de la République a-t-il 
voulu se prouver à lui-même 
et prouver au monde entier 
que son potentiel physique et 
politique est intact? 
L . LZ 

La visite aux républiques 
latines d'Amérique, venant a- 
près celle faite au Mexique 
H y a quelques mois répond 
évidemment à d'autres mobi- 
les, Dans cette région du mon- 
de où la France conserve des 
amitiés vives et profondes, il 
s'agit moins de relever son 
prestige voire d'acquérir de 
nouvesux avantages économi: 
ques que de donner corps au 
“grand dessein” gaulliste con- 


| 


cernant ce qu'il ed convenu 
d'appeler liers monde, 
Soyons sûrs: tout au long de 
son périple, de Gaube invite 
ra les pays visités à l'effort 
pour l'indépendance nationa: 
le, C'est son idée maitresse 


| 


celle qui, selon lui, doit favo- 
riser l'éma purs des pays 
en voie de développement et 
accélérer l'élévation de leur 
niveau de vie par une vigou- 
reuse prise de conscience de 
leurs capacités politiques et 
économiques, Une idée qui se- 
ra vraisemblablement accueil- 
lie avec ferveur ge des po- 
pulations sur qui la puissance 
litique et économique des 
tats-Unis pèse de tout son 
poids et, qui louchent forte- 
ment sur l'expérience cas- 
triste, A ce monde insatisfait, 
toujours en ébullition, et qui 
cherche à se frayer un che- 
min vers le progrès et le 
mieux-être social, le général 
de Gaulle apporte la caution 
de la France et l'image de son 
propre exemple, en même 
temps qu’une vision dynami- 
que et optimiste de l'évolu- 
tion, Thaumaturge et prophè- 
te, voilà un rôle qui plait 
beaucoup à de Gaulle, fort 
de certaines réussites passées 
en ce domaine. Et pour de 
tels exercices, l'Amérique du 
Sud n'est-elle pas le terrain 
d'application le mieux choisi? 
. LZ LJ 

Nul doute, dès lors, qu'un 
accueil enthousiaste soit ré- 
servé là-bas au président 
Français, le premier homme 
d'Etat qui vienne de si loin 
porter l'espérance de la liber- 
té et du progrès à des multi- 
tudes qui, depuis si longtemps, 
regardent vers la France, et 
pour qui le Paris de leurs ré- 
ves est leur Eldorado à elles, 

Du même coup, les Etats- 
Unis s'inquiètent et prêtent 
volontiers à de Gaulle d'assez 
noirs desseins, Ils ne redou- 
tent pas, centes, que le franc 
vienne supplanter le dollar 
dans cette partie du monde où 
le ‘business’ américain est 
solidement installé. Ils ne 
craignent pas davantage que 
de Gaulle ne détourne les 
pays latino - américains des 
chemins de la doctrine de 
Monroe, Mais, comme ils peu- 
vent actuellement le vérifier 
au Viet-Nam, ils appréhen- 
dent que les propos et les 
idées gaullistes viennent se- 
mer en ces terres sud-améri- 
caines des graines idéologi- 
ues dont la récolte risque 
'être désagréable pour eux. 


1] va sans dire que d'extra- 
ordinaires précautions de sé- 
curité entoureront de Gaulle 
au cours de ce voyage qui 
promet d'être le couronne- 
ment d'un septennat bien rem- 

li et dont les effets psycho- 
ogiques seront au moins aus- 
si importants en France mé- 
me qu'à travers le monde, 


Maurice HERR, 
Gratification de $2,000 
OTTAWA — Un employé ca- 


| nadien-français du ministère du 


Nord canadien et des Ressources 
nationales, M. A. Packwood, a 
reçu une somme de $2,155.00 
(moins $323.25 pour l'impôt) 
en guise de récompense pour 
ses suggestions, En lui remet- 
tant le chèque, le sous-ministre, 


| M. E-A. Côté, a précisé que, 


grâce à M. Packwood, le minis- 


St-Bonitace, le 25 septembre 1964 


TRIBUNE LIBRE 


| ke 21 septembre 1964. 


| Cher monsieur, 
| 


| den vient de se terminer, Il est 
| évidemment trop tôt pour en 
| connaitre les résuilats, mais nous 
| avons été cependant en mesure 
de remarquer tout l'intérêt qu'a 
suscité l'a 
Pape Paul 
| Canada 

| Aussi, au nom des Cardinaux, 
Archevèques et Evêques 
pays, réunis au sein de la Con- 
férence Catholique Canadienne 
sous les auspices de laquelle se 
tient la Collecte, je tiens à vous 
exprimer nos plus sincères re- 
merciements pour l'appui pré- 
cieux que vous nous avez accor- 
dé cette année, 

Nosseigneurs les Evêques ont 
vivement ve votre empres- 
sement à les seconder, chaque 
fois que nous avons fait appel 
à votre concours pour assurer la 
diffusion de leurs messages à la 
population, 


À tous ces témoignages de re- 


I, à travers tout le 


mon estime et de ma gratitude 
personnelles. 

Je vous prie d'agréer l'ex- 
pression de mes mellleurs senti- 
ments. 


Charles-E, Mathieu, ptre, 
secrétaire général 
de l'Episcopat. 


Cette session... 


(Suite de la première page) 


Ce discours du Pape, simple 
et discret, n'avait peut-être pas 
le souffle de celui de l'an der- 
nier, mais on en aura surtout 
remarqué le ‘‘christocentrisme”’, 
Comme dans son discours de 
l'an dernier et dans sa récente 
encyclique, le Pape affirme que 
le Christ doit être et apparaitre 
comme le centre de l'Eglise, Ce- 
la parait aller de soi, mais il 
me semble que le style de la 
vie de l'Eglise en sera profon- 
dément modifié, Qui n'a pas eu 
l'impression un jour ou l’autre 
que l'Eglise était trop préoccu- 
pée de ses aspects terrestres et 
masquait le visage du Christ? 


Je souligne aussi que le Pa- 
pe a beaucoup insisté sur l'Es- 
prit-Saint, trop oublié en notre 
temps, ‘C'est l'esprit qui nous 
unit avec le Christ, a dit le Pa- 

e, et qui nous fait entrer dans 
A voile de l'amour et du ser- 


Auditrices 


Je note aussi que le Pape s’est 
adressé aux auditrices, mais per- 
sonne ne sait qui elles sont et 
où elles se trouvent. Un émi- 
nent Jésuite français m'a affir- 
mé qu'il y aurait onze auditri- 
ces, six supérieures générales de 
congrégations religieuses et cinq 
laïques, Cette nouvelle n'a rien 
d'officiel et n'a pas encore été 
confirmée, Je regrette toutefois 
que les femmes n'aient pas été 
L'ORT par des auditrices 
à la cérémonie d'ouverture, L'E- 
glise affinme souvent que les 
hommes et les femmes sont 
égaux en dignité, mais rien 
n'empêche que les femmes vien- 
nent toujours au second rang .., 


om + 


Travaux 


Au cours de la première se- 
maine de leurs travaux, les Pè- 
res conciliaires ont étudié les 
deux derniers chapitres du sché- 
ma sur l'Eglise, celui sur notre 
vocation à la sainteté et notre 
union avec l'Eglise du ciel, et 
celui sur la place et le rôle de 
ia Vierge Marie, par MRC. 
mystère du Christ et de l'Eglise, 
Le chapitre sur la nature escha- 
tologique (en rapport avec la fin 
des temps) de notre vocation 
montre le caractère essentielle- 
ment pérégrinal de notre vie 
terrestre, 


Nous sommes des pèlerins en 
marche vers la cité céleste, où 
la sainteté à laquelle nous som- 
mes appelés trouve son achève- 
ment, et nous sommes unis à 
nos frères décédés qui jouissent 
déjà de la vision de Dieu, Un 
évêque canadien, Mgr Herma- 
niuk, archevêque de Winnipeg 

our les Ukrainiens, a fait une 
intervention sur ce chapitre, Il 
a souligné que l'attente du 
Christ n'a pas seulement une di- 
mension individuelle, mais aussi 
une dimension communautaire 
et eucharistique, car l'Eucharis- 
tie est célébrée jusqu'à ce que 
le Seigneur revienne, 


Dès le mercredi 16 SPACE 
les Pères sont passés à l'étude 
du chapitre sur la sainte Vierge. 
C'est d'ailleurs Mgr Maurice 
Roy, archevêque de Québec, qui 
a présenté ce chapitre au nom 
| de la Commission théologique. 


Il a fait observer que la com- 
mission n'avait pas voulu pré- 
senter un traité de mariologie 
complet, mais de situer Marie 
par rapport au Christ et à l'E- 
| glise et présenter une doctrine 
mariale conforme à l'Ecriture 
sainte et à la tradition. Quelques 
linstants plus tard, le cardinal 
| Léger a demandé qu'on utilise 
| un style plus sobre pour parler 
de Marie et qu'on renouvelle la 
façon d'exprimer les relations 
de Marie et de l'Eglise, Deux 
écoles de pensée s'affrontent sur 
la question mariale: ceux qui en 
voudraient plus et ceux qui en 
voudraient moins, ceux qui veu- 
lent parler de langage de la 
théologie et ceux qui veulent 
| parler de langage de la dévotion, 
| Tous croient qu'il faut promou- 


Ottawa, | 
| R 
La quinzième Collecte annuel- | (ps 


le pour les Charités papales et| 
| les Oeuvres de l'Episcopat cana- | 


1 de Sa Saintete le | 


du | 


Ÿ 


LS 


Une clôture suspendue est 


| un moyen économique de 
quer le bétail en terrain vallonné ou er de mème 
qu'aux endroits où un lit de roche permet difficilement d'’en- 
foncer des ux, Les longs poteaux sont espacés de 50 wer. (à 
et un gros fil de fer en relie le sommet pour supporter une clû- 
ture de fil barbelé à trois ou quatre brins (ou du treillis à wolail. 
le) avec des barres d’écartement et des ancres. 


. Une clôture appropriée 
aux terrains difficiles 


La construction d'une clôture pieds, Ils sont ensuile reliés l'un 


un terrain marécageux peut être 
chose difficile, tout comme elle 
le serait sur un terrain rocheux 


| ou sur un lit de pierre à la sur- 


face du sol. 
En face d'une pareille situa- 


Bien respectueusement vôtre, | tion, M. J, B. Campbell, de la 


Ferme expérimentale fédérale 
de Swift Current (Saskatche- 
wan) suggère une clôture de ty- 
pe à suspension. Parce qu'elle 
exige un nombre minimum de 
poteaux, la clôture à suspension 
réduit les frais de main-d'oeuvre 


Malgré ses nombreux avanta- 
ges, ce genre de clôture n'est ce- 
pendant pas recommandé en ter- 
rains montagneux semés de pen- 
tes rapides, non plus que dans 
les endroits où l’on peut se pro- 
curer à bon marché des poteaux 
de clôture ordinaires, 

M. Campbell signale au'à 
Swift Current on se sert d'un 
type de clôture à suspension 
pour enclore des bouvillons dans 
des petits pâturages d'expéri- 
mentation, 

On construit la clôture en se 
servant de poteaux de 14 pieds 
de long (à diamètre de 5 pou- 
ces), enfouis 4 pieds dans la 
terre et espacés de 150 à 200 


connaissance, j'ajoute ceux de | de type conventionnel à travers | à l'autre par un fil de fer no 9 


accroché sur le dessus du po- 
teaux et qu'on laisæ pendre suf- 
fisamment pour qu'il descende à 
quatre ou six pieds du so), à mi- 
chemin entre les poteaux, 

Selon l'usage auquel est desti- 
né l'enclos, on suspend au fil de 
fer du haut de deux à quatre 
brins de fil barbelé à intervalles 
de 40 à 50 pieds, puis on Les un: 
cres à des billots ensevelis peu 
profondément dans des tran- 
chées creusées perpendiculaire 
ment à la clôture, Des barres d'é- 
cartement sont aussi installées 
pour tenir les fils dé fer séparés, 

A Swift Current, on a trouvé 
qu'une clôture à 2 brins suspen- 
due à des poteaux distancés de 
160 pieds est efficace pour con- 
tenir des bouvillons d'un am dans 
dés petits pâturages en terrain 
vallonné, 

Selon M. Campbell, les bou- 
villons apprennent à ‘respecter 
la clôture à cause du mouvement 
oscillatoire que déclenche Le con- 
tact de l'animal. 

La clôture à suspension est 
aussi utilisée à la ferme expéri- 
mentale pour entourer les parts 
à dindons, Dans ce cas, comme 
de raison, on remplace les bur- 

| belés par un treillis à volaille, 


Centenaire du Cheddar canadien 


Ouverture en 1864 de 
la première fabrique 


et de matériaux. 


rington, cultivateur entrepre- 
nant de l'Ontario, devenait fro- 
mager et construisait la premiè- 
re fabrique de Cheddar au pays, 
sur sa ferme près d'Ingersoll, 

L'initiative de Farringion a 
servi de point de départ à l’une 
des industries les plus estimées 
au Canada, Le Cheddar cana- 
dien je aujourd'hui d'une ré- 
putation mondiale pour sa qua- 
lité, sa saveur et sa pureté, 

En 1864, les cultivateurs de 
l'est canadien étaient aux prises 
avec la culture du blé qui dépé- 
rissait, La fabrication du froma- 
ge était alors l'affaire des fem- 
mes si bien, rapporte-t-on, 
qu'un médecin aurait déclaré à 
cette époque: la fabrication du 
fromage occasionne plus de 
maux de dos chroniques chez 
les femmes que toutes les autres 
causes ensemble, 


C'est alors que Farrington ou- 
vrit sa fabrique à Ingersoll, Les 
voisins suivirent son exemple 
et transformèrent bientôt leurs 
bâtiments en fabriques de fro- 
mage, En peu de temps, Inger- 
soll se fit connaitre comme le 
centre du’fromage au Canada. 

Au fur et à mesure que l'en- 
thousiasme montait, la qualité 
baïssait, Les conditions sanitai- 
res de quelques-unes des pre- 
mières fabriques estomaque- 
raient les Canadiens et notre gé- 
nération qui acceptent tout na- 
turellement le produit de haute 
qualité que nos épiceries leur of- 
frent aujourd’hui en des condi- 
tions idéales, Il y a un siècle, 
on se préoccupait peu de la 
qualité du lait, On ne possédait 
aucun moyen pour disposer du 
petit-lait et la plupart des fabri- 
ques s'en débarrassaient en le 
faisant couler dans un trou au 
plancher, Dans les chambres de 
maturation, la température par- 
fois s'élevait tellement que le 


Il y a cent ans, Harvey Far- 


demande pour le fromage aug: 
menta et lorsque la pression 6- 
conomique, occasionnée par la 
guerre civile aux Etats-Unis, fit 
grimper les prix, plusieurs cul- 
tivateurs se tournérent vers la 
production du fromage pour 
remplacer la production du blé. 

Les fabriques proliférérent 
partout dans le Québec et l'On- 
tario, A elle seule la province 
d'Ontario vit surgir plus de 200 
fromageries en un an. Les au- 
tres provinces emboitèrent ra- 
pidement le pas. La fabrication 


du fromage de fabrique com: 
mença en 1869 au Nouveau- 
Brunswick; en 1870 en Nouvel- 
le-Ecosse; en 1882 dans l'Ile du 
Prince-Edouard: en 1886 au 
Manitoba; en 1891 dans la Sus- 
katchewan; en 1894 en Aïbera, 
et en 1895 dans la Colombie. 
Britannique. Au tournant du 
siècle on comptait plus de 1,500 
fromageries en activité, 

Leur produit trouvait facile 
ment un débouché tant au pays 
qu'à l'étranger. Grâce aux ef- 
forts des pionniers comme M, 
J, W. Robertson, commissaire 
fédéral de l'Agriculture et de 
l'industrie laitiere, ainsi qu'à 
l'extracrdinaire publicité  obie- 
nue par la gigantesque meule de 
22,000 livres exposée par le 
gouvernement fédéral à l’expo- 
sition mondiale de Chicago, en 
1893 (ce fut vraiment une sen- 
sation lorsqu'elle fit s'effondrer 
un plancher), le fromage Ched- 
dard du Canada se créa rapide- 
ment une réputation qui ne le 
cédait en rien aux autres, En 
1863, le Canada importait de 
fortes quantités de fromage des 
Etats-Unis. À : peine cinq ans 
plus tard, les fromageries cana- 
diefhes en produisaient non seu- 
lement assez pour salisfaire lu 
demande nationale, mais elle en 
exportaient plus de 6 millions 
de livres à la Grande-Bretagne, 
Les venies outre-mer doublé. 
rent et ‘#redoublèrent, atteignant 
94 millions de livres en 1890 & 
plus de 283 millions de livres en 
1904, 

La croissance spectaculæire de 
celte mdustrie fut favorisée par 
des progrès techniques et ure 
surveillance plus sévère de la 
part du gouvernement, Ces pro: 
grès comprenaient des wagont 
et des entrepôts réfrigérés: la 
formation de différentes associa- 
tions de producteurs laitiers qui 
Visalent à l'amélioration de ln 
qualité chez leurs membres: le 
classement du fromage rendu 
DIPrPER par le gouvernement 
fédéral en 1923 pour le fromuge 
exporté; l'adoption, en 1939, de 
la Loi fédérale pour l'arnéliio- 
ration des fromageries, Cette loi 
établiasait des normes d'hygiène 
rigoureuses pour toutes les fro- 
|mugeries et accordait une as- 
sistance financière aux  fabri- 
cants qui voulaient améliorer 
leur entreprise, Elle autorisit 
aussi les agents du gouverne. 
ments à fermer toute fromaægerie 
ne répondant pas aux exigences 
de ja loi, 


mm, 


Sondage du lard dorsal 


l existe une méthode rapide 
de constater, sur un porc encore 
vivant, combien il a accumulé 
de gras à un moment donné de 
sa vie, 

L'épaisseur du lard dorsal, in- 
dice de la quantité totale de gras 
chez l'animal, est de plus un ca- 
racière héréditaire, Les rtjetons 
des sujets sélectionnés pour la 
minceur de ja couche de gras au- 
ront tendance à produire un porc 


|tère a économisé jusqu'ici $97,- | Voir le culte marial, mais cer-| maigre et à croissance rapide, 


gestions avaient trait aux pro- | Ejliée par l'écrivain américain 
|bièmes que pose l'expédilion | Ajden Hatch sous le titre: “Un 
des approvisionnements dan S! homme du nom de Jean”, a été | 
l'Arctique traduite en polonais et éditée à 

M. Packwood est né à Cap-| Varsovie par le groupement 


000 et que cette somme pourra 
probablement atteindre $230,- 
000 

La récompense qu'a reçue M 
Packwood est la plus élevée 
accordée jusqu'ici par le comité 
des primes à l'initiative du mi- 
nistère du Nord canadien et des 
Ressources nationales, Les sug- 


des-Rosiers, en Gaspésie, et il 
a vécu longtemps à Sherbrooke, 


| tains estiment que celui-ci a be- 
soin d'être redressé et purifié, 


Une biographie 
de Jean XXII] 
traduite en polonais 


VARSOVIE (CCC) — La bio- 
| graphie du pape Jean XXIII pu- 


SONDAGE DU L'ARD 


fromage se décomposait, Mais la 


La méthode de sondage en 
simple; le matériel requis peu 
coûteux et facile à obtenir, 


Le tout est expliqué dans une 
publication récente du ministère 
de l'Agricullure du Canada inti. 
tulée ‘Sondage du lard dorsal" 
et portant le numéro 1211, On 
peut s'en procurer gratuitement 
un exemplaire en s'adressant À 
la Division de l'information, Ml. 


nistère de l'Agriculture du Cu 
nada, 


Ottawa 


La cilhouetts nn prend 


PAX, mouvement des catholi- 
ques pertisans du régime, 


DE AORICULTURE OÙ CANADA PUBLICATION idii 004 


Ct-Bonifoce, le 25 septembre 


Ils occupent, aux cûtés de 


1964 


SEPTEMBRE 
RAPPELLE 
LA FÊTE 
D DES SAINTS 
+ MARTYRS 
CANADIENS 


nos Fondateurs, une place de 


choix dans nos annales et aussi dans nos ccœmss. Lis ont pay 


de leurs souffrances et de leur vie leur œuvre, fecende d'apos- 


tolat, Leur titre de patrons du 


écouter nos requêtes. 


L'exemple qu'ils nous ont 


Canada les prédispose à bien 


laisse comme herilage devrait 


faire de nous des témoins du Christ plus nobles et plus rassurés. 
[ne s'agit pas de commencer des diseusions stériles, mais bien 
de relever la tête quend les indifiérents méprisent nos proles- 


sons de foi, 


Notre génération peut-elle se difpenser de transmettre 


la riche semence qui lui vient en droite ligne de nos martyrs 


et de nos ancêtres spirituels ? 


Le Christ nous demande de 


semer à notre tour, [| se charge de faire luire le soleil pour 


dissiper le brouillard et pour a 


ns do pen à 
St-Norbert 
Déjeuner -communion 

La C.W.L, anglaise et la Li- 
gue des Femmes Catholiques 

(secluon francaise) de Si-Nor- 


bert, mwvitent toutes les dames et | 
demoiselles, membres de la Li- 
£ue ou non, à un déjeuner-com- 
munion qui aura lieu le diman- 
che 4 octobre au sous-sol de l'é- | 
Klise après la messe de 8 h. 
a.m., mettant l'heure du déjeu- 
ner vers 9 h, am, Mme A.-E, 
Trudell sera l'invitée d'honneur, 

On peut se procurer les billets 
pour $1, soit chez Mme Paul 
Beaumont, au bureau de la Cais- 
se populaire, soit chez Mme | 
Vouriot, au bureau de poste, 
Qu'on amène ses amies, quelles 
que soient leurs croyances ou 
leur nationalité, Toutes ensem- 
bles pour ce déjeuner du 4 oc- 
tobre, à 8 h, a.m., à St-Norbert. 

Caisse populaire 

Il ne faut pas oublier que la 
Caisse populaire est toujours 
prête à servir, La Caisse scolaire 
ouvrira d'ici quelque temps; 
que les parents avertissent donc 
leurs enfants d'épargner leurs 
sous afin d'apprendre la valeur 
de l'argent, Une des bonnes fa- | 
cons d'économiser pour un usa- | 
ge futur c'est de déposer 
sous à la Caisse scolaire, 

Shower 

Un shower d'objets divers en 
honneur de Mlle Gisèle Marion | 
eut lieu au sous-sol de l'église 
mercredi 15 septembre, La 
salle était décorée de rubans et 
fleurs de papier rose blanc, | 
La chaise de la future mariée 
était surmontée d'un parasol | 
couvert de fleurs, Il y avait en- 
viron 85 dames et demoiselles 
présentes, 

Mlle Dianne Marion, soeur de 
Gisèle, lui donna un joli corsage 
de roses rouges, qui parait jo- 
iment sa robe blanche, Mme A. 
Marion, mère de Gisèle, et Mme 
F, Pelletier, sa future belle-mè- 
re, prirent place à ses côtés, Un 
grand nombre de jolis cadeaux | 
accompagnés de voeux furent | 
présentés à l'héroïne de la fête | 
qui remercia gentiment. Un dé- 
cieux goûter fut servi par les 
jeunes demoiselles présentes | 

M. et Mme Gerry Wilcott, an- 
ciens paroissiens de St-Norbert, | 


05 


et 


La Cie PARENT Ltée 


COURTIERS 


462, édifice Grain Exchange, 
Winnipeg, Man. 
Téléphone: WMitehall 2-6634 


JAMES RICHARDSO 


qui 


| lieu 
| un très grand nombre d'amis et 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


ssurer la récolte, 


avaient déménagé à Pina- 


wa y a un an, établissent de 


nouveau leur demeure dans cet- | 
Il n'y a 


te paroisse, Bienvenue 
pas de place comme 
bert, 


St-Nor- 


Visiteurs 
Furent de passage il y a auel- 
ques semaines chez M. et Mme 
Owen Austin, M. et Mme Ed- 
ward Braufey, soeur de Mme 

Austin, de Saskatoon 
M, et Mme Jos. Jeanneau eu- 
rent de la belle visite de la Sas- 
katchewan: M. et Mme Adé- 
lard Jeanneau, de Prud'homme, 
et M, et Mme Onile Loiselle, de 
Saskatoon, parents de Mme J. 
Jeanneau, A cette occasion, tous 
ont assisté à la cérémonie du 
diaconat de M. l'abbé Maurice 
Jeanneau, frère de M. J., Jean- 
neau, qui eut lieu au séminaire. 
Après la cérémonie, un goûter 
fut servi par M, et Mme Jos, 
Jeanneau pour les invités, pa- 
rents et amis, Félicitations à M. 
l'abbé et que Dieu le guide dans 

sa vocation de choix, 

Soirée 

Une soirée eut lieu le vendre- 


di 18 septembre à la salle 
Scheuchenko en honneur de 
Mile Rose Rey et M. Alex, 


Sawchuk, dont le mariage aura 
prochainement, Il y avait 


de parents de St-Claude, Hay- 


wood, St-Norbert et des alen- 
|tours venus à cette soirée pour 
offrir leurs voeux aux futurs 
époux 


St-Laurent | 


Visiteurs 
La Rév. Sr Jeanne-d’Arc, su- 
périeure générale des Oblates du 
Sacré-Coeur et de Marie Imma- 
culée, de St-Boniface, a 
une journée chez ses parents, 
M, et Mme Joseph Boucher et 
M. Henri Boucher, Elle visita 
aussi d'autres parents, ainsi que 
les classes de l'écae secondaire. 
M. et Mme Jos, Boucher re- 
cevaient la visite de leurs fille 
et gendre, M. et Mme Julien 
Belot, accompagnés de M. et 
Mme Roland Belot et leur bébé, 

tous de St-Bonifact 
On souhaite un prompt retour 


à la santé à M. Yves Lambert 
qui est hospitalisé présentement 
à Winnipeg 
Remerciements 

Mme Eva Chartrand désire 
remercier par la voie du journal 
tous ceux et celles qui ont orga- | 
nisé la soirée d'adieux pour sa 
fi Diane, lors de son départ 
chez religieuses Franciscai- 
nes de Marie à Québec, ainsi que 
tous ceux et celles qui ont con- 


tribué à la bourse 


N & SONS LIMITED 


1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél,: WhMitehal) 2-3452 
Prix déchorgé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 
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CW, no 1? fo À A ho À #26 
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sur voie net 1302 140, L'URL 4 140 
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Mai 4 te 
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Décembre — 226.4 [SA 129 4 LS 2 
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(Pour la semaine du 14 au 18 septembre 1964) 


passè 


LA LIBERTE 


Mme William Prairie âgée de 56 ans 


inhumée à LaBroquerie, le 14 sept 


| (Mme Gérard Lawrin), de Flo- 
| rède, et Jocelyne 


LA BROQUERIE — Le jeudi 
10 sepiembre, à l'hfoitai géné- 
| ral -Boniface, en décédée 
|Mme William Prairie, à l'âge de 
| 56 ans 


Mme Pierre 
Laurencelle), de La Broquerk; 


itrois frères, Léandre, Alphonst 


et René; une soeur, Marie-Ann 


Le service funèbre fut chanté let 11 petits-enfants 


fà 10 h 


am, en l'église de La | 
Broquerie, le lundi 14 septem- |dins était en charge des funé- | 


La maison funéraire Desjar- 


\bre par M. l'abbé U. Lafond, | railles 
jcuré, L'inhumation eut heu au | 
cimetière local. 

Les porteurs étaient MM. 


Claude et Maurice Laurin 
ouard Dégagné, Lucien Rioux, 
Albert et Aimé Vandal, tous ne- 
veux de la défunte 
Originaire de Loreitte, Man, 
a regretiée défunte épousait, en 
1933, M. William Prairie, de La 
même paroisse. Tous ceux qui 
ont connu Mme Prairie sont 
unanimes à reconnaitre son ar- 
dente charité, Son dévouement 
ne connut pas de bornes, Tout 
en élevant sa famille, durant sa 
courte Carrière on peut compter 
non Join d'une cinquantaine 
d'enfants qui omt joui de sa ma- 
ide durant un 
DIuUS OU MOIS proonge. 
“ encore à l'oeuvre lors- 
> fracture à la jambe vint 
r ses activités. Après 
très douloureux de 
demi à l'hôpital, 
r une crise 


terneuie 


Lirott 
sv uic:, 


séjour 
mois 
emportée 


un 
jeux 
el Lo { 
cardiaque 

La défunte laisse dans lé 


pa 


u 


deuil 
Ed- 


s fus 
0: Ils, 


outre 
ouard 


son CDOUX, WU 
de St-Boniface, Rhéal et 
Guy, de Winnipeg: trois filles, 
Yvette (Mme Bélanger), de L 
Colombie-Britannique, Gisèle 


Lorette 


Féte d'adieux 


Le dimanche 13 septembre, 
in nombre imposant de parent 
et amis se réunirent à la salle 
paroissiale pour fêter de vieux 
paroissiens, M. et Mme Jos, Gré- 
goire, qui vont demeurer à St- 
Norbert, 


On y remarquait des gens de 
Ste-Anne, lIle-de-Chênes, St- 
Germain, St-Boniface, Toronto, 
Lorette, etc, 

Un gai programme de musi- 
que et de chants eut lieu, On 
put entendre Miles Denise Bohé- 
mier et Gisèle Raynaud dans 
un duo de piano, Mlle Suzanne 
Jeanson, accompagnée de Mlle 
| Claudette Bohémier au piano, 
|chanta “Rires et Pleures”'; Mile 
Hélène Dufresne joua plusieurs 
morceaux d'accordéon, accom- 
| pagnée au piano par Mme Her- 
man, Enfin, M. Lacroix et ses 
fils, Ronald et Guy, égayèrent 
{la foule par leur musique en- 
trainante et variée, 

A la table d'honneur, outre 
et Mme Grégoire, on comp- 


| 
M. 


tatt M. l'abbé E. Fontaine, cu- 
ré, la Rév. Sr Gabrielle-Lale- 
mant, qui accompagnait Jleur 


fille, Armande (la Rév, Sr Clai- 
re-de-la-Croix), la Rév. Sr Lau- 
retie-de-Jésus, M. Alphonse 
Grégoire, M. Louis Marcoux, 
maire, et son épouse, leurs vieux 
| amis et voisins, M. et Mme Eu- 
gène Cournoyer. 

M. Joseph Cournoyer, agis- 
sant comme maitre de cérémo- 
nies, prit la parole au nom des 
paroissiens, M. le curé invita M. 
et Mme Grégoire à revenir sou- 
| vent à Lorette, ensuite il bénit 
[la table et tous purent appré- 
Icier le délicieux goûter prépa- 
(ré par les dames de Lorette 
Ouest, 

Une bourse substantielle fut 
lofferte, M. Grégoire remercia 
|en français en termes émus, et 
| Mme Grégoire prit la parole en 
| anglais, Ils invitèrent tous leurs 
|amis à s'arrêter chez-eux lors 
| de l'un de leurs voyages à St- 
Norbert, afin de visiter leur 
nouvelle demeure et de jaser 
| encore des bonnes heures pas- 
sées à Lorette, 

Décès de Mme Manaigre 

Le 17 septembre est décédée, 


à l'hôpital général St-Boniface, ! 
| Mme Jérémie-D, Manaigre, née | 


Gabrielle Champagne, âgée de 
49 ans. Mme Manaigre appar- 


mes de Ste-Anne, 

La défunte laisse dans le 
deuii, outre son époux, deux fils, 
Maurice et Clément: une fille, 
Rachelle: sa mère, Mme Rose- 
Anna Manaigre; un frère, 
| Victor Champagne; deux soeurs, 
| Robertine (Mme A. Desmarais), 
de Lorette, et Andréa (Mme J. 
Wagner), de Scarborough, Ont. 

Le service funèbre fut chan- 
| té le lundi 21 septembre par M 


J. Lévesque et L.-P, Jean, de 


Ste-Geneviève, comme diacre ei | 
sous-diacre, On remarquait! 


| dans le choeur, M. l'abbé R. Bé- 
langer, ancien curé. 

| La bannière des Dames 
Ste-Anne était portée par 


de 
M. 


|L, Marcoux, A.-M. Manaigre et 
|J. Landry tenaient les rubans 
| Mmes Almanzar et Adélard 
Manaigre, Eugène Gobeil et 
| Paul Raynaud tenaient les cor- 
Mmes Alphonse 


dons du poêle 


Dugas et Marcien Désorcy fi- | 
rent la quête, 

Les porteurs étaient des ne- | 
| veux de la défunte, MM. Louis, 
Arthur, Armand e: Edouard 


Manaigre, Lucien et René Des- 
marais. 

Sincères condoléances à la fa- 
mille éprouvée 

Ça et la 

M. Conrad Simard est au ser 
vice de la population à Lorette 
Garage, sur la route Dawson. 

Bienvenue à MM. Roger 
Gérald Jeanson, qui revienr 
demeurer à Lorette, 


el 
ent 


LIBRE CONSCIENCE 
ET RELIGION 


otre gouvernement 


recon- 


nait le principe de la liberté des | 
consciences et c'est sur la foi de 
ipe qu'il a reconnu le 


de confessionnalité 
e système d'enseignemen 


du Québec 


Il est étab 1 irseuivi M 
| Gérin-Lajoie, que quelque 88 
| pour cent de la population dé- 
sire l'école confessionnelle et 


t 
p 


cette réaine sera { aans 
es dé du gouvernement 

1 | comme elle le sera sars aucun 
doute dans les délibérations du 
Cons supérit de l'éd 


s | 


tenait à la Congrégation des Da- | 


M. | 


lle curé, assisté de MM. les abbés | 


Léon Desmarais. Mmes À, Ross, | 


Ça et là 
| Durant les vacances d'été, ja 
|Rév. Sr Rose Dure S.G.M 
| supérieure, faisait un voyag 


par avion à Berens River, où 
lelle conduisait la Rév. Sr Her- 
mance Lussier, SG.M.,  nom- 
mée principale à l'école de l'e 
droit, Les paroissiens de 

Broquerie veulent souhaiter bon 
succès à leur ancienne principa- 
le de l'école élémentaire et ia 
|remercient des nombreux servi- 
ices qu'elle a rendus à la pa- 
roisse durant son séjour parmi 
eux. On sait que la Rév. Sr Lus- 
sier est l’auteur de la pièce sur 


la vie de la Bienheureuse Mère | 


|d'Youville qui fut si vivement 
appréciée lors des fètes du cin- 
|quantième anniversaire de l'ar- 
rivée des Soeurs Grises à La 
Broquerie, célébrées en 1962. 

| Meilleurs voeux à la Rév. Sr 
Angèle Parent, actuellement à 
| Ste-Anne et bienvenue à ja Rév. 
Sr Carmella Desjardins, qui fait 
|maintenant partie du personnel 


du couvent 
Voeux de meilleure santé à 
| MM. Joseph et Jules Balcaen 


ainsi qu'à Mlle Laurence Gran- 
ger, hospitalisés 

La (Caisse populaire, le ma- 
gasin et la Laiterie Coopérative 
Icélébreront le jubilé d'argent 
de fondation par un banquet, le 
[11 octobre, Ceux qui veulent 
prendre part à ce souper sont 
priés de se procurer leurs billets 
| avant je ler octobre. Bienvenue, 


Le coupé sport Corsa 


ET 


. gare 


LE .PATRIOTE 


Ste-Anne-des-Chènes 


Ça et la 
Bienvenue au nouvel agent de 
M. Dollard Bruyère, ré- 
cemment arrivé à Ste-Anne-des- 
|Chènes avec sa famille, L a êté 
agent de gare à La Broquerie 
pendant sept mois et auparavant 


là Giroux pendant cinq ans. On 


| 1 


La | 


P, 
ile, Congo Belge, accompagnée 


e, est en visite chez ses pa- 
|rents, M. et Mme Jean Perrin. 
|£tle demeurera ici jusqu'aux 
| Fêtes et espère pouvoir ensuite 
|retourner rejoindre son mari 
| Déces 
| A International Falls, E.-U. 
le 28 juillet, est décédé M. A- 
lexandre Nolin, âgé de 79 ans. 
| Le défunt laisse dans le deuil 
| trois fils et deux filles, tous ma- 
riés, 21 petits-enfants, un frère 
let deux soeurs. 
| Ont assisté aux funérailles, 
[son frère, Joseph, et sa soeur, 
|Mme Boniface Perreault, ses 
| neveux et nièces, M. et 
|B. Bernardin, Mme Arthur No- 
ln, M 
beau-frère 
main 
Réunion importante 


et Mme D. Nolin et son 


M. Ovia St-Ger- 


Le ler octobre, à 8 h. 30 
p.m., l'Association de Parents et 
Maitres tiendra sa première 


réunion à l'école élémentaire 
Un comité spécial de pro- 
gramme a été organise et y 
aura un effort particulier pour 
rendre les réunions des plus in- 
téressantes. Parents, ne nous dé- 
sappointez pas! Le R, P. À, Le- 
moine, O.M.I. sera l'orateur in- 
vité et parlera sur l'Association 
de Parents et Maitres. 
| Papas et mamans, ne deman- 
| dez pas ce que l'Association 
| peut faire pour vous et vos en- 
| fants, mais hien ce que sera vo- 
tre contribution à l'oeuvre de 
l'Association et à l'éducation de 
vos enfants, La réussite de l'As- 


Elle est plus longue, plus basse, plus large! Prenez-y place et vous vous 
demanderez pourquoi des voitures bien plus chères ne sont pas aussi confor- 
tables qu'elle. Plus d'esface à l'avant à hauteur d'épaules et pour les jambes, 


Le coupé super-sport Malibu 


La Chevy II 65 


Il se pourrait bien que ce soit la voiture économique qui paraisse 
la plus chère, Et pourtant, économique, elle l'est vraiment! Tout 
| provient du fait que cette Chevy II 65 cache sous un habillage 
| “haute couture” une mécanique parfaitement au point, 


| espère qu'il se plaira beaucoup | 


Halpin, d'Elizabeth- | 


Mme | 


socialon dépend de votr 
cours 


Votre présence danc 
wessaire et démontrera votre 
intérêt. Rendez-vous donc 
octobre, On vous y attend 


LE COMITE 


( 


Dunrea 


Çù et là 

Mme Lucien Légaré et piu- 
seurs membres de sa famille se 
sont rendus à Si-Boniface, le 
lundi 21 septembre, pour assis- 
| ter aux funérailles de Mie Al- 
ce Légaré, décédée le vendredi 
matin 18 septembre 

M. et Mme Adrien 
sont revenus enchantés de leur 
merveilleux voyage dé deux se- 
|maines à Chicago, où ls visi- 
[taient de la parenté, Pendant 
leur absence, M. et Mme Arthur 
Gélinas, de St-Boniface, étaient 
fidèles gardiens du foyer 

M. et Mme Auguste Garand 
l'ont recu avec plaisir la visite de 
Mme Adrien Privé, soeur de M 
Garand, venue de Ponteix, Sask, 

Une quinzaine de dames et de 
jeunes filles se sont occupées 
pendant la semaine écoulée à 
donner un dernier coup de pin- 
ceau à l'intérieur de la salle pa- 
roissiale, qui présente mainte- 


| nant un aspect gai et propre 
A VENDRE 
Formules de reçus 
bilingues 
Livrets de 25 reçus 15e 
Livrets de 50 reçus 25e 


(Ajouter 5 sous 
pour frais de poste) 


Prix spéciaux pour 
commandes de 10 livres ou plus 


S'adresser à: 


La Liberté et le Patriote, 
6:9, avenue MeDermot, 
| Winnipeg 2, Man, 


Noucelles du tout au tout pour 65... les Chevrolet, Cherelle. 


Checy EE, Corcair et Corvette chez Le concessionnaire 


Boulet | 


ST-MALO 


bre est décédé M. Josapha 
m rd, miné depuis 
années par la maladie 


| de 49 ans 
Né à St-Joseph 
lard demeurait 


M 


| 30 ans, 
| Le défunt laissæ dans 
son epouse nee 


Le 12 sepiem- 
Ré- 


querques 


ni age 


Rémi- 


le deux 


Jeanne-d'Arc 


|Gossehn; cina filles, Madelemx 


(Mme R, Duva 
Céline (Mme 
(Mme 
Yolande 


), de 
| nie, R 
| Giiberte 
icie et 
Malo; 
Maurice, Jacques, 
Alain, de St-Maio, € 
d'East Kildonan, deux 


toutes 


| Mme Delphis Malo, de St-Malo, |! 
de Ca- | 
Albert, de | 
Donat, 


let Mme Albert French, 
lifornie, deux frères, 
East Kiléonan, 
| Scotguard, Sask 

Les funérailles eurent 


pt 
< 


de 


a Califor- 
Trudel) 
S. Fillon), Lu- 


St- 


et 


sept fils, Bernard, Julien 
Richard 


Benoit, 


soeurs 


eu 


de 


e 
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= M. J. Rémillard, de St-Malo, 
” décédé à l'âge de 49 ans 


dans l'église 
mubieu d'une 
use de parents 
abbé D. Roy 
de Requiem 
étent 


16 septembrt 


rosia re 


pa 
foule 
et airs 
Chanta la 


au 

nombr 
M 

mes 


Les porteurs MM. À 


à St-Malo depuus | drien Rémilard, René Simard, 


| Rog Malo, Wälfrid, Louis e 
| Célestin Gosselin, neveux du dé 
| fur 


L'inhumation se fit dans le 
cimetière loca 

4 Remerciements 

Mme Rémillærd et sa familk 


expriment leur profonde recon 


naissance envers (ous ceux 
eur ont témoigné de la sympa 


| 

Î 

1 

aui 
1 

E-y dans leur dure épreuve, soit 


par offrandes de messes, assis 
ince aux funérailles et de tout: 
lautre facon 


Un merci spécial à M 
aux dévouées 
Dames Auxiliaires et 
d'Isabelle 


le cure 
lOURIQUSES, AUX 
aux Filles 


30e anniversaire de la paroisse 


Soirée paroissiale à Otterburne 


(via 59) à 3 milles de la grande route 
le dimanche 11 OCTOBHRE prochain 


Souper au poulet 


de4ñ.30a8h. 


BINGO — KIOSQUES 
DIVERTISSEMENTS — PRIX INTERESSANTS 


Cafétéria (goûter à la fin de la soirée) 


BIENVENUE À TOUS 


roulement encore plus doux, 


Le coupé sport Impala 


Une valeur General Motors 


La Chevrolet 63 


Réellement, tout eut nouveau, tout est amélioré, La nouvelle suspension entiè- 
rement à ressorts à boudin, combinée à l'élargissement de la voie, assure un 


La Chevelle 65 


Nouvelles lignes, nouvelle douceur de marche , , , et de la 
puissance en abondance avec un Six où un V8, Voilà les traite 
qui ont fait de la Chevelle In voiture de dimensions nouvelles 
la plus demandée au Canada 


. sans oublier, dans le modèle 


1966, quelques innovations qui renforceront cette position, 


Que pensez-vous de cette voiture sportive habillée dans le style 
européen? C'est le plus beau modèle Corvair 65 
Corsa, D'un seul coup d'oeil — comme d'un seul coup d'oeil sur 
les modèles Monza et 500 — vous réaliserez que ln Corvair se 
| renouvelle encore une fois entièrement, 


le coupé sport 


C1:1650P 


Voyez le concessionnaire CHEVROLET de votre localité 


Poge 10 
Ste-Rose-du-Lac : 


Hetour aux etudes 
jeunes soûi de rElOur aux 
études. Plusiwurs étudiants et é- 
ludianteg #01 DEMO A ES 
dans les tues et couvents 
landis que 
l'Université, 
à Brandon 


! 
is 


co 
d'autres 
10h à Winnipeg ou 


A l'école élémentaire, 288 é- 
lèves sont enregistrés tandis 
qu'à l'Institut N y à 133 élèves, 
une augmentation sur l'an der- 
ler 

A école sxcondaire, les mix 
vrolewcurs sont M. Albert Nor. 
mandeau, principal et profes- 
sur, 12e année; M. Albert Fon- 
air nulaire, Île année 
Edmond Bruyère, cours général, 
10e année; Mlle Güberte Pro- 
eau, 0.1m.1m.1, titulaire, 10e an- | 
née matriculauon: Mles Giber- 
te Beaudin et Pauline Morier 
Ululaires des deux classes de 9e | 
annét 

A l'école élémentaire, M. Jean | 
Bouc est principal et lituiaire, 
8e année: la Rév. Sr Yvonne, 7e 
année, Mme R, Lebas, 6e et 7e 
ann M. René Courcelles, 5e 
années: Mme Mignon, 4e an- 
née; Mlle Davey % et 4e an- 
nées: Mme R. Plamondon, 3e 
année; Mile L Tardiff, 2e année; 
la Rév. Sr Marie-de-l'Asomp- 
ion, lère année 

Meilleurs voeux de succès à 
tous les professeurs et élèves, 

Anniversaire de 
naissance 

Le samedi 5 septembre, la fa- 
milie de Mme R.-A, Langevin 
se réunissait pour célébrer le 
10e anniversaire de naissance de 
“Mémère Langevin”, Le souper 
fut servi par les Dames Auxi- 
llawes de l'hôpital dans la salle 
d'amusement, Le repas fut sui- 
vi d'une soirée de chants et de 
Jeux DOUT 1LOUS, lEs MOUS jeu- 
nes, les jeurres ef les plus jeunes. 

Tous les enfants de Mme Lan- 
gevin étaient présents: Marie- 
Louise (Mme E, Labossière), 
Elmina (Mme J.-B, Lalonde), 


Mme Charles Calvi et Adélard, 
ainsi que 17 petits-onfants et 
29 arrière-petits-enfants, 

Une belle-soeur, Mme Eva 
Houde avait délicatement déco- 


VOUS 
ADRESSEZ 
UNE LETTRE? 
il faudrait écrire 
sur votre enveloppe: 


1 Le nom du destinataire, 


Le numéro et le nom de 
la rue, ou le numéro 

du casier postal, Le 
numéro de l'appartment 
ou du bureau d'affäires, 
s'il ya lieu. 


La cité, la ville ou le 
village, et la zone 
postale, s'il y à lieu, 
La province, aussi, 


Votre nom et votre 
adresse au complet dans 
le haut du coin gauche. 


le facteur n'aura 
point à deviner - 
si la bonne adresse 
vous lui donnez. 


fréquentent | 


le güteau de 80 chandelles, | 


| Tous chantérent sur l'a di 

“Bonne Féte Grand-mère” une 
Cana COHNPOSSE pOur XCa- 
mon et dans jaquelbt les événe- 
ments stillants de la vie de Mé. | 
|méère Langevin furent évoqués 


Let souhait de plusieurs autres 
| anauversaires. 
Vente d'animaux 

Le jeudi 10 septembre avait 
heu la première venie d'ani- 
[maux à Ste-Hos-du-Lac, C'é- 
lan la première de cinq ventes 
prévues Les prix furent géné- | 
|raiement bons: les mellleurs se 
| vendant 821.60. Les acheteurs 
| venus des Etats-Unis, de l'Onta- 
| ro et de plusieurs centres Mani- 
tobains se disputérent les nom- 


breux animaux de choi x 
| 
| St-Lazare 
Ça et la 
M. et Mme Rosaire Prescott 


eur file, 
lène, religieuse chez les Soeurs 
Grises à St-Norbert, avant son 
départ pour Montréal. 

M, Réginald Plante, de Bran- 
don, est en Vacances chez ses 
parents. 

M, et Mme Léo Levac (Claire 
C.) ont paaé quelques jours à 
St-Lazare, visitant leur parenté, 

Les parents et amis de M. et 
Mme Albert Roy, de Brandon, 
ont joui de leur ‘passage à St. 
Lazare, 

M. et Mme Jean Chartier, 
M. Honoré Plante, Vivian Plan- 
te et Patricia Chartier se sont 
rendus à Reeder, visiter Mme 
Julia Chartier, mère de Patricia. 

Dimanche après-midi avait 
lieu dans la cour de l'école une 
partie de balle-molle, Les hom- 
mes mariés omt compté 19 
| points, les Clercs-servants ont 
réussi à en faire 18, Félicita- 
tions. 


|S0mN allés viser 


Powerview 
Les classes 


Le commencement de septem- 
bre a vu les portes des écoles se 
rouvrir et les classes se remplir 
à capacité, L'école Chèvrefils 
est sous la direction de M, Jean 
Normand et de Mile Karen Gor- 
don. L'école Léonard a pour 
Principale la Rév, Sr Jean-Bos- 
co, qui a charge de la 8e an- 
née; M. Lucien Laroche ensei- 
gne la 7e année; Mile Marita 
Magne, la 6e année; la Rév. Sr 
Imelda-du-St-Sacrement, la 5e 
année; Mlle Olive Vermette, la 
|4e année; Mme Irene Dean, la 
3e année; la Rév. Sr Marie-des- 
|'Apôtres, | ka 2e année; Mile Pau- 
ilette Cop, la lère année, Pres- 
que toutes les classes ont 30 
élèves ou plus. 


L'institut collégial de Power- 


Rév. Sr Lucie-du-Sauveur, prin- 
cipale, comprend une classe de 
12e année, deux de 11e, de 10e 
et de 9e année, dont les profes- 
seurs sont les Rév, Srs Si-Pa- 
trice, Si-René, Paul-du-Sacré- 
Coeur et Ste-Thérèse, Mme Ger- 
maine Beaubien, MM. Steve 
Shewchuk et D, Proteau. 

Aux maitres et maitresses, 
ainsi qu'aux élèves, bonne chan- 
ce et bon succès. 

Baptêmes 

Le 2 août: Léa-Donna-Maria, 
fille de Denis Malo et de Lucille 
Turcotte, née le 13 juillet, Par- 
rain et marraine, M. et Mme 
David Dufour, 

Le 16 août: Pierre-Louis, fils 
de Rosaire Dion et de Suzanne 
Ste-Croix, né le 7 août, Parrain 

Ê marraine, M. et Mme Omer 


HE, sous la direction de la 


Ste-Croix, 

Le 23 août: Luc-Paul-Joseph, 
fils de Patrke Lemire et d'Yvet- 
te Dubé, Parrain et marraine, 
Paul et Jeannine Dubé 
| Va-et-vient 

M, Jean Pereux et son frère, 
Alain, du Fort Alexandre, sont 
revenus enchantés d'un voyage 
en France, où ils ont visité des 
parents et des anciens amis. Au 
retour, ils ont visité leur frère, 
Robert, et sa famille, à Miami. 

M, l'abbé O, Larochelle, curé, 
est allé passer un mois de va- 
cances, dans sa famille, dans la 
| province de Québec, 
| Mme Jim Deskets et la jeune 
Laurette sont allées visiter des 
1 
| 


parents à Beloeil et Port Alfred, 


Qué. 
Haywood 
Activités de la L.F.C, 
Le mardi 15 septembre, la 


Ligue des Femmes Catholiques 
reprenait ses activités après des 
| vacances de deux mois, La tem- 
pérature ayant retardé les ré- 
coites, l'assistance n'était pas 
très nombreuse, 

La question du souper pa- 
rolssial a été le sujet le plus im- 
portant de la réunion et on rap- 
pelle aux parents et amis des 


paroissiens de se souvenir de la 
date de ce souper qui sera servi 
de 5 à 8 h. p.m,, le 27 septem- 
Que 


bre, tous viennent se réga- 


Les coopératives, grâce à 


Félicitations à Mme Langevin | 8 


Hé. |; 


Quelle patte est 
la plus importante? 


La réponse saute aux yeux. L'organisation coopérative 
est semblable à ce tabouret à trois pattes. Trois choses 
lui sont essentielles: le magasin de gros, celui do détail 
et les membres consommateurs. Lorsque l'une des trois 
manque d'apporter son soutien aux autres, tous basculent. 


ler à la salle paroissiale de 


| Haywood, Bienvenue à tous. 
Laureate 


Mile Yvette Souque, full 
M. et Mme Grston Souaue, et 
| étudiante garde-malade à l'hôpi- 
tal des enfants retardés à Porta- 
e-la-Prairie, se voyait décerner 
| le “Canadian Nurse Award’, ce 
qui est le pius insigne honneur 
pour une étudiante de première 
année. Féliciations à Mle Sou 
que et bon succès pour les an- 
nées à ven 


N. D. dilisilie 


Depuis trois semaines, les ac- 
|hvilés solaires ont repris leur 
| cours normal. Instituteurs et é- 
Eh: de la campagne arrivent 

l'école environnante, conforta- 
|biement ässis dans un aulobus 
| ou une automobile, Ceux du vil- 
lage #y rendent par des moyens 
|moms rapides: ils doivent sim- 
plement arpenter le modeste 
trotioir de ciment au moins trois 
| fois par jour, mais tous paraus- 
sent trés salisfaits, 

Voici les noms du personnel 
religieux et laïque pour l'année 
1964-65. Ecole élémentaire: la 
Rév. Sr Marie-André, principa- 
le; M. Gérald Pantel, profes- | 
|seur de scieice, dessin et cultu- 
lre physique; lère année, Mme 
|Alice Ferraton, 2e année, Mlle 
|Suzanne Pitiet; 3e année, Mlle 
Marie Marion; 4e année, Mlle 
|Yvonne de Rocquigny; 5e an- 
|née, M. Richard Benoit; 6e an- 
née, Mlle Lucie Gevaert; 7e an- 
née, M. Roger Pantel; 8e année, 
{la Rév. Sr Marie-Alice. 

Ecole secondaire: 12e année, 
|M. René Bow, principal; 
année, la Rév, Sr Blandine; 10e 
nnée, M, Léo Delaquis; 9e an- 
née, la Rév, Sr Marie-Lucie, 
| Plusieurs jeunes sont partis 
[dans différents collèges pour 
|poursuivre leurs études: Paul 
|Brisson et Roger Dupasquier, à 
[Otterburne; Rénald Kolly et 
Ronald Delaquis, au Juniorat 
de la Ste-Fiujlle; Robert Roch, 
Gilbert LeNéal, Léo, Hubert et 
Roland Pantel, au collège de 
| St-Boniface; Gilles Lesage et 
Ceprille Durand, au Petit Sé- 
jminaire; F:ul Cénérini, Khéal 
Augert, Marcel et Normarxl 
Collet, au collège Mathieu, à 
Gravelbourg, Sask.: Charlotte 
Deroche,. à l'Académie St-Jo- 
seph de Si-Boniface; Jacqueline 
Augert, Charlotte Delaquis et 
Simone Pantel, à St-Charles, A 
tous ces étudiants on souhaite 
bon succès aux études, 

Voeux perpétuels 

MM. et Mmes Clément Collet 
fins Bosc se rendaient à 

bret, Sask., pour assister à la 
cérémonie des voeux perpétuels 
de leur fils respectif, Jean-Hu- 
bert Collet et Léo Bosc, chez les 
Pères Oblats, Les meilleurs 
voeux de tous les accompagnent, 

Souper et so 

Les dames de la paroisse font 
savoir que les préparatifs du 
souper du 11 octobre vont bon 
train. 

Le samedi 26 septembre, à 8 
h, p.m., grande soirée sociale de 
tous les sportifs de la région, 
Venez en foule, 


Le souper organisé par les 
Dames Auxiliaires de Ross, qui 
eut lieu le 13 septembre, a êté 
une vraie réussite, Les recettes 
nettes furent de $379,54, 

Grand merci à tous les parois- 
siens ainsi qu'à tous les parents 
ét amis des paroisses environ- 
nantes et même de St-Boniface 
qui sont venus prendre un bon 
repas, 

Les prix du tirage ont été ga- 
gnés comme suit: ler prix, Mme 
Donat Tétrault, de St-Boniface: 
2e prix, Mile Nicole Rozière, 
de Ross, Plusieurs personnes ga- 
gnèrent aussi des prix au bingo 
qui clôtura la soirée, A l'an 
prochain, 


— 


| 


| 


Marcelin 


Elève méritant 
En arrivant à l'école au début 
de l'année scolaire, j'appris avec 
une joie récelle que l’un de mes 
compagnons de classe (11e an- 
née), Michael Voros, avait été 
honoré durant les vacances, Mi- 
chael, en compétition avec 
beaucoup d'autres jeunes gens, 
au Camp des Cadets à Vernon, 
C.-B. écrivit une composition 
sur le sujet: “Pourquoi je suis 
un Cadet”, Le prix de $25 lui 
[fut remis comme gage de son 
mérite, 
Le triomphe du cadet bien in- 
formé ne retombe pas seulement 
sur sa tête mais aussi rayonne 
[aux alentours: son école, sa fa- 
mille, ses camarades, Tous se 
réjouissent de son succès, Par le 
fait même, Michael est double- 
ment récompensé de ses efforts, : 
Que son exemple soit pour cha- 
cun de nous un stimulant à l'é- 
tude! 
Une compagne de 12e année, 
Doris ARSENAULT, 
D mme penenrenermpen) 


l'effort simultané de gens 


ordinaires ont posé une base solide pour leur propre 


SOYEZ UN MEMBRE COOPÉRATIF ACTIF 
Partagez les bénéfices avec vos voisins 


lie | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


DO. orne som 2 


L 


| 


| Prince-Albert 


| Élections municipales 

Neuf candidats ont l'intention 
| de briguer les suffrages des é- 
lecteurs le 4 novembre pour 
rempu ir les quatre sièges va- 
| cants, Ils sont MM. T. E. Garri- 
son, Bernard Ife, Eric Langiand, 
Jack Norman, Jim Elliott, Leo 
King et Joe Kaufhawid, nommés 
pour contester les sièges vacants 
au Bureau des Ecoles Publiques, 

Seront candidats au Bureau 
de l'Institut Collégial, M. Hough 
Thompson et Mme Fred Rice, 

L'échevin Frenk Chester dit 
que cette liste pourrait subir des 
changements d'ici le jour offi- 
ciel des nominations. Les éche- 
vins sortant de charge sont MM. 
Joe Homney, Jim Anderson, 
Marshall Allbright et Mme Ma- 
rion Sherman, 


Activités de la L.F.C, 


Sous la présidence de Mme 
W, Gillingham, les officières de 
la Ligue des Femmes Cathoi- 
ques se réunissaient récemment 
au sous-sol de la cathédraie du 
Sacré-Coeur afin de discuter sur 
les plans et les activités futurs, 
Dix-sept membres étaient pré- 
sents, 

M. l'abbé A. P, Leslie, direc- 
teur diocésain, de Wakaw, par- 
la du rôle changeant de la Li- 
gue dans le diocèse, On deman- 
de aux dames de prendre part 
à ja vie paroissiale et de se ren- 
seigner sur le renouveau litur- 
gique dans l'Eglise, 


Section générale 


La dernière réunion de la 
Section générale de la Ligue fut 
tenue la semaine dernière, Une 
vingtaine de membres y assis- 
taient, Mme J, Small donna le 
rapport de ses activités dans le 
magasin d'articles usagés, en- 
droit où sont gardés les vête- 
ments donnés au profit des pau- 
vres, Mme Small fut remercié 
chaleureusement pour le magni- 
fique travail qu'elle a accom- 
ph et qu'elle continuera sans 
relâche comme par le passé, 

Mme L, Moker donna la liste 
des gagnants des bourses d'étu- 
des, Ensuite elle demanda aux 
membres des diverses sections 
d'envoyer les questions qui se- 
ront répondues à la prochaine 
assemblée, 

Mme M, Casgrain montra 
quelques livres d'enfants, jolis 
livres coloriés et avec un thème 
catholique, Il fut unanimement 
décédé de lui donner suffisam- 
ment d'argent afin qu'elle puisse 
se procurer une bonne provi- 
sion de ces livres en question, 
qui seront vendus aux mem- 
bres au bazar paroissial, cet au- 
tomne, 

La présidente remercia tou- 
tes les dames qui ont aidé au 
banquet servi à l'occasion de la 
récente ordination et félicita 
Mme A, Lemieux d'avoir un 
fils prêtre, Les dames de ja sec- 
tion Hill serviront leur thé le 
28 septembre, soit lundi pro- 
chain, 


On rappela aux membres l'a- 
doration du premier vendredi 
du mois et la communion en 
roupe, le 4 octobre, Mgr J.-A, 

ucher adressa la parole et de- 
manda de ;'aide financière pour 
l'an prochain, 

L'assemblée se termina par 
l'acte de consécration suivi d'un 
délicieux goûter servi par la 
section française, 


Section St, Michael 


Mme H, Reding présida l'as- 
semblée régulière mensuelle au 
presbytère paroissial, avec 33 
membres présents, Mme M, 
| Horval agissait comme secrétai- 
ire, En l'absence de M, l'abbé 
L, Mechan, en vacances dans 
l'Est, le R, P, Khughart le rem- 
| plaça comme directeur, 

Mme D'Amour donna le prix 
| d'entrée, et le R, P. Khughart 
dit aux dames l'importance 
d'assister à la messe avec leurs 
enfants, Puis il conclut la réu- 
non par la prière habituelle, 


Croix-Rouge 


On rapporte une généreuse 
contribution de sang à la Croix- 
| Rouge: 413 bouteilles furent 
données au cours des deux der: 
niers jours de la campagne 
terminant le 15 septembre, On 
Len demandait 375, Ces cliniques 


ayant lieu quatre fois par ani, la | 


prochaine sera tenue en décern: 


lbre, 


se 


NM 


La famille de M. et Mme A.-R. Martin, de Radvile, fêtait, le 5 septembre, le 35e anniver- | 
saire de mariage des parents. Après une belle réunion de famille à la maison 
bilaires, ainsi que leurs enfants et petits-enfants et M. et Mme W, J 
Mme Martin) au nombre de 51, assistaient à un banquet à l'hôtel Em ire de Radville, Les héros 
du jour reçurent comme cadeau un bel ensemble de dinette, L'on vo 
jubilaires entourés de neuf de leurs dix enfants: 1ère rangée, Mme Sylvia Camden, de Calgary, 
| Mme Yvette Whistle, de Port Arthur, M. et Mme Martin, 
| Irène; 2e rangée, Roméo, de Denver, Colorado, Thérèse, de Calgary, Norman, de Weyburn, De- 
| nise et Gérard, de Radville, Mme Solange Mc Keever, de Montréal, ne put malheureusement as- 
sister à cette belle fête anniversaire. 


Mme 


VAWN Mme Alphonse 
Juilion (née Julie Malhomme), 
âgée de 80 ans, est décédée à 
l'hôpital d'Edam, le 9 septem- 
bre, après une longue maladie, 

Les funérailles eurent lieu le 
vendredi 11 septembre dans l’é- 
glise StHippoiyte de Vawn, 
parmi de nombreux parents et 
amis, La messe de Requiem fut 
chantée par M. l'abbé Gilles 
| Aumont, assisté du R. P, À. Gi- 


M. l'abbé J'A. Desrosiers, d'E- 
dam, comme diacre et sous-dia- 
cre, Le R. P, G. Roussel, de 
North Battleford, conduisait le 
chant, 

Les porteurs étaient six pe- 
lits-fils, Bernard et Daniel Pou- 
lin, Claude et François Blan- 
chette, Guy Jullion et Richard 
Peichat, L'inhumation eut lieu 
dans le cimetière paroissial, 

Notes biographiques 


Mme Juilion est née en Fran- 
ce le 15 septembre 1883 et est 
venue avec son mari s'installer 
sur une ferme à huit milles du 
village de Vawn, en 1907, De- 
puis quelques années elle de- 
meurait au village avec ses gen- 
dre et fille, M, et Mme Leonard 
Weber, 

Elle était une chrétienne dé- 
vouée et elle a élevé une famille 
de 11 enfants, dont l'ainée, 
Marguerite (Mme F,. Pelchat) 
| est morie le 6 mai 1963. 

La défunte laisse dans le deuil 
six filles, Marie (Mme Léo Pou- 
lin), d'Edmonton, Aita, Jeanne 
(Mme Victor Régnier), de Prin- 
ce-Albert, Berthe (la Rév, Sr 
Marie-Gratia- de-Sion), mission- 
naire en Turquie, Albertine 
(Mme Aimé Bianchette), Susan 
(Mme L, Weber) et ‘Germaine 
(Mme Léo Casavant), de Vawn; 
quatre fils, Charles, de Vawn, 
Alphonse, de Meota, Georges, 
de Windsor, Ont. et Paul, de 
Barrhead, Alta; un frère, M, 
Emmanuel Malhomme, de 
| Vawn, et deux autres frères et 
deux soeurs, en France, Son é- 
poux l'a précédée dans la tom- 
be le 31 mars 1956, 

Sincères condoléances à la fa- 
mille éprouvée, 

Remerciements 


| La famille désire remercier 
tous ceux qui lui ont exprimé 
leurs condoléances soit par of- 
Fons de messes, prières pour 
la défunte ou assistance aux fu- 
nérailles, Merci aussi aux da- 
mes du Vawn Community Club 
qui ont servi le repas après les 
funérailles, 


Çà et là 
l'abbé Aumont a assisté à 
la consécration épiscopale de 
Son Exec, Mgr A. Hacault, en la 
basilique de St-Boniface, le 8 
septembre. Tous deux étaient 
des amis de collège, 

M, et Mme Henri, de Spirit- 
wood, és passé quelques jours 
chez M, et Mme Henri Pouliot 
pendant que ceux-ci allaient à 
Prince George, C.-B. assister 
au 25e anniversaire de mariage 
d'un beau-frère et d'une soeur 
de M, Pouliot, 

Le mercredi 18 septembre, M, 
et Mme Aimé Blanchette sont 
allés à à Prince-Albert, où Mme 


Périgord 


Çà et là 

MM, Grégoire, Camille et 
Charles Fortin et Norman Ber- 
nier sont allés en visite à Sas- 
katoon, 

Mile Elsie Langlois est retour- 
née à l'école à Saskatoon, 
M, Clément Pelletier 
venu chez lui pour qu 

jours 

Les religieuses de Périgord 
ont eu la visite de Mère Vicaire, 
la Rév, Mère Rosaline, Fd.LP, 
et de la Rév, Sr Marie-Véroni- 
que, F,d.LP, 

M, et Mme Jean Polachek 
vont demeurer chez leur fils, 
Walter, pour quelque temps. 

Mme Alfred DesRoches est 
en visite chez ses fille et gendre, 
M. et Mme Maurice Marquette, 

M. Louis Caza est en visite 


t re- 
ques 


chez ses parents, M, #t Mme 
| Mederic Caza 

M, l'abbé R. Kunka est allé à 
Wishart et Wynyard, pour af- 
faires 

Mmes William DesRoches et 
|Donat Plante furent patientes à 
Il'hôpital de Kelvington, 


rard, O.M.I, de Jackfinsh, et de | 


E: ternelle, les ju- 
J. Wier, de Regina (soeur de 
sur la photo ci-dessus les | 


Dolores Verklan, de Regina, et 


Mme Alphonse Jullion, de Vawn, 
décédée à Edam le 9 septembre 


Blanchette a assisté à une réu- 
nion diocésaine du comité exé- 
cutif de la Ligue des Femmes 
Catholiques. 

M. et Mme Robert Dion, de 
Red Deer, Alta, ont passé quel- 
ge jours chez leurs parents, 

. et Mme Walter Dion, 

pates de rrompt rétablisse- 
ment à Mme W. Dion qui est en 
re moment à l'hôpital d'Edam:; 
sa fille, Germaine, employée à 
à l'hôpital de Paradise Hill, est 
en ce moment chez-elle, 


Bellegarde 


Où et là 

M. l'abbé L, Savoie assista au 
sacre de Mgr A. Hacault, le 8 
septembre, en la basilique de 
St-Boniface, Man. 

Félicitations à M. et Mme Cy- 
rille Paulhus, qui ont célébré 
leur 25e anniversaire de ma- 
riage, le 13 septembre. 

M. et Mme Cyrille Petit et 
leur fils, Bernard, accompagnés 
de M, et Mme Roger Petit, ont 
rendu visite à leurs fils et bru, 
frère et belle-soeur, M. et Mme 


Raymond Petit, de Lethbridge, 
Alta, 
M. et Mme Dominique Cou- 


mont, de Victoria, C.-B. ont 
passé une semaine parmi leurs 
frères et soeurs, les familles 
Mahin et Bauche, 


M. et Mme Maurjcè Bauche, 
M. Emile Bauche et Mile Linda 
Houston, de Winnipeg, Man. 
ont passé la longue fin de se- 
maine chez M+et Mme Henri 
Bauche, 


M. le Dr et Mme Paul Marti- 
ne, de Stettler, Alta, étaient chez 
M. et Mme Marcel Martine, 


MM. et Mmes Lionel et Geor- 
ges Fréchette et leurs familles, 
de St-Boniface, Man, étaient 
chez Mme Ubaldine Sylvestre, 
en fin de semaine, 

Mme Auguste Durand, de 
Notre - Dame-de-Lourdes, Man. 
a visité ses fils et bru, M. et 
Mme Raymond Durand, 

M. et Mme Jean Bonnot, de 
Winnipeg, étaient en visite chez 
MM, et Mmes Eugène Cop et 
Albert Antoine, 

Sont partis poursuivre leurs 
études à l'extérieur: Mlle Emilia 
Aimé, qui, après avoir passé les 
mois d'été à Montréal, s'arrêta 
chez ses parents, M. et Mme 
André Aimé, avant de repren- 
dre ses études à Saskatoon; 
Miles Jocelyne Magotiaux, à l'é- 
cole des gardes-malades à Re- 
gina; Mile Vélia Moreau, à Re- 
gina, pour un cours de techni- 
C ; M. Robert Revet, au col- 
lège Campion de Regina; Mlles 
Anne-Marie Poirier et Jeannet- 
te George, à l'Institut Pédagogi- 
que du Manitoba; nr: er Bau- 
che, à Gravelbourg; Mile Vivia- 
ne Perreaux, à Winnipeg, pour 
cours de garde-malade prati- 
quante;, Mlle Marguerite Petit, à 
Regina, cours de technicienne, 

Sincères condoléances à Lu- 
cien, Maurice et Aline Sylves- 
tre, qui viennent de perdre leur 
mère, Mme Joseph Sylvestre 
(née Marie Gofflot), 4 
le 14 septembre à l'hôpital de 
Redvers et inhumée à Belle- 
garde, Sincères condoléances 
aussi aux familles Poirier à l'oc- 
Casion de la mort de M, Jim 
Poirier, décédé en Ontario, 


Malades 
Prompt rétablissement aux 
malades suivants: M, Roland 
Faubert et la petite Danielle 
Paulhus, à l'hôpital des a 
Grises de Regina: à MM, 


oo ñ É 


ue Cop, Jean Revet et * 
lbert George, hospitalisés à | 
Redvers. | 


| 
Souper annuel 
Le souper annuel au poulet 
aura lieu le dimanche 11 octo- 
bre, Bienvenue à tous, 


Sécurité familiale 


Joyeux anniversaire 

Le 26 septembre, Roséda Ron- 
deau, Willow-Bunch: le 27 sep- 
tembre, Lucien-R, Richard, St- | 
Front; le 28 septembre, Dr Mau- | 
rice Creurer, Meadow Lake, De- 
nis Gaudet, St-Isidore de Belle | 
| vue; le 30 septembre, Jean Beau-; 
| bien, North Battleford, 


St-Boniface, le 25 septembre 1964 


SOLENNITÉ 


de la fête de 


SAINTE THÉRÈSE 
SANCTUAIRE DE LA PETITE THÉRÈSE 


à WAKAN, Sask. 
LE 3 OCTOBRE 


— PROGRAMME — 


du 24 septembre au 3 octobre — Neuvaine solennelle 


Prières de la neuvaine et grand-messe 
chaque soir à 7 h. 30 


le 3 octobre — Solennité de la fête de sainte Thérèse 
Messes basses: 7 h., 8h, et 9 h. am. 


Grand-messe pontificale: 10 h. 30 a.m. 
Bénédiction du $, Sacrement à 7 h, 30 p.m. 


Ferland 

Le dimanche 13 septembre à 
4 h, p.m., Mgr Gérard Case 
P.D. V.G. conféra le sacrement 
de confirmation à une vingtaine 
d'enfants. 

Avant la cérémionie, M. l'abbé 
Joseph Bernier, curé, fit la lec- 
ture de la lettre de Son Exc. 
Mgr Aimé Decosse, évêque de 
Gravelbourg, autorisant Mgr G. 
Couture à confirmer en son 
absence, (Son Excellence est au 
Concile à Rome.) 


M. l'abbé Bernier souhaita 
la bienvenue à Mgr Couture et 
dit qu'il était toujours heureux 
de le recevoir, d'autant plus que 
ce dernier est un enfant de la 
paroisse, Il espère que sa pré- 
sence en ce jour de confirmation 
aura pour effet d'insuffler de 
futures vocations DR, 

Mgr Couture ramercia M. 
curé de ses bonnes paroles et nl 
se dit très heureux de revenir à 
Ferland, Il parla de la première 
confirmation, celle des apütres, 
et rappela aux futurs confir- 
mands qu'ils seraient désormais 
de véritables soldats du Christ, 


Puis le défilé suivit, composé 
de dix petits garçons et dix fil- 
lettes, vêtus des nouvelles peli- 
tes aubes bénédictines blanches, 
ie étaient accompagnés de 

arrain et marraine qui 
es présentèrent à Mgr Gérard 
Couture avant de recevoir l'onc- 
tion sainte, Le salut du Très 
Saint Sacrement suivit, 

Etait président d'honneur, à 
cette cérémonie de confirmation, 
M, Wilfrid Lacasse, marguillier 
en charge; Mme Antonio Cha- 
bot, institutrice, était présidente 
d'honneur, Voici les noms des 
petits confirmands: Raoul, Yvet- 
te et Yvonne Nogue, Normand 
Massé, Renald et Renault Coutu- 
re, June Davidson, Rita et Al- 
bert Chabot, Louis Tardif, Jean- 
ne et Line Chabot, Michel Bris- 
bois, Joanne, Gérald et Maurice 
Chabot, Emilienne Morin, Allain 
Fournier, Dianne Boisvert et 
Huguette Monette, 

Va-et-vient 

M. et Mme Rosaire Chabot 
ont visité leurs soeur et beau- 
frère, M. et Mme Arnold Good- 
win (Julienne Larose), en allant 
reconduire leur fille, Denise, à 
l'Académie de Prince-Albert, 
Mme Pierre Larose, de Ponteix, 
les accompagnait, 


M. et Mme Robert Deshaies 
et leurs deux enfants, d'Edmon- 
ton, Alta, visitaient la fanulle 
Charles Fournier, récemment, 

Raoul Massé est allé suivre 
un cours à Tigres technique de 
Gravel 

M. Henri y PU de Lisieux, 
et sa soeur, Patricia, ont visité 
M. et Mme Adrien Brisbois, der- 
nièrement, 

M. le Dr Dolor Fauchon, den- 
tiste, et son épouse, de Swift 
Current, et Mme Léo Fauchon, 


_. 


de Gravelbourg, visitèrent M. 
et Mme René Fauchon, diman- 
| che dernier, 

Shower 

Un shower eut lieu chez Mme 
Gérard Desharnais en l'honneur 
de Mile Adrienne Chabot, dont 
le mariage aura lieu prochaine- 
ment. De nombreux et jolis ca- 
deaux lui furent présentés, A la 
fin de la soirée, celle-ci remercia 
gentiment pour la belle fête-sur- 
prise qui lui avait été offerte, 
ainsi que pour les souhaits et 
jolis cadeaux, 

Une parade de modes eut lieu 
à la salle le 20 septembre, orga- 
nisée par le comité des Dames 
de Sie-Anne, au profit des oeu- 
vres, 

Mme Antonio Chabot était 
maitresse de cérémonies et fit 
présectation en français et en 
anglais des vêtements de la mai- 
son ‘“Margo'” de Gravelbourg, 
“Terry's Dress Shop” de Laflè- 
che, et ‘‘Milady'' de Ponteix. 

Ensuite, au son d'une musique 
légère, les dames et demoiselles 
défilèrent tour à tour, montrant 
les différentes toilettes, man- 
teaux de fourrures, chapeaux et 
accessoires. 

Mmes René Fauchon et Jo- 
seph Couture donnaient dans les 
deux langues les descriptions de 
ces très jolis costumes, 


Les jeunes Alfred Beaudoin 
et Richard Couture ont récité 
chacun un joli poème, Mme Re- 
né Fauchon, accompagnée par 
Mme Homer Barsalou au piano, 
exécuta une chanson en anglais, 
suivie de Milles Alfreda et Moni- 
que Morin, qui chantèrent en 
français, Mme Roméo Morin ac- 
compagnait au piano, 

Mile Claudette Bouffard exé- 
cuta un PTS d'accordéon 
pendant que Mike Doris Bouf- 
fard l'accompagnait au piano, 

Un goûter fut servi à la fin 
de la soirée, Le comité désire 
remercier tous ceux et celles qui 
par leur présence ont contribué 
à faire de celte soirée un succès, 


Val Marie 


M. Stanislas Clément se ren- 
dit à Winnipeg, Man, récem- 
ment, voir sa soeur qui est gra- 
vement malade, 

M. et Mme Valaire Dumon- 
ceaux ont passé une semaine à 
Calgary, Alta, chez leur fils, 
René, 

M. et Mme Bergeron, leurs 
deux fils, Gérari et Jean-Paul, 
ainsi que leur fille, Noëlla, vi. 
sitèrent Mme Joseph Audette, 
mère de Mme Bergeron, 

M. ét Mme Rocque St-Jacque, 
de Coderre, furent en visite chez 
M. et Mme Maurice Lemire; 
Léopold Morin et Maurille 
Hammond, de Coderre, chez M, 
Lionel Lemire, et M, et Mme 
Louis Croteau, de Hayes, Alta, 
chez M. V, Dumonceaux. 


Service 


de 
Sécurité Familiale 
Protection accordée: 


$550,920.00 : 


Voilà ce que l'A.C.F.C, par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 
canadienne-française 
de la Saskatchewan. 


L'A.C.F.C. est en mesure de vous offrir 


ce plan et tous ses avantages, grâce à 
une entente avec la compagnie 
Assurance-Vie Desjardins. 


* Ce montant n'inclut pas la protection accordée 
aux enfants des membres assurés, 


Pour tout renseignement au sujet du 
"Service de Sécurité Familiale’ de 
l'A.C.F.C., adressez-vous à 


M, Cléas Duperreault, propagandiste, 
1902, Broadway, Saskatoon 


Tél.: 653-1441 


Il y aura un Congrès Général de l'AC F.C. cet automne en Saskatchewan! 
A Regina! Les 23, 24 et 25 octobre! Qu'on se prépare! 


M. l'abbé B. de Margerie préside | 
les funérailles de M. A. de Margerie 
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Gravelbourg 


Ça et là 
Mme Edmond Forest, 
M Mme Rémi Forest et leur 
fils, de Montréal, fu en pro 
menade chez MM. et Mmes Hen 
n et Roland Forest, récemment 

M, et Mme Uiric Plon, 
New York, visitèrent M 
Auguste Pilon 

Mme Léon Lecli 


M 


et 


ren! 


ire, de Mail- 
ardville, C.-B.  séjourna chez 
des parents à Laflèche et Gra- 


velbourg 

M Mme Edouard 
de Calgary, Alta, sont repartis 
aprés avoir visité des parents à 
Gravelbourg 

M. et Mme Pat. Gauthier sont 
revenus de vacances passées en 
Alberta, où ile ont visité leurs 
deux fils, Marcel et Renaud. 

M. Roland Pinsonneault, M. 
et Mme Dumont Lepage, M. et 
Mme Paul Moquin, MM. les ab- 
bés Arthur Moaquin et Roger 
Ducharme, le À. P. C, Brülé, 
les Rév, Mères St-Félix et St- 
Zacharie, des Soeurs des Saints 
Noms de Jésus et de Marie, sont 
tous allés à Vonda pour les fu- 
nérailles de M. Antonio de Mar- 
gerie, qui fut chef du secrétariat 
de l'ACFC pendant 35 ans, 

M. Pau! Bachand est allé pas 
ser l'hiver chez sa soeur, à West 
Shefford, Qué, 


et 


Dr E.-J. Gaudet 


DENTISTE 
Chambre 210 Mitchell Block 
11e rue est 
Prince- Albert Saskatchewan 


home 763-7815 


Dr Marie-Jose Aimé 


CHIROPRATICIEN 
Bureau: 764-0991 


108 édifice Electric, 
Prince-Albert, Sask, 


Cuelenaere & Hall 
AVOCATS ET NOTAIRES 
103, Torontu-Dominion Bank Hildg 


14, M. Cuelenaere, QC, 
R. N, Hall, Q.C. 


Téléphone: HOger 93-7441 
Prince-Albert, Sask. 


Lamontagne & Schmit 
BA. B.C.L, LLB., BA. LLB, 


Avocats — Notaires 
Bureou: tél: RO 3.969! 
Résidence: tél.: RO 3-6969 


240 Mitchell Block Prince-Albert 


de | 
et Mme | 


i | 
Godin, | 


Lepage et leu 


e€s 


sé 


M ir£e " y 
MM 
R ger Du 


genera ie 


p r 
\-r'apen 


monier 


sOUS-801 de l'égise 
: récepuon élan 
offerte, et or 
groupe de da 


de l'ACFC 


De nombreux amis 
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emnrt 


JLa aux funérani 
Anton de Margerie 
s personnes 

anciens egues pro- 
amis: M, Rolland 
président géné ral 
Gérard Audet 


cou 
fessionneis et 
| Pinsonneault 
de l'ACFC, M 
chef du secrétariat de l'ACFC. 
M. Clotaire Denis, père, Le ag 
dent de Radio-Prairies-Nord, 
|son épouse, MM. et Mmes bu- 
| mont Lepage, Raymond Mar- 
cotte, Théodore Préfontaine, 
|Clotaire Denis, fils, Fernand 
Denis et Philippe Rivard, M 
Marcel Préfontame, les institu- 
| trices de l'école de la paroisse 
|St-André de North Batetord, 
LM. le Dr Jules Lamarre, MM. € 
Mmes Eugène Durette, es 
| Tétreaukt, Pierre Gareau et Do- 
minique Coquet, Mmé& Léonce 
| Duret, M. le Dr et Mme Lemis- 
zka, les familles Bandet, Denis 
et Lepage, 

Des membres du clergé: Mgr 
J. S. -Bobinson, de Saskatoon, 
{Mgr J.-A. Boucher, de Prince- 
Albert, MM. les abbés Onési- 
|phore Lacroix, curé de Vonda, 
| Paul Carrier, curé de Prud'hom- 
me, Léo Couture, chancelier de 
l'archidiocèse de St-Boniface, 
Henri Perron, curé de l'Assomp- 
tion de Transcona, Man., Arthur 
Marchildon, euré de St-André 
de North Battleford, Alexandre 
Paradis, curé de St-Isidore-de- 
Bellevue, Henri Renaud, recteur 
du collège Notre-Dame de Prin- 
ce-Albert, Martial Leblane, 
chancelier du diocèse de Prince- 
Albert, À. Poilièvre, B, Morand, 
J. Byztio, J. Dormans, R. Kly- 
ter et K. Saunders, tous du dio- 
cèse de Saskatoon, 

Des Révérendes Soeurs: la 
Rév, Sr Thérèse-du-Sacré- 
Coeur, présidente du OPEF de 
| l'Académie de la ‘Présentation 
de Marie, Prince-Albert, Elle 
était accompagnée de la Rév, 
Sr Claire-de-Ste-Marie, institu- 
trice de français à Duck Lake, 
des groupes de religieuses des 
Filles de la Providence, de la 
Présentation de Marie et des re- 
ligieuses de Jésus-Marie de Sil- 
ery de Gravelbourg. 

Reconnaissasnce 

Mme Antonio de Margerie ei 
| ses enfants désirent exprimer 
leurs sentiments de reconnais- 
| sance envers toutes les person- 
nes qui leur ont témoigné tant 
|de bienveillante sympathie à 
l'occasion de la mort de leur 
époux et père 


: St-Hubert 


| Accidents 

Deux accidents sont survenus 
le 16 septembre. M, Albert Pel- 
letier se fractura le bras à trois 
lendroits lorsque sa main droite 
| se trouva prise dans une cour- 
| roie de la moissonneuse-batteuse 
| Il fut conduit immédiatement à 
Broadvitew et de là, par am- 
bulance, à l’hôpita 
Grises de R Aux dernières 


des Soeurs | 


Prud'homme | 

La et la 
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ford, M ibbé P. C I 1r'é 
[et plusieu utres paroissiens 
ide Pr ud'hc nme, assistèren 
| mar age 
M, et Mme Jérôme Lafrenié 
ire résideront sur une fermé à 


Prud'homme 

M. et Mme Adélard Jeanneau 
sont rendus à St-Boniface 
| Man.,, pour assister au diaconat 
| de eur fils, M. l'abbé Maur 
Jeanneau 

| Le 14 août, plusieurs purois- 
|siens de Prud’homme se ren- 
daient aux funérailles de M. An- 
, |toni o de Margerie, à Vunda 
| Sincères condoléances à Mme 
+ | de Margerie et à sa famille, ain- 
si qu'à Mme Antoinette Papen, | 
| de Saskatoon, soeur du défunt 


1 se 


ce 


à Willow-Bunch, 


WIL LO W-BUNCH 
mercredi 16 septembre 
lieu les funérailles de 
Jean-Claude Giraudier (Jean- 
nette Philippon, originaire de la 
paroisse,) décédée le lundi ma- 
tin 14 septembre, à l'hôpital 
Providence de Moose Jaw, Souf- 
frant du cancer, elle reçut les 
derniers sacrements le 8 septem- 
bre et vit venir la mort avec 
calme et résignation, entourée 
de sa famille, Elle était âgée de 
47 ans. 

Le service funèbre fut chanté 
{par M. l'abbé Adrien Chabot, 
curé, La veille des funérailles, 
des prières furent récitées au 
salon funéraire Ross d'Assini- 


Le 
eurent 
Mme 


boia, À la messe de Requiem, 
M, l'abbé Lucien Rodrigue, de 
St-Victor, était présent, ainsi 


que plusieurs personnes venues 
des paroisses voisines, 

M. Jean Bourdages conduisait 
le deuil. Les porteurs étaient 
MM. Maurice Durand, Marcel 


Mondor, Léo Fitzpatrick, Jack 
Millar, Paul Lapaire et Richard 
Cayer, 


La défunte laisse dans ;: deuil 
son époux; quatre filles, Hélène 
(Mme Connie Hiebner), de Van- 
couver, C.-B, Yvette (Mme 
Stranson), d'Armiston, Denise et 
Colette, à la maison; deux fils, 
Emile, de Willow-Bunch, et 
Maurice, étudiant au 
Médical de Saskatoon; sa mère, 
Mme Louis Philippon; 
frères, Robert, Bernard, André 
et Jean: deux soeurs, Muürie- 
Louise (Mme Jack Weismillar) 
et Geneviève (Mme Scotty Mil- 
lar), tous de Willow-Bunch: 
cinq petits-enfants; une bru, 
Mme Emile Giraudier 
Lapaire): deux gendres, MM 
Hiebner et Stranson; son beau- 
père, M. Laurent Giraudier; un 
beau-frère, M. Ernest Girau- 
dier, de Harptree, et ume belle- 
| soeur, Marie (Mme A. Ander- 
| son), de Bengough. 

L'ont précédée dans la tombe, 
son père, M. Louis Philippon, 
décédé en décembre 1956 à l'à- 


en juillet 1941, à l'âge de 23 

| ans, ainsi que deux frères décé- 

| dés en bas âge en France, 
Remerciements 

Les fam Giraudier et Ph 
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Collège | 


quatre | 
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ge de 70 ans, un frère, Jacques, | 


= —— 


M. Lucien | Périgny, de Laflèche, 
: décédé à la suite d'un accident 
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quatre soeur, Dolorès, institutri 
ce à Watrous, Jacqueline, Clau 
| dette et Adéline, de Laflèche 
|  Sincères condoléances à la fa 
| mille éprouvée 
| Çà et là 
M. et Mme À. Verhelst et leur 
fils visitèrent divers endroits de 
Alberta 
M. Jos Bérubé, de Moose 
Jaw. passait quelques jours chez 


ses parents 

M. Duane Poliquin est retour- 
né à Vancouver, C.-B., après 
voir passé des vacances dans sa 
famille; il ira travailler à Athéè- 
nes Grèce 


a- 


Mme J.-C, Giraudier est décédée 


l'âge de 47 ans 


| Laura Rodrigue, Cette 
[la Colombie-Britannique et de 
|là devait se rendre chez elle à 

Lyndon, Wash 

M. Léon Boisvert, d'Edmon- 
ton, Alta, vint passer la longue 
fin de semaine chez ses parents, 
M, et Mme Alcide Boisvert, Sa 
soeur, Elaine, qui passa deux 
semaines à Edmonton, Alta, re- 
vint avec lui à Willow-Bunch, 
Ils étaient accompagnés d'amis, 
Miles Claudette, Estelle et Car- 
men Dansereau et M. Remi Le- 
vigne, lous de Beaumont, Alta, 

M. Louis Beausoleil, de l'A- 
viation, stationné à Edmonton, 
vint visiter ses parents, M, et 
|Mme Adrien Beausoleil, 

M. et Mme Paul Fournier, de 
St-Boniface, Man. et Mme 
Guy Boulianne, de Winnipeg, 
Man. M. Joseph Boulianne, 
d'Edmonton, Alta, Mile Moni- 
que Boulianne, étudiante gar- 


de-malade à Regina, ainsi que 
M. Raymond Boulianne, de 
Vancouver, C.-B. se sont tous 


réunis chez leurs tante et soeur, 
Maura et Thérèse Boulianne, le 
| dimanche 6 septembre, le lende- 
main du mariage de M, Jude 
Boulianne, à Gravelbourg, 

M. Paul Boulianne partait la 
semaine suivante pour le Nowi- 
ciat des Oblais à St-Norbert, 
Man 


| 


rait aussi vous épargner de l'argent parce 
que les prêts bancaires sont peu coûteux. 
Qu'il s'agisse d'emprunts, d'épargne où de 

| tout autre service bancaire dont vous puis- 
siez avoir besoin, vous n'avez qu’à passer à 
votre banque. C'est le seul endroit où il vous 
est possible de faire foutes vos opérations de 
banque sous le même toit, 


LES BANQUES À CHARTE 
DESSERVANT VOTRE VOISINAGE 
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nouvelles, on apprend qu'il sera | Lppon remercient tous Ceux qui | 
| hospitalisé pendant plusieurs se- | leur ont témoigné de la sympa- | 
|maines, Sa condition est toute- | thie d'une manière ou d'une 
M, À, SIMONOT, fois aussi bonne que l’on puis- | autre, à l'occasion de ce deui 
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| Bien outillé 
grâce à 
| un prêt bancaire 


La plupart des gens ont maintenant l’habi- 
tude de s'adresser à leur banque pour finan- 
cer l'achat d'une voiture ou de n'importe 
quel appareil ou instrument à l'usage de la 
famille. Vous avez probablement constaté, 
vous aussi, qu'il est pratique d'emprunter là 
où sont vos économies, 
C'est souvent plus simple parce que vous y 
êtes déjà connu comme déposant. Cela pour- 
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chez Mme Mary Poliquin , Bécl ar rd 

M. et Mme M. Kuckartz eu- ! 4 ! ourg Jeannine | 
rent la visite de M. et Mme G. ! Gerva M. Edm nd Gervais, 
Benjamin, de Montréal, ainsi là Regina: M Mme Charles 
que celle de M Mme C, Thor- | Marchand, à Radvilie 
son, de Prince George, C.-B, Miles Elaine Bast et Louise 

Mme Olive du Michi- | Deters, M. Frank Wormsbecker, 
gan, visite actuellement les fa- | M. et Mme Danie: LaBelle pour- 
milles Lizée et Périgny. suivent leurs études à l'Univer- 

site À sx 4 le - J 

M. J. Douville, de St-Bonifa- | Hé de Saskatoon. Mie Caroline 
ce, Man, ainsi que Mme Bertha |” es. re di, sagas ñ we L'an 
Spronken, de Si-Hyacinthe, sont | Ce Drnanre RArGe-Marace 
: pen ré » MM. Roger LaBe.le, Bernard 
à visiter la famille À. Rosy | mi: ‘ * 

M. l'abbé À. M ; Deters, Bernard Coupal, J. Fink 
rc: € î Ts Ten-|et Mile Sharon Wormesbecker 
” d na : pr eg | suivent des cours à l'Université 
| assister aux funérailles Ge !|de Regina, et Mlle Linda Klein 
M. À, de Margerie est au rollège pédagogique 

M. et Mme W. Desjardins, de | "9 "2.8 PECSRORSQ 
Ms DU SLT ce | Mme Claire Gervais et ses en- 
diet gr Dr AMEN" | fants, Jeannine, Edmond et De- 
ment Mme Emelda Morass : nt renduz à Toront 

s nis, se sont rendus à Toronto, 

M. Hector Cyr et ses deux | afin L Evpce sp de | 

« aim a asser iUX premiers | 

s, de Burnaby, C.-B. sont à | poux de ir fille et soeur | 

viai: M. H. Cyr OEUx leur Inue A soeur, 14 
! y1 k nr Mère Jean-Claire (Lau- 
M. et Mme Aimé Jalbert et | tte) st chez les religie 

\ ete qui est Cnez Les relrgieu 
eurs fils, de Long Beach, Cali- | 44 de Loretto 
fornie, sont venus visiter leurs Let S Henri Marcotte (Jean- 
amis de Laflèche |nette Parent), de Dartmouth, 

M. Adrien Phaneuf, sergent | N.-E., est au chevet de son père, 
dans l'Aviation, et sa famille, de | M, le Dr Charles Parent, qui est 
Summerside, Ile du Prince-|gravement malade à l'hôpital 
Edouard, sont venus visiter les | des Soeurs Grises de Regina 
familles Georges et Léo Pha- Mme Adam Solie est aussi à 
neuf . ‘hôpital des Soeurs Grises de | 

M. et Mme Victor Verhelst | Regina 
sont de retour d'un voyage en| Le souper paroissial aura lieu 


M. et Mme Alphonse Toupin 
se sont rendus à Prince-Albert, 
pour affaires. 
MM, Dale 
acteyne 


Verbeke, Robert 
Glenn Klein et Ri- 
leurs 
études au collège Campion de 
| Regi na, cette année, 


Spiritwood 


En classe 
A l'ouverture de l'école sé- 
parée, le ler septembre, 236 
élèves se sont inscrits. La liste 


ves par classe et le nom du pro- 
fesseur: lère année, 25 élèves, 
Mme Cornelia Pearson; 2e an- 
née, 31 élèves, Mile Annette 
Kozlowski; 3e année, 22 élèves, 
Mile Irène Lavoie; 4e année, 23 
élèves, la Rév, Sr M.-Odilon-de- 
Jésus, supérieure; 5e année, 18 
élèves, Mme Lorraine Dufour; 
6e année, 19 élèves, M. Henri 
Bisson;, 7e année, 24 élèves, 
Mme Madeleine Beauchesne; 8e 
année, 17 élèves, M. Léon Beau- 
lac; 9e année, 19 élèves, la Rév. 
Sr M.-Denis-du-Sauveur: 10e 
année, 14 élèves, la Rév, Sr Ste- 
Thérèse-de-Marre; 11e année, 10 
élèves, la Rév. Sr Mary St, Phi- 


lip; 12e année, 14 élèves, la 
Rév, Sr M.-Ste-Juliana, princi- 
pale, | 


La Rév. Sr Marie-St-Paul-de- 
Jésus enseigne la musique au 
couvent, 


Dr Paul Gélinas 
DENTISTE 


117 — 2e Rue 
WEYBURN, SASK. 


Tél.: 842-3154 


* 


à votre banque, 


iles mettent à la portée 


} 


| le dimanche 11 octobre, 


M. et Mme Louis-Laurent 
toon pour affaires, 

Mme Romuald Bourassa est 
en visite parmi les siens, à Rad- 
ville, où elle a assisté au maria- 
ge d'un petit-fils et aussi d'une 
de ses petites-filles, M. et Mme 
Oscar LaBelle se sont aussi ren- 
dus à ces deux mariages. 

Un grand nombre d'amis sont 
allés au mariage de M. Daniel 
LaBelle, à Regina, Meilleurs 
voeux aux nouveaux époux, 

Félicitations aux heureux pa- 
rents qui comptent un nouveau 
membre à leur foyer: M, et 
Mme Clément Béchard, une 
fille, Michelle-Anne; M. et Mme 
Alfred Béchard, un fils, Ronald- 
Geonges, et M. et Mme Guy Le- 
febvre, un fils, 


Storthoaks 


Çà e tlà 
Laurent Tourigny, Gilles Cop, 


| Léonard, Lucien et David Chi- | 


coine sont retournés au collège 
de Gravelbourg poursuivre leurs 
études. 

M. Gérald Bérard est venu 
passer la fin de semaine chez 
ses parents, M. et Mme Albert 
Bérard, 

M. et Mme Aubin, de Win- 
nipeg, Man., sont venus rendre 
visite à leurs fille et gendre, M. 


jet Mme Wilfrid Chicoine. 


Prompt rétablissement à M. 
Ernest Dubois hospitalisé chez 
les Soeurs Grises de Regina, ain- 


| Béchard se sont rendus à Saska- | 


si qu'à Mme Gérard Blérot et | 


à M. Henri Blérot, hospitalisés 
à Redvers. 

Le grand souper à la volaille 
aura lieu le dimanche 4 octobre 
à la salle paroissiale, Cordiale 
bienvenue à tous, 


Donne Ene-om ia ts Art 


| 
| 
| 
| 


| hronique de CENS 


1170 Kilocyeles 


[@ émission veut à Quant à Mme Papen et Juc 
ægnihèse hebdomadair à. !q Landry s seront les in 
né le tou » Canada vités de :a compagnie canadien 
ça 1 principales qi le l'exposition universelle de 
qui préoccupent l'opinion put 1967. !ls ne passeront que la fin 
| ux niveaux lo | maine dans la métropole 
gional canadienr mais nous devons 

C st ains u Lu uù Cô é reauser que eur voyage mwa on 
animateur d émission R peut pius inlèresssant,, spe 
gards sur lie Canada français” e AImenL, APIs AVOX JOI6, Un 
auteur des textes, défin but | COUP d'oeil à eur agenda: visite 
, e du s de exposition à bord de 
primordial de cette émission à ns 
diffusée sur les ondes de CFNS, | “! nINIAUUES . dégusia - 
us les mardis soir de 8 h, 30 | ton de vins autre visite du 
, aite, cette fois par hélicoptère, 
à 9 h. La principale fonetion de à 
émission, ajoute-t-, c'est d'é- ! “+ ©" - 
clairer l'opmion publia sur Enfin, Michel Sévigny est le 
l'entité canadien-français, En | finquième membre de notre ê 
| somme. c'est en établissant des | quipe à séjourner dans “la belle 
| contacts de plus en plus étroits | province” Michel sera peut-être 
entre toutes les parties du Ca. le plus chanceux de tous, car il 
nada que nous finirons peut-être | pourra aller son petit bonhom- 
par comprendre ce qu'est le Ca- | me de chemin sans se soucier de 
[nada dans son ensembl qui où de quoi que ce soit, En 
| “Regards sur le Canada fran ffet, notre ami Michelle #7 a 
lcais”, voilà une émissison que en vacances. Espérons qu'il nous 
{l'auditeur à la page se doit d'é reviendra en pleine forme après 
| couter avoir joui à son plus haut de 

Cinq membres de notre per- | #ré de son campos, 
sonne! sont ou seront dans la CFNS accueillait la semaine 
{province de Québec au cours de | dernière, deux visiteurs de mar 
la semaine, Notre gérant, Ray- | que. Pau! de Margerie, excellent 
|mond Marcotte, est délégué à | pianiste à Radio-Canada, et son 
| l'assemblée annuelle du Conseil | frère, Jean, médecin à Kingston 
de la vie française, qui se dérou- | Ont. Pau) a fait un immense 
e dans la ville de Québec, Son | P‘ais” à nos empioyes, en ac- 
Iséicur sera d'une dizaine de | ceptant volontiers d'interpréter 
| jours Auguste Bandet, notre | quelques pièces de son répertoi 
| vendeur, est à Ste-Marguerite, | re dont le thème de l'émission 
70 milles au nord de Montréal, | ‘Plein soleil et lon visage” de 
[où a lieu un séminar sous les | Jean-Pierre Ferland 
lauspices de la compagnie Har- | 
dy. Cette firme se spécialise | De la mesure gs vous me 
| dans la vente d'annonces au ni- | surerez on mesurera pour vous 
| veau national Len retour. (Le 6, 38) 
me ne ere ment es mn 

pameenmemenz 


Aves 
aux Comités Paroissiaux 


et à tous les Canadiens français 
de la Saskatchewan 


Sur décision des exécutifs de l'A.C.F.C, et de 
l'ALC.E.F.C., H y aura un congrès général, cette année. 


9 


Quoi 


Oui, un congrès conjoint de l'AC.F.C., et 
de l'ACE.F.C. 


Où: 


À la paroisse de St-Jean-Baptiste, 2517, 
15e avenue, Regina, Sask, 


Quand? 


Les vendredi, samedi et dimanche 23, 24 
et 25 octobre 1964, 


* 


Réorganisez vos comités, s'il y a lieu! 


Préparez-vous! Préparons-nous! 


‘Ceux qui vivent, ce sont ceux qui luttent ,,, 
— Victor Hugo. 


Les timbres — 


miroir du monde 


1947, les beaux lim- 
bres éiaent rares et les phluia- 
télistes étaient considérés com- 
me d'moffensifs maniaques 
Ouvrons ensemb.e la collec- 
tion naissante d'un gamin ou 
d'une fiuetle, aujourd'hui: c'est 
une léerie de couleurs, uné vé- 
ritable collection d'oeuvres d'art 
Dans un but éducatif et par 
souci de presiige, chaque pays 
a mis à ;'oeuvre ses meilleurs 
dessinateurs. Les timbres seront 
le refiet de la vie nationale, dans 
ses manifestations sportives, ar- 
tistiques et même reiigieuses, 18 
orchestreront les grands cou- 
rants de la coopération mondia- 
le, autour de l'ONU, de l'UNES- 
CO, ete 
“Géographie 
pourrali-on iniriuier 


Avant 


douleur” 
les abuma. 


sans 


De fan, un collectionneur en 
herbe peut en quelques mois lo- | 
Callser les queque deux cents 
pays qui émettent des timbres. 
Ces nations lui sont sympathi- 


ques et son âme est toute dispo- 
sée à l'arnié el à l'entraide 
LL LU 

Le jeune philatéliste suit pas 
à pas, grâce à ses timbres, Les 
premiers efforts des hommes 
vers ne vraie coopération à l'é- 
chelle mondiale. 

On n'a jamais tant parlé de 
paix, de fraternité, de coopéra- 
Won, y a-t-l moms de haine, 
moins de duplicité qu'aux siè- 
cles passés? Les adultes se le 
demandent. 

Mais les jeunes avancent dans 
la vie avec un regard neuf, ils 
croient à la sincérité des siogans 


ét des affirmations de propa- 
|gande, Chose curieuse, ce sont 
les pays communistes qui pu- 
blient les plus beaux timbres 
humanitaires. 

S'il est vrai que les timbres 
jouent un rôle éducatif, pour 
les décades à venir tout espoir 
n'est pas perdu 


! Les timbres religieux figurent 
| parmi les plus recherchés des 
codectionneurs., Le Canada, a-t- 
on affirmé, est l'un des rares à 
n'avoir jamais émis de timbres 
là thème religieux. 

| * Dans les pays orientaux, les 
| grands monuments et l'histoire 
| sont chargés de sens surnaturel: 
lle Bouddha et les dieux fami- 


\liers reviennent fréquemment 
sur les timbres d'Extrême- 
Orient. 


Les pays musukmans sont plus 
discrets, car ! leur est interdit 
par le Coran de reproduire des 
| mages, Lsraëi rattache sans ces- 
[# sa vie présente à son destin 
| de ‘peuple de Dieu”, 

En pays protestants, les tim- 
bres rappellent les fondateurs de 
sectes, les missionnaires illus- 
tres, les temples fameux. 

Mais ce sont les catholiques, 
sans controdit, qui ont publié 
les plus nombreux et les plus 
beaux timbres religieux, L'Es- 
pagne et le Portugal, la Belgi- 
que et le Luxembourg, Monaco 
et San Marino, beaucoup de 
pays d'Amérique latine, ont 
muitiplié les oeuvres d'art, les 
basiliques, les saints, et surtout 
les Madones, sur leurs timbres. 


Les ponñes vaticanes enfin, 
publient chaque année plusieurs 
tunbres fort recherchés, objet 
de spéculation pour les mar- 
chands 

Tous ces faits, si disparates 
qu'ils soient, témoignem de l'u- 
niverseile croyance à un Uni- 
vers invisible dont ce monde 
n'est que l'antichambre 

Les timbres et les missions. 
Il est touchant de voir un jeune 
écoler détacher consciencieuse- 
mem un Limbre oblitéré, puis le 
déposer dans la pete boite: 
“Timbres pour les missions”. 

Pour bâtir une seule chapelle 
de miasion, 1} faudrait sans dou- 
te des millions de ces timbres 

N'importe, l'Eglise, en gran- 
de pédagogue ne néglige aucun 


| de ces petits moyens, Pour bien 


apprécier une cause, il faut æ 


| dépenser pour elle, si peu que 
| ce soit 


Le gesie des écoliers, répété 
des milliers de fois, caniribue à 
renouveler la vie missionnaire 
de l'Eglise. Et surtout il! prépare 
peut-être de plus grandes géné- 
rosités. 

Aux collectionneurs, les tim- 
bres offrent une ouverture pri- 
vilégiée sur le monde: les pays 
défilent tour à tour, en ces pe- 
ts carrés multicolores, chacun 
avec ses coutumes et son décor 
particulier 


| 


L'amour des contrées lointai- | 


nes, qui n'est jamais absent d'u- | 


ne Vocation missionnaire, le phi- 
latéliste le possède au plus haut 
degré. 

Sans doute, cet intérêt distant 
ne suffit pas. Il faut encore, 
pour être missionnaire, un 
grand désir de louer et de ser- 
vir Dieu, d'être utile à ses frè- 
res moins favorisés; l'ambition 
de poser pour l'Eglise des gestes 
difficiles et méritoires. 

Mais tout cela étant posé, les 
timbres apportent une ouvertu- 
re sans pareille 
(“L'Apostolat des O.M.1') 


Comment dors-tu? 


. Dis-moi comment tu dors, et 
je te dirai quel carâctère tu as, 

C'est du moins ce que prétend 
un célèbre psychologue, 1] assu- 
re que l'on peut juger du ca- 
ractère des êtres humains d'a- 
près leur position favorite pen- 
dant leur sommeil. 

Les pessimistes dorment re- 
croquevillés, les ambitieux sur 
le dos, les obstinés sur le ventre: 
quant aux timides, aux crain- 
tifs, ils s'enfouissent sous les 
couvertures, 


Les écoles séparées au Manitoba! 


Voici le texte du discours pro- | Laurier-Greenway, quelques 
noncé par Pierre Beaudoin, de | miettes de droits furent accor- 


Ste-Agathe, au concours oratoi- 
re de la Relève, au printemps 
dernier: 


Qui fonda les écoles séparées | 


au Manitoba? Est-ce les Anglais 

rotéstants ou les Canadiens 
rançais catholiques? En 1818 
quand Mgr Provencher arriva 
au Manitoba, il s'imposa immé- 
diatement le devoir d'ériger et 
d'organiser des écoles — des 
écoles séparées. 

Son Excellence s'efforça de 
donner aux enfants de la colo- 
nie de la Rivière-Rouge la meil- 
leure éducation religieuse, mo- 
rale et profane. A l'entrée de 
la province en Confédération en 
1870, Mgr Taché, archevêque 
de Sl-Boniface, eut soin de sau- 
vegarder à son tour les droits des 
écoles séparées du Manitoba, 
Durant les vingt années qui sui- 
virent, tout marcha parfaite- 
ment, Mais! En 1890, le pre- 
mier ministre du Manitoba, Tho- 
mas Greenway, promulga cet- 
te misérable loi injuste; ‘’sépara- 
tion de l'Eglise de l'état, usage 
des fonds publics pour main- 
tenir le système des écoles pu- 
bliques seulement; liberté de 
maintenir des écoles séparées 
avec les fonds privés’. 

Cette dernière déclaration fut 
loi, jusqu'au 14 février 1895, 
trois semaines après la nomina- 
tion du Père Langevin au siège 
archiépiscopal de St-Boniface, 
Le gouvernement du Manitoba 
alors lança un défi public à l'au- 
torité impériale en faisant dire 
au lieutenant-gouverneur dans 
son discours du trône: “Que le 
gouvernement fédéral demande 
ou non que cette loi soit modi- 
fiée ..,ce n'est pas l'intention 
de mon gouvernement de se dé- 
sister en aucune manière de sa 
détermination de soutenir le 
présent système’, 

Ce refus n'empécha pas le 
gouvernement po de faire 
son devoir, Le gouvernement, 


qui était du part conservateur, | O 


ordonna aux autorités du Ma- 
nitoba d'avoir à faire droit aux 
demandes des catholiques sous 
peine de s'exposer au danger 
d'être ‘’dépouillées 
jours dans une très grande me- 
sure de leur autorité, et d'éta- 
bilr dans la province un système 


| dées à la population catholique 
| pour faire cesser les gémisse- 
| ments qui écorchaient les oreil- 
les de ‘Sir Wilfrid” ,,, et pour 
un temps toute bouche victime 
fut close ,,, 

Aujourd'hui, 70 années se 
sont écoulées, 70 années endu- 
rées péniblement, mais non là- 
chement par les parents cana- 


pour Lou-!|cation de leurs 


diens-français qui chérissaient 
de coeur, | ir de survivre, de 
reprendre la lutte et de vaincre! 


ils gardèrent jalousement une | ré 


lueur étouffée d’ ir en atten- 
dant l’étincelle qui devait em- 
braser la situation et éclairer 
le tout face au public manito- 
bain, Cette étincelle jaillit en 
novembre dernier lorsqu'on dé- 
clara les autobus publics trop 
étroits pour recevoir les élèves 
des écoles paroissiales, Il n'y 
avait alors même plus de miet- 
tes à offrir aux geignards. Les 
élèves qui fréquentaient les éco- 
les séparées de St-Vital devaient 
désormais verser la somme de 
$6.00 par mois pour la transpor- 
tation du domicile à l'école, Cet- 
te fois c'en était trop pour les 
gens concernés, Quelques famil- 
les refusèrent catégoriquement 
de payer cette dernière taxe sco- 
laire et retinrent leurs enfants 
de l'école. Enfin les bralllards 
ne se contentaient plus de miet- 
tes, Ils voulaient le bon pain 
blanc qu'ils payaient avec les 


sous de leurs taxes. M. Roblin | des 


menaça ces derniers de pout- 
suites légales, Mais le cr 
nement avait tort, car les - 
renls seuls se rendaient victimes 
et npn leurs enfants puisque ces 
derniers faisaient de l'étude à 
domicile; à chaque fin de semai- 
ne un professeur allait les aider, 


Je vous le demande , ,, qui 
doit choisir l'éducation des en- 
fants’ Est-ce l'état ou les pa- 
rents? Partout l'on proclame 
que nous vivons dans un pays 
libre, un pays démocratique . ., 
ui! un pays libre en parole, 
mals certainement pas en pra- 
tique! Alors si nous vivons dans 
un pays libre, les parents ne 
devraient-ils pas choisir l'édu- 
propres enfants? 
De plus, ces parents paient la 
taxe scolaire publique sans en 
bénéficier, plus la taxe parois- 


scolaire qui ne pourrait être! siale pour soutenir leur école, 
changé ou aboli par aueun corps | Puisque la taxe provinciale est 


législatif du Canada”, 


Mass, vers la mi-juin, le gou- 
vernement Greenway répondait 
qu'il ‘‘ne pouvait assumer la res- 


ponsabilité de mettre à exécu- 
ton la loi remédiatrice" propo- 
sée par les autorités fédérales. 

Cependant, d'autres non-ca- 
tholiques avaient un peu de bon 
sens, Le journal protestant 
“Nor'Wester” donna un excel- 
lent conseil au gouvernement 
provincial, “Mettons de côté, di- 
sait-1}, tous les préjugés créés et 
soulevés depuis quelque temps 
par certains ministres qui se En 
clament religieux et qui se lais- 
sent conduire par l'intolérance 
et le fanatisme, Oublions les fui- 
minations de certains politiciens 
qui ne cherchent qu'à retenir les 
dépouilles et débris d'un emploi, 
et pour qui les mots honneur et 
vérité sont inconnus" 

“Pour l'amour de Dieu et 
dans l'intérêt de la paix, pour 
la cause de l'humanité commu- 
ne, considérons avec calme et 
réflexion la situation actuelle et 
réparons nos lorts afin de ne pas 
nous engager, ainsi que le 
minion, dans une guerre de race 
et de religion." 

Malheureusement, M. Green. 
way fil la sourde oreille à ces 
sages conseils et, le 21 décembre 
1895, 1 déclarait qu'il “rejetait 
Agé - et définitivement 
a proposition d'établir un sys- 
tème d'écoles sé 


pa rées sous 
n'importe quelle 10 


rme” 
En 1896, par le compromis 


exigée de tout le monde, tous 
ne doivent-ils pas en bénéficier? 
L'autobus en question n'appar- 
tient-il 
l'école 

Savez-vous que le 
ment est drôle ap. ois? Cer- 
tainement , . , Pourquoi y avait- 
il de la place dans l'autobus sco- 
laire jusqu'au 12 novembre, puis 


nn un 


... tout à coup il n'y en avait 
plus? Ce fut l'excuse de la com- 
mission scolaire appuyée par le 
gouvernement pour refuser le 
transport aux élèves fréquen- 
tant les écoles paroissiales, De 
nos jours le gouvernement n’a 
plus de place, il n'a plus d’ar- 
ent , ., , mais il a au moins 
‘argent qu'il vole aux catholi- 
ques du Manitoba. 


Le gouvernement est-il en fa- 
veur des écoles séparées? Oui, 
M. Duff Roblin se déclare 100 
pour cent pour les écoles sépa- 
es, en autant que les élèves 
fréquentent les écoles publiques. 
Donc, ne veut-il pas dire qu’il 
est contre l'aide financière aux 
écoles séparées? Li voudrait que 
les écoles paca et es 
partagent l'enseignement, Par ce 
système, les écoles paroissiales 
enseigneraient la religion et les 
langues parlées, Dans les écoles 
publiques, l’on enseignerait les 
sujets profanes tels que les scien- 
ces et les mathématiques, Mais 
les sciences ne doivent-elles pas 
être enseignées aux éièves ca- 
tholiques dans les écoles parois- 
siales puisque toutes sciences s2 
rapportent à Dieu, au Créateur 
de l'univers? Cette chimère d’'é- 
coles partagées nous vient des 
Etats-Unis, 

Pourquoi M. le premier mi- 
nistre ne recherche-t-il pas les 
méthodes du pays? Les métho- 
des canadiennes n'ont-elles pas 
autant de poids que les métho- 
des pays voisins? La pro- 
vince de Québec n'a qu'une 
fraction minime d'Anglais. Ces 
Anglais ont voulu leurs droits 
et ils les ont eus. Ici, au Ma- 
nitoba, la population catholi- 
que est au-delà de 28 pour cent, 
Nous voulons nos droits, mais 
les poules auront des dents a- 
vant que l'on acquiesce à nos 
droits scolaires parce q: e le gou- 
vernement est anglais, protes- 
tant et entêté, J'emprunte en- 
core du ‘’Nor'Wester” pour ap- 
gel les paroles prononcées 

l'égard de Greenway en 1895 
à M. Roblin même. Il “cherche 
qe retenir les dépouilles et 

ébris d'un emploi, et pour qui 
les mots honneur et vérité sont 
inconnus”, 

En terminant, si le gouver- 
nement n'a pas agi d'ici au re- 
tour des classes en septembre, 
je souhaiterais que les parents 
inscrivent tous leurs enfants 
dans les écoles publiques afin 
qu'ils les débordent, afin que le 
gouvernement voit clair, afin 

ue le gouvernement se décide 


pee aussi aux élèves 14 

t-Emile? e donner aux écoles séparées 
que un support financier to 
€ 


, afin 
que le gouvernement voit la jus- 
tice et donne la justice au Ma- 
nitoba catholique. Il est affamé 
de pain blanc. 


NOTRE PÈRE... 


Cette prière englobe tous les besoins de l'âme humaine en 
exil sur la terre. C'est ce qui en explique l'intérêt universel. y 
par 


leurs, son origine est divine ; elle nous fut 

Christ, le fils unique du Père Eternel, 
de nos âmes. 

ans, épouse malheu- 


qui est aussi le 
Orpheline à 


reuse à 20 ans, veuve à 30 ans, Mar- 
uerite d'Youville se voit privée des 
es et du soutien que procure l'a. 
mour d'un père ou d'un mari. Elle 
trouve une compensation infiniment 
pe douce et plus réconfortante dans 
amour de la ière EE de 
la Sainte Trinité, le Père . Elle 
lui confie tous ses et ses ac- 
ee lors, or : 
d'atte ranime courages 
sa foi lumineuse rassure les inquiets 
et redonne l'espoir à tous, 


Le Comité des Fondateurt de 


l'Eglise de Canada 
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CE le É  men 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


 \ Vi | 


“Lorsque le directeur et les autorités apprirent 
ma conversion, ils furent grandement bouleversés." 


L'universalité de l'Eglise 
m'a ouvert les yeux 


“Comment 


savez-vous que | tholique, que ce soit en France, 


l'Eglise catholique est la vraie | en Allemagne, en Italie, en Bel- 
Eglise?” Vous a-t-on déjà posé | gique ou en Angleterre, mani- 


cette question? Sinon, on vous 
la posera probablement. La ré- 

nse est présentée assez lon- 
guement dans une brochure ‘25 
Questions Non-Catholics Ask’ 
(Our Sunday Visitor Press, 
Huntington, indiana, 50c). En 
résumé la réponse est: parce que 
l'Eglise est une, sainte, catholi- 
que et apostolique. Ce sont les 

uatre marques qui distinguent 
l'Eglise du Christ de toutes les 
croyances conçues par les hom- 
mes. 

C'est la claire vision de ces 
marques qui a gonduit dans le 
giron de l'Eglise un brillant élè- 
ve, Herbert Christopher Tho- 
mas, d'Oxfordshire, Angleterre, 
Maintenant un prêtre domini- 
cain, le R. P. Ivo Thomas, a en- 
seigné la théologie à la maison 
d'études des Dominicains, à Ox- 
ford, et est venu ensuite à No- 
tre-Dame pour enseigner la lo- 
gique à la classe des gradués. 
Ses écrits dans ce domaine lui 
ont mérité une r tion inter- 
nationale, Assis dans mon bu- 
reau, ce lettré bien connu m'a 
raconté le récit de sa conversion, 

“Je fus élevé, dit-il, dans la 
religion anglicane, Nous étions 
de la Haute Eglise et gardions 

ue toutes les doctrines de 
foi catholique romaine. Je 
fréquentai l'école de Shrews- 
bury, une école publique bien 
connue, où je commençai à lire 
beaucoup de littérature catholi- 
que. Je fus impressionné parti- 
culièrement par les travaux du 
cardinal Newman, de G. K, 
Chesterton et du R, P, Raoul 
Plus, S.J, 

“‘L'Apologie' de Newman est 
un livre classique de la litiéra 
ture anglaise et le récit de sa 
conversion me fit me demander 
si j'appartenais à la vraie Egli- 
se, Durant les vacances d'été, 
je voyageai en Europe et je re- 
marquai que je pouvais toujours 
trouver une église catholique, 
mais rarement une église angli- 
cane, Je commençai à me ren- 
dre compte du caractère univer- 
sel de l'Eglise-Mère historique 
du christianisme et du caract 
purement national de l'Eglise 
d'Angleterre, ; 

“L'Eglise catholique retrace 
ses origines jusqu'aux Apôtres, 
tandis que l'Eglise d'Angleterre 
ne remonte qu’à son fondateur, 
Henri VIIL De plus, l'Eglise ca- 


feste une unité de doctrine, de 
pratique et de discipline qui 
manque manifestement dans l'E- 
glise anglicane, Certains minis- 
tres de cette dernière croient 
la présence réelle, 
croient pas. 

‘‘Je me rendis compte de tout 
cela et ne pouvais pas croire 
que le Christ sanctionnerait des 
croyances si contradictoires. Il 
avait donné à son Eglise la mis- 
sion d'enseigner ‘tout ce que Je 
vous ai commandé’, non ce que 
les volontés ou fantaisies des 
chefs leur suggéreraient, L'Egli- 
se catholique suit l'ordre du 
Christ et parce ue parle 
munie de l'autorité divine, elle 
sauvegarde la foi apostolique de 
ses membres, Ses sacrements et 
son code moral favorisent la 
sainteté et gardent ses membres 
dans l'état de grâce, 

“Par un accident de naissan- 
ce, j'étais membre, non de l'E. 
glise une, sainte, catholique et 
apostolique, fondée par le Christ 
pour le salut de tous les hom- 
mes, mais d’une institution sim- 
plement nationale, établie par 
un roi pour obtenir le divorce. 
Je me rendis au presbytère ca- 
tholique de Shrewsbury et le 
R. P, Ambrose Moriarity (de- 
venu évêque depuis) procéda à 
mon instruction. J'avais tant lu 
au sujet de la foi qu'en dedans 
de trois semaines je fus reçu 
dans l'Eglise et fis ma première 
communion, 

“Lorsque le directeur, le cha- 
noine Sawyer, et les autres au- 
torités apprirent ma conversion, 
ils furent grandement boulever- 
sés, Le chanoine pleura ce soir- 
là, disant: ‘C'est la pire chose 
qui soit survenue dans l'histoire 
de cette école’. Parce que j'é- 
tais président du conseil des étu- 
diants, ils craignirent que mon 
exemple n'influencent les au- 
tres. Ils me demandèrent alors 
de ne pas retourner à la fin du 

remier semestre, Je m'inscrivis 
l'école Downside et entrai dans 
l'ordre des Dominicains, J'espè- 
re étendre partout la foi du 
Christ.” 
LA L2 " 


Le Père O'Brien invite les 
convertis à lui envoyer leurs 
noms et adresses à l'Université 
Notre-Dame, In- 
diana, afin qu'il puisse écrire le 
récit de leur conversion, 


Adieu, vacances! 


Si le cycle des saisons se re- 
nouvelle régulièrement, appor- 
tant avec lui agrément et désa- 
grément, celui des vacances à 
son tour vient et repart aussi. 

Septembre! Une tranche de 
notre année d'activité se ferme 
pour s'ouvrir sur une autre: cel- 
le de la reprise sérieuse du bou- 
lot journalier que nous avions 
oublié durant les vacances, Fi- 
nis les promenades, les voyages, 
le camping, le sport à ‘plein 
temps’, si je puis dire, C'est le 
moment de recommencer, 

Les parents se sont préparés à 
la reprise des classes, les ma- 
mans ont recommencé à voir 
partir de la maison la nichée de 
têtes brunes ou blondes, grands 
ou petits vers cette préparation 
à la vie qu'est l'école, 

A tous les étudiants et étu- 
diantes, souhaits d'une année 
fructueuse organisée sur une 
base de détermination à étudier, 
à travailler, Pour chacun de 
vous tous, c'est toute une vie 
ge en dépend, du point de vue 

u pain à gagner, mais aussi 
d'un bonheur à vous assurer, 

LL vous faut aussi songer à 
procurer de la joie à vos papas 


EN PARLANT 
DE FLEURS 


“Les fieurs chantent la beau- 
té dans leurs tiges, dans leurs 
corolles, dans leurs couleurs, 
dans leurs parfums, 

“Les fleurs chantent 
de naître et de s'épanouir sous 
la rosée du matin, sous le baiser 
du soleil et sous la prière de la 
lune et des étoiles." 

Au milieu d'un monde qui 


qui triment pour vous apporter 
non pas seulement le nécessaire, 
mais parfois aussi le superflu, 
afin de vous aider à continuer 
sans toujours recommencer, 
Puis, que ferez-vous pour votre 
maman, qui, elle, voit s'échap- 
per du nid ces êtres qu'elle ai- 
me plus qu'elle-même? 


Que cette année soit pour tous | dr: 


les enfants une sorte de prise de 
conscience de leurs responsabili- 
tés futures, et qu'ils apprennent 
à aimer, servir et se donner! 

Bonne année aux étudiants et 
bon courage à tous les éduca- 
teurs! 


Visite à un ami 
hospitalisé 


Voici ce qu'il faut NE PAS 
FAIRE: 


1) N'arrivez pas en trombe 
mais calmement et sans tapage, 

2) Ne prenez pas un air triste 
et ne faites pas l'idiot ou le far- 
ceur sous prétexte de réconfort, 

3) Ne questionnez pas trop 
sur la maladie et surtout ne de- 
mandez pas à voir la plaie opé- 
ratoire ou les points de suture, 
Attendez qu'on vous donne les 
informations qu'on veut bien 
vous donner. 

4) Ne soyez pas trop démons- 
tratif quant à votre sympathie 
qui ne se traduit pas nécessai- 


a joie |rement pas des mots, mais plu- 


1 


tôt par votre maintien. 

5) Ne rendez pas le malade 
mécontent, Vous l'aiderez sûre- 
ment mieux en le rendant con- 
tent de son état et des soins 


s'agite, combien nous sommes | généraux qu'il recoit, 
6) Gardez pour vous vos avis 


heureux parfois de nous asseoir 
dans un parc fleuri, observer la 
danse des fleurs au crépuscule 
d'une longue journée de travail. 
On offre des fleurs à des occa- 
sions spéciales de la vie, Lors- 
que l'on veut faire plaisir à sa 
maman, on lui offre des fleurs, 
surtout celles que l'on cueille 


ou votre opinion médicale, Vous 
n'êtes pas médecin et votre opl- 
nion ne vaut rien 

7) Ne promettez que ce aue 
| vous pouvez tenir, Si vous pro- 
mettez de revenir, revenez, 

8) Pas de mensonges, Ne di- 


dans les champs. Les fleurs sont | tes pas à une personne malade 


les mets du coeur. 

Dans vos promenades, regar- 
dez les fleurs, cueillez-en quel- 
ques-unés, avant qu'elles ne fa- 
nent et offrez-les à vos mamans, 


qu'elle a un air magnifique et 
que, dans quelques jours, il n'y 
paraîtra plus . . , Soyez honnèé- 
te, ce qui ne signifie pas de dire 
à un mourant qu'il est à moitié 


Toutes les mamans aiment les | mort. El, surlout, soyez discret, 


(L'Information médicale) 


| 


| 


| Le surveillant à un nouvel 


L'apprenti pâlissir garnit 


des éclairs. Il bourre de crème | 


les gâteaux entrouverts les re- 


ferme et finalement les lèche 
délicatement pour enlever le 
| surplus. 


— Ah! ça, lui dit le patron, 
qui le surprend ainsi occupé, 
crois-lu que c'est propre ce que 
tu fais là? 

— Mais, Monsieur, fait le 
jeune garçon interdit, ma lan- 
gue n'est pas sale! 


Partageons notre trésor | Pour rire un peu 


| 
| 


| 
| 
| 


| 


| 
| 


employé dans un jardin zoolo- | 


gique: 


— Dites done, êtes-vous fou? 


Vous partez diner en laissant 
la cage aux lions ouvertes, On 
aurait pu les voier. 

L L£ . 

“Oh! maman! disait petit 
Paul. Regarde donc l'homme de 
la lune! 1 s'est fait un hamac." 

L£ . D 

En regardant monter un oi- 
sæau dans le ciel, petit Jean dit: 
“Regarde maman, l'oiseau qui 
boit dans les nuages”, 


Je ne veux 
rien faire 


Le célèbre avocat Berryer ré- 
pondit un jour au supérieur de 
son collège: 

— Je ne veux rien faire, 

— C'est entendu, monsieur, 
vous ne ferez rien. 

Et le supérieur le conduisit 
dans son fauteuil, et lui souhaita 
de bien se reposer. Le supérieur 
se mit à son travail. 

Au bout de quelques instants, 
le jeune Berryer commençait à 


PO €n |s'ennuyer, Sans plus se gêner, il 
d'auires n'y|prit un livre qui était sur la ta- 


e. 
— Ah! non, monsieur, lui dit 
le supérieur, lire c'est travailler. 
Vous avez déclaré ne vouloir 
rien faire, Ne faites rien et re- 
mettez ce livre à sa place, 

Déconcerté, Berryer remit le 
livre mais au bout d'un quart 
d'heure, il n'en pouvait plus, Il 
essaya d'un nouvel expédient 
pour s'occuper, Il se mit à faire 
des cocottes avec du papier. 
C'est encore travailler. Même 
représentation du supérieur. 
Même inaction forcée, Il fallut 
en r par là et se remettre 
à ne rien faire. 

Berryer n’y tint plus. Il de- 
manda pardon, promit de tra- 
Vailler, convaineu par lui-même 
du terrible supplice qu'est celui 
de ne rien faire, Il devint l'ora- 
teur célèbre que l'on sait, 


La technique 
dans le monde 


Zoologie? 

Les Américains mettent au 
point une nouvelle arme contre 
les insectes: une guêpe de la 
taille d'une fourmi et Le se 
nourrit exclusivement d'oeufs 
d'insectes, Lorsque des batail- 
lons entiers de ces auront 
été lâchés dans une région, tous 
les oeufs d'insectes seront dé- 
truits, à la suite de quoi les peti- 
tes guêpès n'auront plus qu'à 
mourir elles aussi, faute de nour- 
riture. 


Médecine 


Un spécialiste, le docteur 
Arend Bouh u y s recommande 
aux asthmatiques d'apprendre à 
jouer de la flûte et de la clari- 
nette, ‘Un morceau de musique 
joué sur un instrument à vent 
constitue un excellent exercice, 
affirme le spécialiste, La capaci- 
té pulmonaire augmente, le souf- 
fle est plus puissant, plus pro- 
fond, ce qui tend à éliminer pro- 
gressivement l'asthme chronique 
et les crises d'asthme aiguës”, 


Alimentation 


Un savart canadien affirme 
que la viande des porcs est gran- 
dement améliorée quand on mé- 
le des doses infimes de nicotine 
à leur nourriture, Leur prix de 
vente s'en trouve augmenté de 
30 pour cent, La nicotine stimule 
en effet la sécrétion d'adrédali- 
ne, une hormone qui facilite l’é- 
limination de la graisse, Les pre- 
mières expériences avaient por- 
té sur des injections directes d'a- 
énaline, mais le procédé était 
beaucoup trop coûteux, Mais 


est-ce prudent? 


Deux médecins américains es- 
timent que la viande grillée sur 
du charbon, au barbecue, pour- 
rait provoquer le cancer, Un 
seul bifteck grillé de la sorte 
contient une dose de benzopyrè- 
ne six fois supérieure à celle con- 
tenue dans une cigarette, Or le 
benzopyrène est considéré au- 
jourd'hui comme dangereuse- 
ment cancérigène, 


Beaucoup de gens seraient de- 

venus sages s'ils ne s'étaient pas 

imaginés l'être déjà. 
SENEQUE, 


LISEZ LA BIBLE 


BIBLE — 


Qu'est-ce 
dans l'Ancien 


s 
ù 

: 
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ue la crainte de Dieu 
estament?"' 


(Mile Suzanne L., Montréal) 


Les hébreux se servaient de l'ex- 
pression ‘crainte de Dieu’, non pas 
parce qu'ils envisagaient Dieu comme 
un objet de terreur et d'effroi, mais 
parce qu'ils avaient une idée très hau- 
te de sa grandeur et de sa toute-puis- 
sance, C'est plutôt le respect de 
ce n'est certainement pas la peur phy- 
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HORIZONTALEMENT VERTICALEMENT 
1—Millionième de thermie, 1—Qui murmure habituelle. 
2—Mariage, — Exauce, ment, 


3—Qui fait tourner. — Man-) 2—Fille de Cadmus, — Nègæ 
che au tennis, tion, — Petit de l'oie. 

4-—Pays. — Colère. 3—Ville de premier ordre. … 

5-Chiffre. — Qui æpparten Personne qui a l'habitude 
aux Slaves. — Capitale de ruser. 


Brésil. 4-Sorte de torpéda 
6-—-D'un verbe gai. —— Pronom.| 5--Science de l'être en géné- 
— Royal canadien, — En-| ral. — Article 
can, | 6—Action d'émailler, 
7—Principe, loi, — Ville de! 7-—Marque l'étonnermnent. - 
Belgique. | Choisie. 


8—Pivot autour duquel peut! 8—Pousser un grand eri. — 


tourner une pièce, — Tout| Sainte. 

instant. | 9—Rapport ouvert, — Ramas, 
9—Action de rire. — Liquide. i0--S'amuser à des riens. — 

— En ven. Colère. 

10—Lac d'Italie. — Action de!}—Verbe latin. — Maladie de 
gérer. la peau. 

M-—Purtie du corps. -—— Chemin 12--Roi de Thèbes Que nous 
de halage. — Partie du apporlons en naissant 
pied. (plur), 

12—Large silen. — Actions 
peser. 


SOLUTION DU PROBLEME Ne 34 


= Horizontalement: 1. Rédac-:M# Verticalement: L Rimuifle- 
tionnel, 2 Isoler — Loge; 3.lries; 2 Eson — Ai — Ogre: à 
Motilité — Non, 4. Ana —|Dotation — Na; 4 Ali — Etna 
Esau — Eut; 5. Té -- Ansette; | — Ote; 5, Celé — Tabor; 6. Trk 


6. Laitance; 7. Lion — Nég — sannuel, 7, Tancer — Emi: A, 
Ere; 8. Naturel — An; 9. Ro — Lu — 
— Ae — Ft; 10, Ignobles — Lf;!Té; 10, Nonêtre — Let: 11, 


11. Erato — Moteur, 12, Se — 


Erminette. 


|Eusèbe —— Son; 9. Ni 
re Ralful, 14 Lentement 


Ouf! c'est réglé, du moins 
jusqu'à la prochaine fois 


Tout ne va pas pour le mieux 
dans le meilleur des mondes 
chez les Martin, Julie est en face 
d'un problème qu'elle ne sait 
vraiment pas comment résoudre, 

Il y a quelques jours, celle-ci 
remarqua que sa grande fille, 
Anne-Marie, était beaucoup plus 
prévenante qu'à l'habitude, Sans 
qu'elle ait à le lui demander, 
Anne-Marie fait la vaisselle, 
passe la vadrouille, et s'offre 
même à faire des courses, Elle 
demeura perplexe jusqu'au mo- 
ment où sa fille lui dit: “Euh! 
maman, euh! maman, j'ai une 
faveur à te demander, Dis, tu 
vas vouloir, hein?” 

“Demande toujours, de répon- 
dre Julie, ensuite on verra." 

“Tu ne voudras pas, je sais, tu 
ne veux jamais que je fasse com- 
me les autres." 

“Mais enfin vas-tu dire ce que 
tu veux.” ÿ 

“C'est que, vois-tu, des amis 
de Jean (Jean, c'est le petit ami 
de notre héroïne) ont décidé de 
faire un voyage et veulent que 
nous allions avec eux." 

“Quelle sorte d'amis et quelle 
sorte de voyage?" 

“Bien ., .Jacques, un cama- 
rade de collège de Jean peut a- 
voir l'auto de son père, il veut 
amener sa petite amie, ei veut 
que Jean et moi soyons aussi du 
voyage, Nous partirions pour 
deux ou trois jours.” 

“Ah! c'est charmant! Et qui a 
eu cette idée géniale?" 

“Tu vois, c'est toujours la mé- 
me chose, j'en ai assez, Si ça 
continue, je vais devenir une 
vieille fille,” 

‘Tu as encore quelques bon- 
nes années devant toi, avant de 
coiffer Ste-Catherine, ma fille, 
car enfin, si ma mémoire est 
bonne tu n'as que seize ans, Et 
ce voyage, fais-en ton deuil, si 
d'autres le permettent, c'est leur 
affaire, mais moi je dis non,” 

Depuis ce jour, Anne-Marie 


La pièce de 
monnaie qui saute 


Voici un amusant petit jeu 
de compagnie, Demandez à l'un 
de vos amis de prendre la pié- 
ce sans la toucher el sans lou- 
cher à la table, Pour réussir ce 
petit tour de force, il suffit de 
tenir la main à demi ouverte à 
environ 2 pouces de la pièce et 
de souffler avec force sur la 
pièce, L'air comprimé dans vos 
poumons soulève la pièce et fait 
sauter celle-ci dans votre main. 


Le commencement 
de la sagesse 


sique, À toute fin pratique, ‘craindre 
Dieu’ veut dire ‘pratiquer sa religion’ 
et la maxime bien connue ‘la crainte 
de Dieu est le commencement de la 


n'a pas desserré les dents, Elle 
s'enferme dans sa chambre et 
n'en sort que pour l'heure des 
repas, 
“Je ne l'ai jamais vue ainsi, 
dit Julie à son mari, Je ne sais 
plus que faire." 
“Fais-la venir et on va régler 
le problème, dit Bertrand, 
“A présent, dit celui-ci à sa 
fille, tu vas nous dire pourquoi 
tu boudes," 
“On me traite ici comme si 
j'étais une petite fille, on ne me 
donne pas l'occasion de sortir et 
de m'amuser comme les autres 
L vont danser, qui vont voir 
es spectacles dans les clubs, je 
ne peux rien faire, Vous voyez 
du mal partout, vous n'avez pas 
confiance en moi et je m'ennuie 
et je vais faire rire de moi, 


L'on 

“Quand tu étais petile, re- 
prend Bertrand, tu ne portais 
les mêmes robes et la même 
coiffure qu'aujourd'hui, E4 dans 
dix ans, tu seras également coif- 
fée et vêtue différemment. I y 
a un temps pres chaque chose 
dans la vie, Il n'y a aucun mal à 
aller voir un spectable dans un 
club, s'il est bien tenu, mais tu 
n'as pas encore l'âge de ces di- 
vertissements, Tu t'ennuies, c'est 
un peu ta faute, Pourquoi n'in- 
vites-tu pas des amis et amies à 
venir danser ici, puisque tu ai- 
mes tellement ça danser, Le 
sous-s0] est bien fini, ta mère et 
moi, on ne vous dérangerait pas, 


“Tu voudrais, et toi aussi ma- 
man," 

“Mais bien sûr, dit Julie.” 
“Et le voyage, continua Ber- 
trand, tu admetiras avec moi 
que des parents sensés ne laisse- 
raient pas partir une jeune fille 
de seize ans, seule avec un gar- 
çon, pour un grand Voyage, mé- 
me s'ils ont blen confiance en 
eux, Sois sincère, si tu étais à 
notre place que ferais-tu? J'a- 
vais l'intention de vous amener 
camper en fin de semaine, de- 
mande à ton Jean de venir avec 


“Oh! papa, papa, tu es telle- 
ment gentil," 

“Ouf, enfin, dit Julie quand 
Anne-Marie se fut éloignée, c'est 
> , » . jusqu'à Ja prochaine 
ois," 


La Bible vous parle 
Que celui qui donne le fasse 
sans calcul; celui qui préside, 
avec diligence, celui qui exerce 
la miséricorde, en rayonnant de 
joie, (Rom 12, 8) 


= LISEZ LA BIBLE = LISEZ LA BIBLE = LISEZ LA BIBLE == LISEZ LA BIBLE == LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE 


BIBLE 


Sagesse'’ pourrait se traduire’ la pra- 
tique de la religion est la base d'une 
bonne conduite”, 


Vous avez des questions à poser ? 
Ecrivez-nous, 

Le Courrier Biblique, 

SOCIÉTÉ CATHOLIQUE DE LA BIBLE 
5221 ov, De Gaspé, Montréal 14 


leu 


…— LISEZ LA BIBLE —— LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA 
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Gt-Bonifoce, le 25 seprenbre 1964 
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Billet du vend 


redi 


HENRI DE RÉGNIER, 
après vingt-cinq ans 


Soéciat à Lo Liberté et le Patriote 


Je n'ai jamais oublié cet 
alexandrin ternaire d'Henri de 
Régnier, dans un recueil dont 
j'oublie le Utre: Les baignades 
sans noyades des naisdes. 

1) me plaisait, non par ses 


sssonancés voulues, mails le 
tableau de jolies formes, la 
sûre technique et l’habllelé 


prosodique qu'i représentall 

Il évoquail aussi la grecque 
Nausicas, se baignamt par la 
rûce d'Homère dans une eau 
+48 où tremblotaient joncs 
et quenouilles, sous le regard 
émerveillé de nymphes rieu- 
ses, un tantinet Jalouses de sa 
classique beauté 

Lisant les journaux, sans 
m'être jamais dérintéressé 


© 


Bijoux et bibelots 


Nous portions costume, au 
prmtemps, quand nous délais- 
sons les lourds manteaux d'hi- 
ver, Nous le portons aussi l'été, 
mais confectionné de tissu léger 
et aux couÆurs claires, A l'au- 
tomne, quand nous remisons nos 
robes de cotonnade, nous sor- 
tons le confortable costume de 
lainage, Cet hiver, ii ne sera pas 
assez chaud pour nous protéger 
des rigueurs de la température, 


Mais nous ne le mettrons pas 
au rancart pour cela, Nous je 
porterons sous le manteau de 


fourrure, 


On porte se costume pour fai- 
re des courses, pour aller pren- 
dre le thé, On porte le costume, 
le soir, accompagné d'une élé- 

ante blouse de chiffon, ou d'un 

rm bijou, Avec des accessoires 
appropriés et un chaud tricot, 
H devient un ensemble sport, 

Le costume est donc un élé- 
ment indispensable de la gar- 
de-robe féminine, Alors, avant 
de fixer votre choix, demandez- 


Numéro du patron: 510 
Prix: 35e 

Envoyez votre commande à: 

Laura Wheeler Dept. 

Le Liberté et le Patriote, 

60, Front St. West, Toronto, Ont. 

{non à Winnipeg) 

Ecrire lisiblement le numéro du 

patron, votre nom et votre adresse, 


(Paiement en monnaie seulement, 
les timbres ne sont pas acceptés.) 


| d'Ulysse ni de l'Odymée, j'y 
| découvre ce r l: centenai- 
| re de naissance d'Henri de Ré- 
gnier, qui vit le jour à Hon- 
fleur le 28 décembre 1864, 
sur la mer et la Seme. 
| Il aurait donc cent ans cette 
année, mais il mourut à moins 
de 72, en 1938. 

On a dit de lui beaucoup de 
| mal et quelques jolies choses, 
| mals on tend à croire qu'il 
mérite surtout ces dernières, 


| 


La preuve, c'est qu'il re- 
vient à la surface, après une 
éclipse d'un quart de siècle, 

Pendant un temps, À fut de 
mode et bien vu de ne pas Lire 
son oeuvre, de s'en moquer 


Coffret 


de 
Posette 


|vous si cet ensemb.e répond à 
|toutes les exigences que vous en 
| attendez, 
+ # + 
On peut faire disparaitre des 
tâches de jus de fruits sur des 
tissus, même très délicats, en 
| faisant tremper la tache dans 
| du lait sur, 1] faut renouveler le 
| lait plusieurs fois. On rince en- 
|suite à l'eau claire, Mais pour 
que ce procédé réussisse, il ne 
|faut pas avoir mouillé la tache, 
ni avoir employé savon ou dé- 
|tergent auparavant. 
+ #. + 
A son jeune fils qui lui de- 
mandait ce qu'est un ‘compte 
conjoint”, le papa donnait l'ex- 
| plieation suivante: 
— Nous avons un tel compte 
à la caisse populaire, ta mère et 
moi, J'effectue les dépôts et ta 
mère fait les retraits! 
+ + 
Si vous désirez maigrir, man- 
gez avant chaque repas une 
pomme crue, Cette pomme cou- 
péra votre appétit et vous em- 
pêchera de vous bourrer avec 
du pain ou autres mets grossis- 
sants, 
+ # + 


Quand vous avez une décision 
à prendre, fermez les Yeux et 
mettez vos mains sur vos oreil- 
les pour mieux vous concentrer, 
vous isoler en vous-même, 

# 

Pour enlever les taches de 
graisse sur les verres de vos lu- 
nettes, frottez-les avec une tran- 
che d'oignon que vous aurez 
fraichement coupée, 

+ * + 

— Toto, finis ta purée. 

— Non, elle n'est pas bonne, 
coute, mon petit. Dans 
une vingtaine d'années, tu cla- 
meras à La malheureuse femme 
que je faisais une cuisine extra- 
ordinaire, 

+ » + 

Vous avez mis dans votre lit 
un drap affligé d'un ‘“ciair” 
qui est devenu un trou, Une re- 
prise faite en temps utile vous 
eut épargné cette pièce qui re- 
présente ua ares oran 


Ce 


Pour ajouter une note colorée 
à vos repas, sservez du beau 
beurre doré sur de la glace con- 
cassée, garnie de persil ou de 
cresson, 
+ # + 
Quelques gouttes d'huile de 
ricin font grand bien aux fou: 
gères tombantes, On jette l'hui- 
le sur les racines et on laisse le 
pot de fougère à tremper toute 
la nuit dans un seau d’eau. 
+ # + 


Un vagabond est traduit en 
Cour municipale, 

— Il a passé l'après-midi à 
flâner au coin de la rue, de dire 
l'agent qui l'avait arrêté. 

Trehte jours! prononce le ju- 
| ge. Vous devriez savoir que c'est 
| grave de tenter de personnifier 
! un officier de police, 
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La montée vers l'amour 
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Très souvent, Jean-Loup ve- 
nait attendre Dominique à ja 
sortie du bureau; leurs pas s'ac- 
cordaient beaucoup comme leur 
caractères, Ils se trouvaient 
beaucoup d'idées commune a: 
souvent, le meme 1vre ieur piai- 
sait, le même coucher du soleil 
sur la Saône les émerveillait! 

“Jamais plus'', songeait Domi- 
nique. Jamais plus ils ne refe- 
ront le trajet le long des quais 
les dont 


sous marronniers es 
feuilles dorées commencent à | 
joncher la iterre: il faudra bien 
qu'elle renonce à Jean-Loup! 
Puisque sa famille la repoussait 
auand elle avait un emploi, que | 
dirañt-elle « elle apprenait qu'on 
l'avait remerciée? Mise à la por- 


| 
te comme une servante malhon- | 


nête! Dans son désir de se meur- 
trir davantage, la jeune fille 
voyait sous les plus noirs aspects 
tous les événements de ces der- 
niers jours 
Dominique! 

On l'apvelait! Et c'était Jean- 

Louo. 


— Vous marchez à une allu- 
, lui dit-il dès qu'il fut près 
d'elle , . Que se passe-t-W? 
Etes-vous mobilisée, vous aussi, 
— Oh! Jean-Loup, je suis 
bien malheureuse, gémit-elle, 
| cherchant tout de suite la conso- 
ation qu'il lui fallait, Je viens 
| de perdre mon emploi! On arré- 
te les catalogues. 
— Naturellement, 
guerre, 
| Elle le regarda avec des yeux 
agrandis par l'épouvante, 
Non, ce n'est pas la guer- 


re 


c'est la 


re, dit Jean-Loup; on mobilise 
|seuement, comme l'année der- 
nière; je viens de recevoir mon 
ordre; je dois rejoindre à Gre- 
noble . Mon coiffeur fermait 
son magasin, en mettant sur la 


| porte un avis de fermeture pour 
Cause de mobilisation annuelle 
... Nous avons bien ri tous les 
deux .., 

| Mais Dominique vit sa pâleur. 
Etait-ce done ux, cette fois? 
| Alors, combien pesait peu son 
|peuvre pell chagrin à côté de 


serie 


| gent 


—————_———— 0 


avec des airs savantasses, com- 
me savent s'en donné ceux 
qui, croyant lout sævoir et ne 
connalssant rien -— sont dési- 
gnés aux Etats-Unis par ©: 
ol: mot d'ignorammes. 

Pour em revenir à Régnier, 
qui n'avait achelé ni inventé 
sa particule, E appartenait 
une vieille famille noble, dite 
d'épée, mais i] avait plus d'at- 
trait pour les humanités, les 
lettres, les arts, que le manie- 
ment des armes. 

Cela est si vrai qu'il son- 
pe. en ce qui le concernait, 

remplacer l'armée par la 
diplomatie, et A subil avec 
succès les examens conduisant 
à la carrière, mais il abandon- 
na tôt celle-ci pour se tourner 
vers la littérature. 

Comme tant d'autres, il 
commença par écrire des vers. 
et N arriva qu'il y réussit 
mieux que la plupart, avec 
ce résultat que ses poèmes 
furent à la fois achetés et lus, 
commentés, critiqués comme 
ñ se doit. 

I! s'en félicita comme il se 
doit aussi, n'en croyant qu'à 
moitié ses oreilles et ses yeux. 

Puis il épousa un jour la 
plus jeune des trois filles du 
poète Jusé-Maria de Hérédia, 
qui s'appelait Marie et écri- 
vañt elle-même des vers re- 
marqués, sous le pseudo de 
Gérard d’Houville. 

. LL L£ 

Hérédia était alors chef de 
choeur de la poésie parnasien- 
ne, comme dit Charles Maur- 
ras, et son dernier gendre ne 
s'en trouva point mal. 

On imagine qu'il Lui donna 
les coups de pouce nécessaires 
au bon moment, aux endroits 
où ils pouvaient avoir effet. 

Toujours est-il qu'Henri de 
Régnier se trouva un jour lan- 
cé et connu. 

Il publia de nombreux re- 
cueils, dont Jeux rustiques et 
divins, Les Médailles d'argile, 
La Sandale ailée, Le Miroir 
des heures, parmi ses meli- 
leurs et les plus appréciés, 

Jl est un classique par na- 
ture, éducation, goût, mais il 
fut aussi une sorte d'initia- 
teur dans l'emploi du vers li- 
bre, de ce vers libre qui ne 
nie l'intelligence ni le bon 
sens, n'a rien à voir, par ex- 
emple, au vers lymorphe 
de certains symbolistes (dixit 
Fortunat Strowski), 

Il écrivit aussi de nombreux 
romans et autres ouvrages en 
prose, où il témoigne de ses 
qualités d'homme d'équilibre 
et de mesure, teintés d'un épi- 
curisme qui parait de bon 
aloi, d'un libertinage élégant 
rappelant la fantaisie du siè- 
cle dix-huitième, 

On voyait en lui, en son 
temps, fu du vers le plus 

rfait de son pays. 

Pi fut de l'Académie — ce 
qui ne prouve rien — et il 
parait renaître, ce qui prou- 
ve davantage, 

L'ILLETTRE, 


& 


Poissom 


1 livre de filets de 


(aig-æfin, morue, etc.) 


jus de citron 

4 de tasse de noix hachées ous 
tranchées en lamelles (noix 
Gremoble ou amandes mon- 

| dées ) 


| 
| 
| l'oignon moyen, tranché 
| W €. à thé de sel 
| 4 de c. à thé de poivre 
|4 c, à thé d'estragon 
2 c, à table d'huile d'olive 
| 1 c. à table de vin blanc ou de 
1! 


poissora 


| 


LA 


aliconte 


le fera d'Æ> d'abord dégeler un peu 
|au réfrimé æiginiiu, Le détailler 
enuie em en milions, Beurrer un 
| pal allarmeæant oi four et disposer 
| dans le ft fond 4 rondelles d'oi- 
gnon, M: B#Melit le poisson dessus. 
Asalonnæment de sel, poivre et es- 
tragon, V7 Verne l'huile d'olive et 
le Vh sueur lt son. Parsemer 
de noix re  hachies, Cuire au four 
à 30° PAF, de 15 à 20 minutes, 
où jusqu" æœu'à « que ja chair du 
polton s"æ s'elluile aisément sous 
a dnt © d'u fourchette, Pour 


t congelé, on 13 proncæsæmnti 


| Courrier de Cousine Blarzche 


Ne négligez pas les pellicules 


Nombre de mes lectrices m'é- 
crivent mme demandant des ren- 
seignements sur les pellicules, 

Eh bien, voici. Les pelkues, 
|ces petites peaux banches qui 

se détachent du cuir cheveu, 
|n'aident certainement pas à l'ap- 
| parence d’une belle chevelure. 
| Ils peuvent être aussi très désa- 
gréables car is produisent une 
certaine démangeaison du cuir 
chevelu, Ils peuvent aussi causer 
la perte des cheveux. 
| Les pe:ilicules sont causés par 
| des glamdes qui secrètent une 
| quantité trop abondante d'huile 
| sur le œuir chevelu, C’esi pour- 
| quoi, vœus gratter la têle peut 
| devenir une source gl'infection. 

Je le æépète, les peliicues ne 

devraient pas être traités comme 
une cormdition négligeable, Si 
vous avez négligé votre diète en 
ces derniers temps, pensez-y, 

Evitez la friture et Les viandes 

grasses comme le bacon, le porc, 
aussi les fromages, crème, cho- 
colat, Albstene-vous des Vian- 
| des assaisonnées et aussi du sel 
|autant que possible, 

Si votre condition n'est pas 
tellement avancée, vous pourrez 
vous débarrasser des pellicules 
en employant un bon sham- 


ae 
RON 


a: | ES 


ve, : 


l'immense peine qui s'apprétait à , par la décision de Jean-Loup, 


serrer le coeur de l'humanité, 
ma chérie, dit Jean-Loup, voyant 
les yeux brillants de la jeune 
fille , ,, Nous allons nous ma- 
rier le plus tôt possible; je veux 
que si la guerre éclate vous soyez 
chez-moi, dans ma famille ,,,. 

Ces mots ranimèrent le sou- 
venir de la visite de Thierry. 

— Oh! Jean-Loup, pourquoi 
m'avez-vous dit que votre fa- 
mille consentait à notre mariage, 
puisque ce n'était pas vrai? 
Qui vous l'a annoncé? Qui 
a osé? 

…— Votre cousin, 
Vous m'avez si souvent dit du 
bien de lui! Je le considira:s 
déjà, sans le connaître, comme 
un frère; j'étais prête à l'almér. 
Eh bien! c'est un coeur dur! 

— Que vous a-t-il raconté? 
Je vous jure qu'il le paiera s'il 
vous a fait souffrir! 


Vous n'allez pas pleurer, | 
[bien coramencé, dit-elle 


Comme ils devaient la détesier! 

— Notre belle histoire a trop 
avec 
douceur, C'était un soir de fête, 
comme dans la chansom . ,, Ce 
serait extraordinaire que rien 
d'ennuyeux n'arrivât avant no- 
tre mariage! Ce serait sans 
exemple! Il va peut-être nous 
falloir traverser des épreuves; 
mais si nous nous aimons, qu'im- 


| porte! 


Thierry! | 


| ble 


— Lui ne m'a pas dit grand- | 


chose; mais il m'apportait une 
lettre de votre mère, et de toute 
évidence il en savait le contenu: 
elle était ouverte: votre mère, 
Jean-Loup, m'a offert de l'ar- 
pour que Je renonce à 
VOUR ee 

— Aussi, je trouvais qu'ils me 
laissaient bien tranquille, depuis 
l'autre jour! Ils agissent en des- 
sous! Mais comment Thierry 
s'est-H prêté à leur jeu? Cela 
ne lui ressembie pas 

Jean-Loup parlait à voix heu- 


Ls arrkwaient devant 
son de Dominique, 

— Venez avec moi, dit-elle, 
je crains la slitude avec ma 
tante; je voudrais lui cacher mes 
tourments, et je suis si mistra- 
,,: Vous déjeunerez avec 
nous ,,. 
dernière fois, ,, 

Ils étaient duns l'allée; d'une 
verrière, tout en haut, tombait 
un jour gris qui attristæit encore 
la sombre demeure, 

Jean-Loup s'arrêta  subile- 
ment; il pæit la main de Domini- 
que, la serrant à la broyer, 

…— Pourquoi dites-vous cela, 


la mai- 


Ce sera peut-être la | 


| ma chérie: la dernière fois? Son- | 


te, sans y prendre garde, comme | 
pour lui seul; mais Dorninique, | 


qui l'écoutait, pouvait mesurer 
à ses paroles la sympathie au 
nourrissait la famihe de F'leuran- 
ce à son égard, E 


e crovail en- | sent pas! 


gez-vous À la guerre, aux ba- 
tailles futuares, aux morte? 
Elle secoua la iête 
« À rien de tout cela, seule- 


ment à VOxS parehis QUI re Vols 
nt pus de moi Nous de- 
vrons biem nous inc'imer, mon 
pauvre Jean-Loup, Ma'gré nos 


airs fanfarons, nous ne sommes 
pas fais peur l'insuboréination 
Il se mit à rire: 


…— Quel grand mot! Mais 
sovez tranquille: je vous épouse 
rai malgré eux, malgré tout le 
monde, Ah! Ja no me connais. 

Ma mère, quand elle | 


tendre les discussions susciiées : verra à quel point je suis décidé ! 


poolig, LÆ Lu chèveux devraient 

| être lavésdrés une fois la semaine, 

| et dins lem£ le cu de cheveux gras, 
deux fois æxbbs la maine. 

lyaswmz airlemarché bon nom- 
bre de œ crème et tonique qui 
peuvent rx réellement vous aider si 
VOUS VoLa&g eus donnez a peine de 
bien vousææ as en servir. 

Es avez æmavaty soins, vous n'ar- 
repas æ.sdantlorer votre con- 
dit, je «æ$e vo sonseilie forte- 
ment de « + couler un dermato- 
logsk, C. Car || faut se rappe.er 
que plusisæ.sieurs prob:èmes de la 
peau, pause a uplèry entrées, peuvent 

dre usées pir les pellicu.es, 

Si vouæapus direz plus amples 
infomaticm&2ions sir ce sujet, faites 
m'en la de Æ> demunde et je vous en- 
verri moesæaon luillet sur les che- 
veux, Vou-remus poivez aussi obtenir 
mes feuille Æ£eallols ur les yeux, le vi- 
sage la 2  truwiration, le buste, 
l'entemesmæenent des poils foilets, 
l'obésité, . hi migreur, en en- 
voyant uemeæun lnbre de 5c pour 
chaque fe=sfeuilel, 

Le lout tæaut wi envoyé avec dis- 
créllon, 

Adrésse=emæses tas lettres à Cousine 
Blanhe, LI La liberté et le Patrio- 
te, CP. 001, Chambly, Qué, 
Non à Wie WW inapog, 


AT à ‘a 

Vers la mi-octobre, les quelque 700 hôtesses d'Air Canida mm 
nouvel uniforme d'hiver, C'est la première fois depuis 1953 que . 
hôtesses est ainsi transformé et le sixième changement qu ”il subit deg=» ei les débuts 
de la ligne aérienne nationale, À gauche, l'élégance diserète de IE l'enwmble vert 
forêt, que le mannequin porte au banc d'essai des moteurs à ractiormemon, contraste de 
façon frappante avec le premier umiforme (1938) d'une hêtes phot-atonphiée près 
du train d'atterrissage d'un avion Lackheed 10A à 10 passagers 


rovliront leur 
= l'nlorme des 


à post otæeoulre ii conseil de fa- 
mille, sera aa h première à vous 
ouvritses E æ br, , Elle ne m'a 
Jamal rlecaesen rélisé , . . 

Au palier du premier étage, il 
s'arréh ensœxencot: 

a æ chi, soyez coura- 
geus,., … , Mines nous avons 
La guure, œ . coq n'est pas prou- 
vé du lout &æal, tn ne sera perdu 
. Nu derovenvisager une 
séparilon  æx mominlanée , , , 
Vous n'écrmemerlru de ces joiies let- 
tres qe sem sav dctire les fem- 
mes, 

… je nee Veux pas qu'il y ait 
La guure, z L mimura-t-elle, com- 
mme sleût  #æt dbin son pouvoir à 
bui d'éoigr=msner we snectre, Dites- 
moi, Jan Emloin, qu'il n'y aura 
pus li puer=aeseri, 

Non, ,m, monpeilt, je vous le 
promes ds di en caressant Ja 
pâle joue >  d'enlinl, 

Elle se © due de l'étreinte 
douce: 

… \llonææens, ner, dit-elle en 
abordin: les je duxième étage 

Mas elemLile x wniait terrible- 
ment hate, .æw, El hndis qu'ils con- 
tinuant l'4 milon, elle crut 
voir h hespähaue dhouette d'un 
homme qu mggul, h Vel, montail 
derrière elL& £æjle, Éle Chassa ‘la vi- 
sion NVoæ melon, Etait-ce le 
moment d'&"Æ'acupier celte image 
d'un tre © ail avait partie liée 
œontre lea æmn loin? 


ment à réfléchir sur l'impor- 
[tance d'un bon déjeuner? Les 
lenquêtes menées par des nu- 
|tritlonnistes révèlent que cet 
|important repas est très souven! 
| négligé et que plusieurs enfants 
| de même que nombre d'adultes 
| partent soit pour l'école, soit 
|pour le travail, pas suffisam- 
|memt nourris ou pis encore, non 
| nourris. Maintenant que les clas- 
| ses ont 

|ces, pourquoi ne pas étudier vos 
habitudes, familiales en ce qui 
concerne ce repas important, et 
rectifer s'il y a lieu? 

Après 8 ou 10 heures de jeù- 
| ne, le corps a besoin d'aliments 
|nutritifs qui seuils peuvent être 
fournis par un bon déjeuner, 
Vous êtes-vous déjà rendu 
compile vers le milieu de l'a- 
| vant-midi de lassitude, de maux 
de tête ou encore éprouvez-vous 
de la difficulté à concentrer? Si 
oui, c'est que vous n'avez pas 
déjeuné et que votre système 
protesie du manque de carbu- 
rant. Les études démontrent que 
les enfants de mème que les a- 
dultes donnent un meilleur ren- 
dement s'ils ont pris un bon dé- 
jeuner, 

Améliorer les habitudes ali- 
 mentaires de votre famille en 
|vaut bien l'effort, Voici quel- 
|ques suggestions qui vous ai- 
| deront à bien commencer votre 
|journée avec un bon déjeuner: 

— Eveillez votre famille une 
demi-heure plus tôt; de cette 
façon vous pourrez tous ensem- 
bie jouir d'un bon déjeuner, 

— Utilisez un service de vais- 
selle gai. Il aidera à bien com- 
mencer la journée, 

— Mettez la table la veille et 
commencez à préparer les recet- 
tes les plus longues le soir pré- 
cédent, si possible, Par exemple, 
Imesurez les ingrédients secs 
pour les crêpes, vous n'aurez 
qu'à ajouter le liquide au dé- 
jeuner. 

— Servez-vous de votre con- 
gélateur: les gaufres, les muf- 
fins dégèlent en un rien de 
temps. 

— Lorsque les appétits sont 
restreints le matin, servez à vo- 
tre famille de petites portions 
puis augmentez graduellement 
le volume, 

— Offrez à voire famille une 
grande variété d'aliments, Es- 
sayez de leur servir autre cho- 
se que les aliments tradition- 
nels d'un déjeuner, Occasion- 
nellement, servez même les plats 
préférés de votre famille, même 
si ce sont des sandwichs au fro- 
mage grillés au four, ou encore 
des biftecks à la hambourg, 

— Eaborez un menu pour 
une semaine ou un mois à l'a- 
vance, 

Essayez d'établir un menu de 
base pour le déjeuner, Selon les 
nutritionnistes, les aliments de 
chaque jour doivent fournir des 
éléments nutritifs variés: 

Les protides pour la croissan- 
ce et la r ation; 

Les minéraux et les vitamines 
pour la croissance et aussi pour 
une plus grande efficacité des 
fonctions organiques; 

Les liquides (gras) et les glu- 
cides (sucre) pour l'énergie, 

Puisqu'aucun des aliments ne 
peut fournir tous les éléments 


‘|nutritifs dans les quantités re- 


quises, essayez d'élaborer un 
menu qui comprend dans cha- 
que repas un ou plusieurs des 
groupes d'aliments recomman- 
dés dans le Guide alimentaire 
canadien: lait, fruit, légumes, 
pain et céréales, viande et pois- 
son, 

Le déjeuner devrait inclure 
4 à 14 des besoins alimentaires, 

Voici un déjeuner de base, 
Ces aliments devraient faire 


Le port du clergyman 
dans un diocèse italien 


TRIESTE (CCC) — Son Exc, 
Mgr Antonio Santin, évêque de 
Trieste en Italie septentrionale, 
a autorisé les membres du cler- 
|gé de son diocèse à porter le 
| “clergyman’’ comme costume de 


sortie, L'évêque déclare notam- 
ment qu'il convient de ne pas 
mettre d'obstacle à l'évolution 
normale du costume ecclésias- 
tique et que cet “aggiornamen- 
to’ conforme aux buts pasto- 
raux du Concile, doit permel- 
tre aux prêtres de vivre en con- 
tact plus étroit avec leurs fi- 


Trieste est ainsi le premier 
diocèse d'Italie où le port du 
ces man est officiellement au- 
lorisé, 


... C'est une épreuve qui attend 
toutes les générations .  , Il s'a- 
git d'y faire face avec le sourire, 


Son entrain, sa gaité commu- 
nicative, parvinrent à chasser de 
l'âme de Dominique les papil- 
lons noirs et leur sinistre ronde, 

L'atmosphère de malheur qui 
les enveloppait se diasipa, La 
jeune fille trouva une raison 
pausible pour dire à sa tante 
qu'elle ne retournerait pas au 
bureau de quelques jours: le tra- 
vail marchait au ralenti; on lui 
donnait des vacances supplémen- 
taires , , , Quant aux bruits de 
guerre, il ne fallait pas s'en in: 
quiéter , ,, Ce n'était rien ,,, 

Le repas eut lieu dans une 
|ambiance toute de douceur et de 
| paix, 

Dominique parla de l'invila- 
tion qué lui avait faite Marielle 
de retourner à Fleurance le sa: 
medi suivant, Sa tante et Jean- 
Loup la prièrent d'accepter! La 
| voisine, justement, se trouvait 
sans place, Elle serait enchantée 
de tenir compagnie à Mlle Ber- 
nex, 

“Elle aussi!” songe Domini- 
que, !l y a tout de même quel: 
que chose de changé: jJ'année 
précédente on ne renvoyait pas 


est prête à tourner des obus s'il 


les gens pour rien; il faudra 
peut-être travailler pour la dé- 
fense nationale, La jeune fille | 


repris apres les Vacan- | 


| 


de chique 

jour: 
Un fruit ou jus de fruit (pré- 
férablement une souarce de vi: | 
taminñe C: comme Le juw de 


pomme vitaminé, les Æomales ou 
ies fruits citrins), 

Des céréales à græxims entiers 
avec lait. 

Un oeuf ou un 
protidique, 


| 
| préqurer un menu d'une semai- 


autre aliment | 


Bon déjeuner … Bonne journée! 


Vous êtes-vous arrêté récem- | partie du déjeuner 


Rôtles avec beurre, 
Breuvage — lait pour les en- 
| fants. 
Les économisies ménagères 
|de la Section des consomma- 


ture du Canada se sont servies 


|teurs du ministère de l'Agricul- 


de ce déjeuner de baæ pour 
ne. Vous pouvez voir qu'il n'est 
as si difficile d'élaborer un dé- 
euner qui ne soit pas monotone, 


Const de 


Q. — Nous awons une très jolie jeune fille âgée de 
quinze ans. Elle est passablement grande et élancée, J'es- 
| saie de ne pas la tourmenter, mais elle a un très vilain 


maintien. La pluprart de ses amies sont moins grandes 
qu'elle et elle se cœurbe afin de paraître plus courte, Com- 
ment lui faire comprendre qu'il n'y a rien de plus laid 
qu'une grande per-sonne, homme ou femme, qui se tient 
mal et qui devient courbée pour de bon par simple négli- 


gence? — Grand-rmaman, 


R. — Vous ne mne dites pas si vous avez un bon maintien, 


mais je m'en doute, tar vous 


comprenez que, surtout à son 


âge, votre fille doët se tenir droite, puisque Gans un an ou 
‘deux il sera trop tard, Ce n'est pas seulement pour l’appa- 


rence que toute peæsonne doit 


le faire, mais surtout pour la 


santé, Les poumons se développent mieux et peuvent ainsi 
fournir le montant d'oxygène nécessaire au système entier, 
s'ils ont de l'espace pour se dilater, En se tenant mal on les 
replie sur eux-mênæes empêchant ainsi leur pieine expansion. 
Votre médecin de Æamille ou encore le professeur de culture 
physique de l'école qu'elle fréquente sauront certainement lui 
donner de bons et ppratiques conseils. Je sais par expérience à 
quel point il peut &tre ennuyeux de se faire dire à coeur de 
jour ‘‘tenez-vous dæoile”, mais depuis longtemps je remercie 
toutes les bonnes personnes qui m'ont dit ces mots, car sans 
leur intérêt pour mmoi, je serais très courbée moi aussi. Alors, 
si votre fille lit le Courrier de temps à autre, assurez-vous 
qu'elle voit celui-c£. Elle comprendra peut-être l'affection et 
l'intérêt qui pousserat les gens à l'encourager au bon maintien, 
RUN 


Q. — Quand cloit-on envoyer un cadeau de noces et 
à qui celui-ci doit-il être adressé? Merci. 


R. — On envœie ce cadeau 


ui veut bien faire, 
alement dans les deux 


semaines qui précèchent le mariage et il est adressé à la mariée, 
chez ses parents, Vœus pourriez à la rigueur attendre à la veil- 
le du mariage, mais il faudrait d'excellentes raisons pour agir 
de la sorte, La famille les expose généralement dans une pièce 
de la maison et les préparatifs sont faits à l'avance. 


X YX % 

Q. — Je dois &tre garçon d'honneur assez prochaine- 
ment, Comme c'est la première fois que j'agirai comme tel 
et qu'on m'a demansdlé d'aller chercher la demoiselle d'hon- 
neur à son domicile, j'aimerais savoir si je dois descendre 
de la voiture et entrer chez-elle ou simplement faire son- 
ner le chauffeur et l'attendre dans la voiture? 


Vingt ans, 


R, — Vous devrez descendre de voiture, sonner vous- 
même, entrer, attermeire la demoiselle en question et l'accom- 
pagner à la voiture @ù vous l'aiderez à monter, Dans n'importe 


quelle circonstance et à plus 


forte raison pour un mariage, 


le monsieur descend toujours de voiture et sonne chez la fem- 
me qu'il vient chercher, Je vous félicite de vouloir bien faire 
les choses, Tant de $eunes se soucient trop peu des convenan- 
ces et des belles maraïères, Evidemment, les règles ne sont plus 
aussi sévères qu'autrefois, mais il me faut pas tomber dans 
l'excès contraire, Quue les messieurs ne craignent pas d'ouvrir 


la portière de leur automobile 


pour les dames qui les accom- 


pagnent, que celles-ci n'oublient pas de les en remercier, Ces 
gestes bien ordinaires pourtant, démontrent une certaine déli- 
catesse et une bonne éducation de famille, 


KR 
Q. — Récemment, un homme s’est présenté chez-nous 


pour essayer de noms vendre 


une bible, Il prétendait avoir 


l'autorisation de notre curé et parlait en ami de nos arche- 
vêques et des curés de nombreuses paroisses, Je lui ai de- 


mandé s'il avait quexlque documentation pour 


prouver son 


autorisation et il a passé la porte insulté, Ai-je mal agi? 


Trop prudente. 


R. — Vous êtes sage; Madame, et n'avez fait preuve que 
d'une prudence raisonnable, Cet homme a certainement agi 
étrangement en passant k porte, J'ai moi-même eu la visite 


d'un monsieur qui wendait de 


un document légitime qu'il m' 


très belles bibles et qui avait 
a fait voir avant de demander 


d'entrer chez-moi, ælors sans vouloir faire de tort à qui que 
ce soit, je crois pouwroir vous affirmer que votre visiteur était 
un imposteur, Il vazat mieux être un peu trop prudente, sur- 
tout lorsqu'on vit seule, que de s'exposer inutilement au 


danger, 


n'ai jamais mangé de côleleites 
aussi tendres! El ce flæn est un 
régal des dieux! 

C'est bien au'ils so%ent deux 
pour supporter les joies et les 
maux, 
| Elle a un doux sourire pour 
ui, 

Mais l'heure approche de la 
séparation, 

…— L'année dernière, ils m'ont 
gardé huit jours; je ler en ac- 
corde quatre seulement, cette 
fois! El dès mon ret@ur, nous 
nous marierons, Je gagen assez 
chez Chrisier, 

Thierry a raison: l'œstricisme 
des siens met dans l'Arrme du jeu- 
ne homme des velléités de com- 
battre! On ne jui a jaæmais rien 
refusé, pourquoi comnementer? 

— Vous voyez, (out va bien, 
dit Jean-Loup à # fiemmcée, qui 
l'accompagne à la gare de Per- 
rache; les rues sont pleines de 
futurs guerriers! Commment vou- 
lez-vous qu'on s'allaatæe à cette 
armée? 

11 rit, plaisante, Et Dxominique 
se laisse gagner par cette insou- 
ciance; elle ne veut paæ la croire 
feinte, Elle a trop bescpin d'être 
rassurée, 

— Au revoir, dit-elkæ au jeu- 
ne homme tandis qu'&i grimpe 
dans un wagon plein & craquer 
:., Ecrivez-moi dès væ@tre arri- 
vée; dites-moi bien où vous se- 


LOUISE, 


père a combattu en quatorze 
pour qu'on ne revoie jamais çal 

— Mais on ne reverra jamais 
ça, affirme Jean-Loup, I] vaut 
mieux prévenir que guérir! La 
mobilisation? ça ne signifie rien: 
surtout comme celle-là! Les 
neuf dixièmes des gens restent 
tranquillement chez eux! 

Parmi le brouhaha, les appels, 
les sifflets des locomotives, les 
annonces dans le haut-parleur, 
des êtres qui s'aiment se font de 
déchirants adieux: sait-on ja- 
meis . ,, Mais Dominique, l'âme 
et le coeur engourdis, croit voir 
une autre agir à sa place; ce 
n'est pas elle cetie jeune fille 
sereine et tellement calme, qui 
voit partir son fiancé sans une 
larme, 

…— Adieu! Dominique! 

Le train halète comme une 
bête qui va prendre son élan: 
des gens lâchent les portières 
auxquelles ils se cramponnaient, 
et retombent sur le trottoir com- 
me des grappes fauchées ,,, Le 
train enfume les verrières, dé- 
cri une courbe et part, disparaît 
.. « Et Dominique est toujours 
LI . 
D'autres groupes arrivent, 
D'autres trains se forment; d'au- 
tres adieux s'échangent, 

Et voilà! Jean-Loup est parti! 
|Grenoble, ce n'est pas loin! 1] 
pourra venir souvent ,,, Elle 


. Vous es div me juger sans |le faut! Mais ses yeux attrisiés|rez ,,. va chercher un emploi ,,, Ain- 
court, dE Ep dilule en se retour: |se posent sur les claires aqua. …… Je rejoins à Grermobl, an- | si les tracas recommencent leur 
mant,,. D Mie n'était qu'un |relles pendues au mur, Elle a |nonce-t-il, Mais peut-&tre nous | ronde dans sa tête ,, , Le mieux 
ensiant dé æ « dévlon! Vous me mis tant d'elle-même dans ces |enverra-t-on ailleurs , » , est d'aller voir Marielle ,, , Il 
verre À l'on! Je veux être |oeuvres, tant d'espoir! Faudra:| Un homme dans la force de [faudra toujours qu'elle accepte 
La digne flame ian d'un 20:dat! |t+il renoncer à peindre? l'âge l'interpelle, son concours: M, Martin occupe 

…jn = sur Nos parents! — Et ne soyez pas triste, dit| -— Vous rejoignez & Greno- [Un nombreux personnel, il jui 
ont connu = œunos enfants le | Jean-Loup, mis en gailé par le| ble? Moi aussi! Nous ferons la |confiera quelque travail, 
onnaltont #æt porétre à leur tour Trepas simple, mais délicieux, Je | route ensemble! Ei dire que mon | (à suivre) 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


St-Boniface, le 25 septembre 1964 


| 
| DUER — Norwoud. Logis: 3 pié. . . | à . e , A : 
ja … w > ur Fes 2 des [ue eu gr" nn — termes et éleveurs || Commission litur ue de LE PATRIARCAT DE | Département de Citoyenneté et d Immigration 
travaillent, Signaler: 452-2801, de “iiauxs, Insistez pour avoir 
Petites ie anne || 55 ue Momscrorten.‘'én | CONSTANTINOPLE | BRANCHE DES AFFAIRES INDIENNES 
en 1 rohes et des potemux traites |} ! FA sf a. 
4 LOUER — Norwood, ? login au re presmion osmotique. Dis- |! BF LE LI . . | Des soumissions pour la construction par contrat d'une résl. 
" N TO : " . 
nnonces | 2e age. Un de 2 pièces, l'autre DER AL LORrOREES 0 Por: El ar 10C se e Inn! | dence de trois chambres à coucher à l'Ecole résidentielle de Fort 
| us À + "# eg À 2 at à Hd | ROME (CCC) — Trois ob-! Alexandre, Agences Clandeboye, Manitoba, Index R-448 nt 
Sn : 00 ge Pos inser- eonple, tenais. Pistonnement Manitoba. } | Son Exc. Mer G. B. Fiahitf és Pa de Déco | servaleurs délégués du Patriar. | reçues par le soussigné jusqu'à 8 heures, H.C.N., le 16 octobre 
mem. . Libre tmmédistement. Sighaler | n ce. r QG. ï , | nommés en autant que in ! che oecuménique de Constanti- 1964 
| + | : Le 1 
tion supplémentaire sous Chdar 3-2M2. n-s11# , ! « 
mot Minimum % 50 |A VENDRE OÙ À LOUER — page | CS.B. me NEC de Winnipeg, | ur] + CES à | nople, parmi lesquels un repré. | Les entrepreneurs peuvent obtenir les plans et ++ fica s 
pe f pures £ | Albert Chalet: 4 ., 2 x [a annonce septembre ! prn pas (A6 e celle | sentant personnel du patriarche | sur dépôt d'un chèque visé de $100.00 établi au nom du Receveur 
Pos de changement de Ne, LOU Pen cr 2 2 ,| Signaler: CAstle © IUT | eréation d'une Commission Li-| Commission sera de promouvoir | Athénagoras ler, assistent aux | Général du Canada. Le dépôt sera remis dès que les plans et spé- 
Ajouter 25c si l'annonce doit ( | ee li — gg QAR we" F pq | turgique Archidiocésaine, dont | par tous les moyens possibles, | travaux de la troisième session | cifications seront renvoyés, en bonne condition, dans les deux mois 
être close Cons ue [| fete © phaner 0 béten |A envies DE à DCieede, Men | les TK me probe fucrre e me a pr la | conciliaire. | qui suivront la date du décachetage des soumissions, On ne tiendra 
tationnement. Offre avec ball * - , , : | l'abl . K. Maclsaac, prési- | tution Concilaire de la Sain # À poopgnee : af «vel 24 rondes deg t-on 
Pour téléphoner one petite (|| CEE Eouseurien. jer de. +, ‘'eumpte, S'aéremer à M! . Fr sa e 3, Comme on le sait, à la suite | compte que des soumissions présentées sur les formules fournies 
ennonce, signalez fPruce 5- tobre. Signaler: 233-1712 où 233 || Chambers Winnie eu à Ross dent, œ de A PE Me | Les, es Fo eg sur. | de diverses difficultés au sein | à cet effet et accompagnées d'un chèque visé où d'un dépôt de 
5443, entre 9 à du CU 1101, DT, Lafrenière, Somerset, Man, EUR “gg nano À hele d: st. | ps de L DS à Le M | de l'orthodoxie, le Patriarcat | soumission au montant de 10% du prix soumis, Le Département 
et midi où entre 2 h. et | 25-#95-25C. | : abbé >. : - É . ” bres n'avait pas envoyé d'observa. | garde le droit de rejeter n'importe laquelle ou toutes les soumis- 
de l'après-midi du lundi au A LOUES — Norwood, Chambre | à vew Lg seul Jean-Cantius, les RR. PP. Wi- | con 1munauté catholique, tant sur | teurs aux deux précédentes ses. | sions et la plus basse ne sera pas nécessairement accepté 
vendredi meublée, avec facilités de cuisine. | * YENDRE Pord 31, en bon état liam Gehlen, O.S.B., aumônier | le plan diocésain que paroissial, | .: pr 
À 8 is Place de stationnement Libre jar |: OPEN AGREE a 44 3 | de l'Académie St. Benedict, G.]!et aussi dans les maisons reli- " LL d Directeur régional des Affaires indiennes, 
Heure finale: mere m œtobre, Signaler: CEdar 3-1768, A | LR ” er, S.J., et Albert La- | gieuses et les institutions catho- observateurs du patriar- Edifice MacDonald, 
3-815-25C. | A VENDRE — “Plymouth ‘61. Bon | Gallagh OMJI. vicaire de | F ues. cat de Constantinople à la ses- 344, rue Edmonton, 
Vol, B2-—No 25 rue ame |‘ état. Termes si désiré. Signaler: | frenière, O.MI,, vicaire de la | liq \ sion sont: l'archimandrite P 2 it 
| A LOUER — Très belle grande cham- 247-1602. 25-801-25C. | paroisse du Sacré-Coeur de Win-! Sa responsabilité spécial e, : rchimandnie Pan- Winnipeg 2, Manitoba 


bre avec facilités de cuisine, Prés | 
hôpital Si-Bontiace. Pour dame 
tranquille seulement, Signaler 


TISANE CISBEY Vous pouvez 
maintenant vous procurer ls célé- 
bre TISANE CISBEY chez M. & 


téléimon Podopoulos, recteur de | 
la faculté de théologie grecque 


pour le moment, sera d'aider à | os 
orthodoxe de Boston; l'arc . | 


| nipeg. D'autres membres et con- ‘ 
se préparer aux changements 


| sæillers, clercs et laïcs, seront | 
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Cottage: 3 pièces. Grand lot boisé 


Sabourin, 195. avenue Provencher WhHitehall 3-8735 ou CEdar 32152. u, ! | qui prendront place bientôt dans | ‘ 
St-Honiface, par la poste; 81.00 H-861-25C. | pare offre on ES | ss a — |le culte liturgique par l'intro- | Prêtre John Romanides, profes- | 
franco ALEXANDER AGENCIES LTD, | seur à cette même faculté: le PICERIE MAR COUX 


duction de la langue vernacu- 
cr au tout début de l’année 
1965. | 


A LOUER St-Boniface, 


rue 


A VENDRE — S:-Norbert. rue de 
l'Eglise, Beau lot boisé: 60 x 150’ 
Signaler: GLobe 2-0741. 


représentant personnel du pa- 


Z L DE VITA- | ; : 
ET A 1 triarche, l'archimandrite An- 


MINES ST-PIERNE. Ecrivez à la 


1500, Polo Park, Winnipeg 
Pharmacie St-Pierre, Manitoba 106 | 
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te. Signaler: CHapel 7-24. 
73-458-25C. 


grands lots de rivière pour cons- 
truire à votre goût, 


| St-Boniface —  1mmeuble-apparte- 


NOTICE TO CREDITORS | | 


IN THE MATTER of the estate of ; 
MELINA DUBE, late of the Post 


ville, Nouvelles fournaise au gaz 
{ et plomberie. Pour plus d'informa- 
tions, signaler: CEdar 33-3064 l'a- 


MAGASIN 
SOLO 


ON DEMANDE — Mécanicien d'ex- | 
périence pour farage à 
ce Sisnaler: rule, 


ARR 233 nd 1533 UN 


——— | 


St-Bonifa- 


25-497-26C, ments: 5 logis. Tout loué. Revenu | Off { Haywood NOTICE TO CREDITORS 
sn: ès L vant-midi ou CEdar 3-31766 après , ice of Haywood, in the Province 
Ven cul ee eur | dE pa. DITS. | péuire, Conan ROUE PE | Of Manitoba, Post Mistress, deceased. | IN THE MATTER of the estate of 
PENSION ET SOINS SPÉCIAUX chambres à coucher, Poêle et ré- | cena his cs | ALL CLAIMS against the above | ALICE LEGARE, late of the City 
nur dame âgée ou invalide frigérateur, Place de stationne- | A VENDRE — St-)ïan-Baptiste, Mai. | St-Malo — 480 acres, Culture mixte. | estate duly verified by Statutory | 2f St. Boniface, in the Province of 


uns foyer catholique et de 
langue française dans un des 
beaux quartiers de St-Boniface 
Ouverture ler novembre. Faites 


ment 
gnaler: 233-1672, 


Adultes de préférence 
25-898-26C 


Si- 


A LOUER — Blvd Dollard, Chambre 


son: 8 pièces. Sous-s0l en ciment, 
Chauffagæ:; huile, Centre du village, 
rue Principale, 6 acres de terrain 
en culture, Appeler (Edar 3-3340, 


“4 têtes d'animaux. Machines agri- 
coles, Foin en quantité, Echange- 
rait sur maison à St-Boniface ou 
St- Vital. ! 


Declaration must be filed with the 
undersigned at Carman, Manitoba, 
on or before the Twenty-Ninth day 
of October, à$.D, 1964. 


estate, 


Manitoba, Spinster, deceased. 


ALL CLAIMS against the above 
duly verified by Statutory 


JOS. PIERSON 
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- — Albert, Tout près du lac. Plage St-Vital — Ave Hindiey, Bungalow: 3 | 1964. October, 1964, . Old F . h | 
k à dé la LOUER — St-Boniface. Près hô-| sablonneuse d'une longueur d'un | chambres à coucher. Age: 10 ans. , DATED at Winni in Manitoba smobile + Chevrolet 11 
A LOUER — Norwood. Logis: 3 pié. pital Logis: 3 pièces, Poêle et ré- | mille Idéal pour enfants 80° x 140' Grand lot. Belle rue tranquille ROBERT S$S, McKENZIE, this 2ist day of A Be 1964. | . ! 
ces. Rétrisérateur el poîle, 2e plane | frigérateur. Signaler: WHitehall 3- | Prix: 4400. Termes si désirés Taxe | _$2,000.00 comptant. Balance: ter-|  Solicitor for the Administrator, | “"* y p ; s Camions. Chevrolet 


cher, Salle de bain à l'étage, Libre 
CHapel 17-2705. 
20-191-TF. 


A LOUER —"St-Boniface. Chambre 


Signaler: 


tranquille pour homme D tra- 
vaille a à vi CEdar 3-1 entre 
sh «t$#h. 23-459-T.F, 


A LOUER — Norwood, rue Kitson, 
prés autobus, Chambre meublée 
pour jeune fille, Possession immé- 
diate, Signaler: CHapel 7-3105, 

24-#13-25C. 


A LOUER — St-Bonlface, 335, 
nue Provencher, Beau 
4 pièces, dans immeuble moderne, 
Usage de lesiveuse et sécheuse 

ratuit. Stationnement avec prise 
e courant gratuit, Antenne ca- 
naux, Nouvellement décoré, 885 par 
mois, Signaler: 233-5329, 
22-831-TF, 


ave- 


Votre corsetière 
SPENCER 
Corsets, gaines et soutiens-gorge 
faits sur mesure, aussi supports 
chirurgicaux pour femmes en- 
fants. Pour rendez-vous, appeler 


Mme Aldéa Fillion, 718, rue Ta- 
ché, St-HBoniface, Man. 
233-5490 


Téléphone: 


ou CHapel 7-3886. 


Pas de cheveux gris... 
Si vous faites usage du merveil- 
oduit JAMAIS GRIS, Aussi 
si vous souffrez de Rhumatisme 
ou d'Arthrite, 


Ecrivez pour dépliants gratuits 


c. €, Jemissen 
Boîte posta » Tr 0! Man, 
PTéléphone: RASE 


Tél: 233-3839 Rés.: 233-3872 


Dufault Electronics 


Radio et TV — Vente et Service 
Techniciens bilin 
Travail garan 
Service d'une journée 
313, rue Cathédrale 
Visite à domicile: $3.50 


Signalez 247-4288 


Transit Shell Service 


567, rue Marion, St-Bonitace 
(près de l'hôtel Transit) 


Gabriel Tétrault, propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubrification, réparation de pneus 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIANCE 


OFFICE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 


278, avenue Taché, 
St-Boniface 
Téléphone: 233-1796 


ROGER-A, SABOURIN 
propriétaire 


PHARMACIE 


PHARMACY 
Maintenant située à 


243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 
Téléphone: CHapel 7-3533 
Nous livrons à domicile 


1 
| 
| 
| 


rand logis: ! 


A LOUER — Norwood, 184, rue Gou- 


MI1 après 5 h. 25-894-25C. basse, Pour renseignement, écrire 
ou téléphoner à B, 3, Trainor, Vic- 


toria Beach, Man. 9-304-TF 
A VENDRE 


let. Logis: 3 pièces, complètement 


privé. Près de tout, Libre: 1er no-! 
+ gb #70, Signaler; Aie $225.00 comptant 


| Programme de travaux d'hiver 


Logis 


A LOUER — St-Boniface, | Dans Windsor Pork, Crestview, 
CE pre avec pos de DER. Westwood, Victoria Park, Maisons: 

eu ou non. 0YeT ralson- : # 
nable, Près autobus. S'adresser || 2 Chambres à coucher. salon et salle 
à 541, rue Des Meurons, ou si- || à monger en ‘L'”', Complètement 
gnaler CHapel 7-3693. dévie y paysagé. Comprend lot, Pour intor- 
PBTLTE, |! nations, appelez Jos Teillet à 

284-1771, 

A LOUER — Logis privé: 413 pièces, 23-862-T.F, 


Chauffage et eau inclus | 
sion immédiate, $65, S'adresser à 
262, avenue Cathédrale, St-Bonifa- 
ce, 25-892-20C, | 


ST-AROLPHE 


A LOUER — Centre de St-Boniface 
Logis: 3 


ièces. Entrée et salle de 


bain privées, Aussi, autre chambre 


au ler étage, Signaler: 233-2114, 


25-890-26C, 
A LOUER — 10 milles de Portage 


et Main, Maison 
meublée, 2 chambres à 
Libre: 15 octobre où 15 avril, 
outs et eau courante, 
6-0784, 


complètement 
coucher, 
Lier: 
Signaler: 
2 


-888-26C. 


A LOUER — St-Boniface, 157, ave- 


nue Provencher, Logis: 6 


pièces. 


Poêle et réfrigérateur, 8100. Appe- 
ler CHapel 7-3863 le jour et CEdar 


3-2100 le soir, 


A LOUER — 457, rue Jeanne d'Arc 
Logis: 2 pièces, Pour une personne 
Laveuse et sécheuse automatique 
Signaler: CHapel 7-6585, 


25-885-TF, 


24-865-T,F, 


VENDRE 


OU A ECHANGER — 2 


duplex à Elmwood, Bons revenus, 
Tous loués, Logis contingus (side 
by side). Sous-s01 complet. 2 cham- 


bres à coucher dans chaque lo 
Signaler: 452-0722, 20-787- 


TOUTE DAME INTERESSEE A 
OFFRIR UNE SOIREE “SPEN- 
CER" | pp en faire connaître les 
produi recevrait gratuitement 
un soutien-gorge, adresser à 
Mme Marie Gratton, 550, rue Rit- 
chot, St-Boniface, ou D 54 247- 
8732, -2178-TF 


RHOVATZOS 


*““Flowerland”" 
Spécialité: fleurs pour mariages 


Bouquets de corsage et autres 
Couronnes mortuaires 
296, Smith, Winnipeg 1, Man. 
Téléphone: 943-2934 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif ur les pianos 
Heintzman et erlock-Manning 
et les orgues Hammond. Commu- 
niquez avec notre représentant 
français, M, Jean Carignan. 


J. J. H, McLean & Co. Ltd. 


Angle Graham et Edmonton, 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-4231 
Affilié à la Procure Générale 


HORLOGER SUISSE 


LOUIS MATILE 
& FILS 


maintenant à 237, rue Garry 
près du nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone: WhHitehall 2-6625 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


270, ave Assiniboine, Winnipeg 
Téléphone: 947-0491 


S 1Cmsb, Liddb & Wolle Lid 


URANCES — IMMEUBLES — HYPOTHÈQUES 


100, édifice Paris — 


ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
Téléphone: WhHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


Votre cimetière catholique 


Le Jardin du Saint Sépulcre 


Avec l'approbation de l'Autorité de l'Archidiocèse 
de Saint-Bonitace 


Bureau: 707 - 356, rue Main 


Great Western Building 


Provencher et Taché 


Tél.: WH 3-7425 
Winnipeg, Man. 


CE 3-4654 


ST. BONIFACE ESSO SERVICE 


MARCEL RAJOTTE, propriétaire 


, PL MUR 


Nos spécialités: 


"Tune-ups”, alignement des roues, freins, ete. 
Réparations sur toutes marques d'autos 
Ouvert tous les jours de la semaine 
de 7h. am. à 11 h. p.m. 


Avec chaque achat vous recevez un billet qui 
vous donne droit au tirage de 20 gallons d'essence 
À toutes les deux semaines. 


is. 
F 


À vendre dons nouveau 
développement 


Grand lot boisé: 81 
p 


x 185' 
ttoresque, Endroit idéal pour 
établir une nouvelle demeure 
Bonnes écoles. Accès facile à la 
ville en quelques minutes. Voyez 
nos plans, S.v.p. appeler 241-9 


42-58-TF. 


Très 


À VENDRE 


160 acres — Dans centre canadien- 


français, 110 acres en culture, 
Grande maison, étable, poulailler, 
etc, Puits artésien, Autobus scolai- 
re, $8,000 seulement, 


Aurez dans quelques semaines très 


belle ferme de 360 acres à vendre, 
Bien bâtie, Prix très alléchant, 


Rue Des Meurons — Bungalow: 4 


y Bien situé, Près de tout. 
500, Termes faciles. 


St-Boniface — Bungalow: 4 pièces, 


plus 1 pièce au soubassement, 
Chauffage: gaz. Grand lot. $14,900, 


Magasin dans village canadien-fran- 


ais — Près ville. Bon chiffre d'af- 
TN $20,000.00 plus stock environ 


Norwood — Maison de famille. Ré- 


novée, 6 pièces, Près école, Lot: 
50’, Taxe basse, #10,500, C 3 
$1,500, Balance facile. 


Magasin avec résidence — Bonne 


localité, Bon chiffre d'affaires, 


St-Boniface — Restaurant avec ré- 


sidence, 3 chambres à coucher, 
Chauffage: huile, Equipement et 
congélateur, Bon chiffre d'affai- 
res. $19,900. #4,000 comptant, Ba- 
lance facile, 


J. CARRIERE REALTY 


289, rue Taché 


Téléphone: 247-5204 
22-838-250, 


VETERANS REALTY 
302, édifice Mcintyre 
Téléphone: WhHitehall 2-7125 


À VENDRE 


Norwood — Pris Précieux-Sang, $10,- 


500, Bungalow: 4 pièces avec grand 
salon. Sous-s01 complet avec cham- 
bre supplémentaire, Titre clair, 
Idéal pour couple à la retraite, 


Norwood — Rue Horace, Prix: $10,- 


500, Bungalow: 5 pièces, 3 cham- 
bres à coucher, Sous-sol complet. 
Comptant substantiel, 


St-Boniface — Près école Taché, #7, 


800, Bungalow: 4 pièces. Très pro- 
re, Chauffage: huile, Garage, 
1: dm requis: $1,000, Balance 
acile, 


St-Boniface — Près école Proven- 


cher, Maison de famille: 3 cham- 
bres À coucher, Chauffage: 
Comptant requis: 685,000, Balance 
portée par propriétaire, 


St-Boniface — Place Gaboury, Du- 


plex: 5 et 5, Age: 12 ans, Reve- 
nu mensuel! $130, Titre clair, 
Comptant requis: $5000, Balance 
portée par propriétaire. 


Si vous voulez vendre ou acheter une 


maison, faites affaire avec un hom- 
me d'expérience et honnête qui 
vous donnera tous renseignements 
gratuits et confidentiels, 


N. BERNIER 
594, rue St-Joan-Baptiste 


Téléphone: 233-2027 
22-833-25C, 


La Société 
d'Habitations 
Ltée 


MAISONS DE “DISTINCTION 
Henri DAUDET, gérant 


700, Great Wistern Building, 
356, rue Main, Winnipeg 1 


Téléphone: 943-4021 


ERNST, LIDDLE 
& WOLFE LTD. 


100, ÉDIFICE PARIS 


Maisons - Fermes 
+ Propriètés 
Nous avons besoin d'offres 
de formes à vendre 


Pour un service prompt, ventes 
ou hypothèques et évaluation 
Appelez LOUIS LE GAL 
WhHitehall 3-5408 
ou 315 - R5 St-Adolphe 


VISITEZ LE 
PARC LA SALLE 


| 


| 


| 


mes, portée par propriétaire, 
Appeler PIERRE PINEAU 


SPruce 5-8463 ou 453-1977 ‘ 
. 22-829-25C, 
R———@——— 


A VENDRE 


10 MILLES AU SUD 
DE WINNIPEG 


Ferme: 460 acres, toute en culture, 
Bâtisses complètement modernes, 
Ensemble complet de machines 
motorisées, Plein prix: #75,000, 
$35,000 comptant. 

ST-BONIFACE 
Immeuble-appartements: © logis, 
5 ans seulement. $92,000. Comp- 
tant requis: $35,000, 


MARION STREET REALTY LTD, 
66, rue Marion, Norwood 


À VENDRE 


St-Vital — Maison: 8 ans, 2 cham- 
bres à coucher, En excellent état, 
Plancher: bois dur, Grands lot et 
garage, Plein prix: $8,900, $1,000 
comptant, 

Norwood — $500 comptant, Maison 
assez âgée: 3 chambres à coucher. 
Bien décorée et lot paysagé, Taxe | # 
basse, Nous chauffage: gaz, Sou- 
bassement complet, $10,600, 

Pare Windsor — $1000 ou moins 
comptant. Maison À niveau varié: | 
1 an, 3 chambres À coucher, Plus 
de 1,500 pieds carrés, Garage at- 


MACINNES, BURBIDGE 
& COMPANY 


Solicitors for the Executor, 


LA DIVISION DE LA 
RIVIERE SEINE no 14 
demande des applications de 
personnes qualifiées pour les pa- 

sitions suivantes: 


L'Institut Collégial de Lo- 
rette, un instituteur (trice) pour 
sciences des grades | à XII, pré: 
féroblement bilingue. 


2. institutrice ou instituteur 


ST-BONIFACE 
Rue Bertrand, Duplex: 4 en bas 
avec bain; 4 en haut avec bain, 
Chauffage: gaz, Garage. Prix: 
516,500. $1,500 comptant. Proprié- 
taire portera balance, 

DUFESNE, MAN. 
Sur route Trans-Canada, 1 acre 
de terrain avec maison: 2 pièces. 
Electricité. Prix: 81,500, 8300 00 
comptant, ‘ 

ST-BONIFACE 
Rue Dumoulin, Immeuble-appar- 
tements: 5 logis. Rapporte plus de 
10% sur placement, $32,000 seule- 
ment, $4, comptant, 

LORETTE, MAN. 
Lot de rivière: 4 acres, bien boi- 
sé, Prix: $2,500 à termes, 

Appelez 
J.-R, POIRIER REALTY 
Suite 11, 561, avenue Warsaw, 
Winnipeg 9 
Téléphone: 

GRover 5-1876 le jour 
475-1876 le soir 


22-832-25C, 


À VENDRE 
St-Boniface — Rue Ritchot, B = 
low moderne: 4 pièces, Cuisine 


avec armoires en acajou, 
gere au sous-s01, Gaz, 
$5,000 comptant, 

St-Boniface — Près Hôtel de Ville, 
Maison moderne: 7 Fo 3 cham- 
bres à coucher, Joll terrain boisé, 
“Barbecue” en pierre et bain d'oi- 
seaux, Garage, Montant suhstantiel 
Le nt Balance portée par pro- 
priétaire, 


St-Vitai — Avenue Cunnington, Mai- 


son à vendre ou à louer avec 
option d'achat, 6 p:èces, 3 cham- 
bres à coucher, Chambre supplé- 


mentaire au sous-s0l, Sécheuse au 
gaz, 

St-Boniface — De la Morénie, 4 ou 
5 chambres à coucher, Près écoles, 
Prix et termes très raisonnables, 
Venez vous renseigner, 


Norwood — Enfield Crescent, Semi- 
duplex: 5 et 3 Grand terrain. $3,- 
000 comptant, Balance à termes, 


Norwood — Rue Horace. Grande mal- 
son de rapport, Très bon état, Re- 
venu mensuel: $#160, plus logement 

ur propriétaire, Prix et termes 
rès raisonnables, 


St-Boniface — $9,500, Rue Notre-Da- 
me. Près chapelle, Maison: 3 cham- 
bres à coucher, Grande cuisine, 
Gaz, Venez vous renseigner, 


A. AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Boniface 
Téléphone: CEdor 3-5845 
22-828-25C, 


PAUL'S REALTY 
LIMITED 


120, avenue Provencher, 


angle Taché et Provencher, 
St-Bonitace 


À VENDRE 


LORETTE, MAN. 

40 acres de terrain avec bâtiments. 
Maison très propre, Tout près du 
village, En bordure de rivière avec 
beaux arbres, Prix très avantageux. 


ST-BONIFACE 


Rue Cherrier, Joli bungalow: 5 piè- 
ces, 3 chambres à coucher, Sous- 


sol complet, Chauffage: gaz. Très 
propre, Plein prix: #7 seule- 
ment. 


RUE ST-JEAN-BAPTISTE 


Grande maison familiale: 8 pièces, 
3 chambres à coucher avec salle 
de bain au ler plancher, Sous-s01 
complet, Nouvelle fournaise: gaz, 
Ar garage, boau lot, Plein prix: 


RUE LAWNDALE 


Dans belle partie du Norwood, Mal- 
son presque neuve: 6 X 
chambres à coucher, belle 
finition: plâtre et planchers de bois 
dur, Grande salle de récréation au 
sous-s0l, Allée de côté et garage, 
Montant comptant minime, balance 
portée pur propriétaire, 


NORWOOD 
Près école Précieux-Sang, Duplex: 
4 et 3, Cave À la grandeur, Très 


moderne, Garage, Plein prix, #12,- 
900, Termes faciles, 
RUE MASSON 

Grande maison pour famille ou pen- 

sionnaires, Près basilique, Très bon 

état, Soubassement avec salle de 

bain, etc. fini. Grand lot bolé, 

Double garage. Termes et prix rai- 

sonnables, 

SOYEZ LES BIENVENUS 

Si vous avez besoin des rensel- 
gnements pour ventes où achats 
Nous avons aussi des sources pour 
placement d'argent Si vous désirez 
une hypothèque, l'augmenter ou 
consolider vos dettes 


Pour plus d'informations 

appeler R, THERIAULT 

ou PAUL GAGNON | 

Bureau: 247-9267 ou 233-4845 | 
Résidence: Alpine 3-0264 

22-s36-25C. | 


tenant, 817,800, 

St-Vital — 81% acres en bordure de 
rivière, Maison attrayante, 3 cham- 
bres à coucher, Sous-sol complet. 
Serre, Hangar à machines, Chalet 
d'été, Très bien paysagé, Prix: $15,- 
400, mais propriétaire considérera 
toute offre ralsonnable avec $2,000 
comptant,, 


Appeler LOU et J0S 
CEder 3-6217 
22-834-25C, 


A VENDRE 


St-Boniface — Rue De la Morénie, 
Maison: 114 étage, stuc, 6 pièces, 
4 chambres à coucher, Age: envi- 
ron 15 ans, hintiage: huile, ge 
rage double, Près église et écoles. 
Bel emplacement résidentiel pour 
famille, Comptant requis: $5,000 
Balance: termes, Pour ter, 
veuillez appeler 

Place Gaboury — Bungalow style 
ranch, spacieux, construit par pro- 
gris. 1,135 pieds carrés, ; 

"x 120", Tapis et tentures inclus. 
Comptant requis: $4,500, Pour 
ter, appeler 

St-Boniface — Parc Windsor, baie 
Bibau, Bungalow: 6 pièces, 3 Le 
bres à coucher, 8 ans Comp nt 
zou: $600. Balance: termes fa- 
ciles. 

Rue 8t-Jean-Baptiste — Semi-duplex 
en stuc;, 4 3, Chauffage: gaz 
Très bon état. Prix: $13 à ter- 
mes. 


éta * 
Fr 4 chambres à bouches. 


visi- 


Nous avons aussi, immeubles-ap- 
partements de 4 logis ou plus. Pour 
Chiffres d'affaires, appeler 


Pour acheter, vendre ou échanger 
Estimation gratuite 


Appelez 
A.-C, DESAULNIERS 
407, rue De la Morénie 
CEdar 3-5874 
ou 
J05. TRUDEAU 


CHapel 7-8011 
22-839-25C, 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMWOOD 
ST-BONIFACE 


Boite 68, St-Bonitace, Man, 
Téléphone: Alpine 3-9805 


pour suppléer aux autres mem- 
bres du personnel enseignant en 
cas d'absence, pour les cinq Ins- 
tituts Collégioux de la Division, 


Les salaires sont payés d'a- 


près la cédule suivante: 


Min. 
Classe 3 
Closse 4 
Classe 5 
Classe 6 
Closse 7 $5,800 

Pleine expérience 
(Full Placement) 

Si d'autres renseignements 
sont requis, prière de s'adresser 
en personne par écrit ou télé- 
phone au soussigné, Téléphone: 
Bureau GArden 2-5369; Rési- 
dence GArden 2-5561, 


S, Bisson, sec.-trés., 
Ste-Anne, Man. 


Max. 
$5,500 
$7,400 
$8,000 
$8,800 
$9,700 

reconnue, 


25-889-27C, 


TRADUCTEUR 


Une importante compagnie 
d'Assurance-vie 


a un poste vacant pour un jeune 
homme aux Bureaux de la Tra- 
duction de son Siège Social à 
Winnipeg, Manitoba, 


Qualifications requises: 

e Age 21-35 

© Competence en anglais et 
en français 

© Education —— préférable 
ment ou niveau universi- 
taire 

® Expérience en traduction, 
désirable 


Nous offrons: 


e Un bon salaire initial basé 
sur l'expérience et l'éduca- 


tion 

® Excellente augmentation de 
salaire 

© Généreux bénéfices au per- 
sonnel 


En réponse, veuillez donner 
tous les renseignements sur l'âge, 
statut marital, éducation et ex- 
périence à Boîte 897, La Liberté 
et le Patriote, 619, avenue Mc- 
Dermot, Winnipeg 2. 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & 


Compagnie 


165, avenue Provencher, St-Bonitace 
Téléphone: 233-7425 


BRODEUR TV SERVICE 


Licencié du gouvernement — Tout travail garanti 
SERVICE COMPLET DE TELEVISION, RADIO, TRANSISTORS 
Gramophones, Haute fidélité, Stéréophoniques, Magnétophones 

1462, RUE ERIN, WINNIPEG 3 


Téléphone: 774-2758 


Résidence: St-Adolphe 314-R-14 


Jours Luwser 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 
233-7105 


Madame, 


Avez-vous nettoyé vos fourrures avant de les 


entreposer? Si non, vous prenez un plus grand risque 


que celui d'entreposer vos lainages sans les nettoyer, 


Pour plus d'informations, appelez 


ANT. LANTHIER et FILS 


254, RUE MAIN 


WINNIPEG 


TEL.: WH 2-3891 


| 


CANTER MOTORS LTD. 
Bureau: SP 2-2431 — Résidence: 533-401! 


Automobiles usogérs “garanties 
de première condition 


FERNAND VIAU 
Oliver, Brown & Schrog 
Centre d'achats Windsor Park 


SI vous désirez acheter au WINDSOR PARK : ST.-BONIFACE 
NORWOOD : ST-NORBERT . SI-VITAL où WIN NIPEG; une 
liste favorable de beaux et de bons foyers. 


BURNING BUSH BAY 
Parc Windsor — Nouvelle maison: 5 chambres à coucher, 3 au 
premier étage, 2 au sous-sol, plus salle de récréation, 2 salles 


de bain, salon et grande cuisine, Bon parterre, Tout pour 
$16,500, 


appelez Fernand Viau 
253-1361 ou ALpine 3-0155 


18-782.TF, 


Meill bair ‘anné 
eilleures aubaines de l'année 
Notre 46e année dans la vente d'automobiles 


Toutes les automobiles, neuves ou usagées, 
doivent être vendues à rabais importants. 


1964 Dodge, sedan 4 portes, 8 cylindres, transmission automa- 
tique, filtreur d'huile, enveloppes de pneus, ceintures de 
sécurité, chaufferette et dégivreur, chauffe- 
moteur, Prix régulier, 3695.00, Spécial 3150.00 


1964 Dodge Polara, sedan 4 portes, 8 cylindres, transmission 

automatique, filtreur d'huile, radio, enveloppes de pneus, 

miroirs, gardes-pare-chocs, servo-direction De Luxe, 

ae - PE A ue Te Le 19 et dégivreur, 
chauffe-moteur (2), Prix régulier, 00, 

Spécial 3535.00 


Dodge Camion V2 tonne, @ cylindres, 122 W.B, Sweepline, 
+ boîte large, ressorts résistants, miroirs, Prix 2295 00 
. 


régulier, 2850,00, Spécial . 


Garantie de 5 ans ou 5,000 milles 


1962 Chrysler Windsor, sedan 4 portes, transmission automa- 
tique, servo-direction, servo-freins, pneus W.W,, dégi- 


PE asaiamaliaanenemnd | 5 17 1 


1963 Dodge 330, sedan 4 pere 6 cylindres, transmission ordi- 
naire, lave-pare-brise 


550.00. Spécial VA ie ur 2195.00 


1962 me h 330, x À. portes, gr + Ma papa ordi- 
paire, pneus «VW, meurs, ve-pare-brise, 1695 00 


comme neuf 
1495.00 
mission ordinaire, lave-pare-brise, 2 couleurs 


1195.00 
1960 Vauxhall, 4 


nn nu. RSC 


1959 Vauxhall, Station wagon, 4 portes, transmission ordinaire, 
chaufferette et dégivreur, pneus neufs, 2 
…... 950,00 


couleurs, comme neuf , 
++ entiere, lastiedte d'éttes 7 508 09 
1957 purpetensl “Travel all”, Idéal pour un 675.00 
1959 Dodge Royal Custom, sedan 4 portes, servo-direction, 
"+ ae NT ON (ER 00 
1195.00 

1150.00 
1050.00 
895.00 
975.00 
695.00 
795.00 


1075.00 
1952 Fargo V2 tonne, Express, transmission ordi- 


naire, bonne condition 295,00 
M CORTE EN 95.00 


95.00 


Tous nos véhicules usagés ont été mis à neuf 
et portent une garantie G/W de un an, 


Couture Motors Ltd. 


Angle Provencher et St-Joseph 
Téléphone: CH 7-3955 St-Boniface 


1961 Ford 500 Fairlane, 8 cyl., 4 portes, trans- 
mission automatique, radio, comme neuf . 


1960 Ford Fairlane, 4 portes, 6 cylindres, trans- 


1959 Dodge Mayfair, V8, 4 portes, transmission 
automatique, radio, pneus W,.W,, 2 couleurs 


1959 Chevrolet Biscayne, 4 portes, 6 cylindres, 
transmission ordinaire, radio , 


1958 Pontiac, Station Wagon, 4 portes, 6 eyl, 
transmission automatique, radio, 2 couleurs 


1958 Ford, 4 portes, 6 cylindres, transmission ordi- 
naire, 2 couleurs 


1957 Pontiac, 4 portes, toit rigide, V8, transmis- 
mission automatique, 2 couleurs 


1958 Plymouth, sedan 4 portes, moteur 6, trans- 
mission ordinaire, Sportone 


1957 Dodge, 4 portes, toit rigide, moteur V8, trans- 
mission automatique, Sportone 


1961 Austin Sprite décapotable, 4 cylindres, 
transmission au plancher, radio 


1951 Pontiac, 4 portes 


1951 Dodge, 4 portes 


